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ÉPITRE DÉDICATOIRE 



-Lnste tyffiàum est, quo hic WxVus, faustà 
omu^Kts et scriptm et typis repeti co^Jtus, 
in Eorum mous tutelam traditur, quorum 
numinî^ inter îadtaoïtmia et ampk<Aaj sa* 
crare cum constititeramus. Nam tibi de- 
bcbatur, MJRIJ PAWLOWNJ, dj- 

VIKiTVS DATA SIS TSREIS PSINCEP3, 

cuj'us et aàventus pias ndns ^atidationeSs 
et praesentia cumulatian bonis omTubus gau- 
dàan, et conjugiaEs eanwis pigrais nwam 
et incred3)Sem quamdetm laetàiam édtulerat. 

jid TE spectabat, dignissime marias 
coNJUx> CAROLE FR2DERICE, 
PBiNCEPS SERENissiMB, cuj'us prœrogo- 



^ijiiLzedbyCooglc 



triste devoir nom engage à mettre 
sous la protection des très-Augustes I^r~ 
sonnes à qià nous le œnsacrions dans les 
jours de notre j'oie et de notre prospëràé^ 
un Recueâ déjà livré à t impression, lors 
que tout répondoà encore à nos voeux. 
Car c'était à yoos que nous le destinions, 
MARIE PAULOWNA, à vous que la 
bonté divine venait d'accorder à nos con- 
trées remplies d'allégresse par votre avène- 
ment j au comble de la félicité par votre prè- 
senccf et trouvant un surcroit de bonheur 
et de ftânlatùm încroytéle dans theureux 
gage de votrechaste union. C'était à rous 
<fue nous le devions, très-dtgne époux 
DE n^RiE^ CHARLES FREDERIC, 

NOTRB SÉBÉNISSIUS PRINCE, dont nOUS 



tiiram etiain hac m re tanto magis expe- 
tàxmms, quanto gralhr i^Jul^xaspesfore, 
vt Tuo msixjHus patrocinio l&er iubcl- 
GEKTiasiiiia p^RENTxana ruts et usj- 

y-ERS^E FAMtLI^E ^UGUSTjiÈ JocilàlS 

■ probttretur. Quid? tôt prospéra patworum 
mensàan éventa studhim ptetatis nosLrae 
incenderant, et ad alùpiîd aitdenAtm 
tantos nobà ammos aâ^àerant^ ut ne a 
TUO gtâdem, ALEXANDERt UAxiun 

eT,Aue03T13SIU£ IMPERjéTORUU, COrf. 

' spectu hoc academicae pietatà momunentum 
proldhenâian exîstànaremus, Nam <]Uem 
praesentem miper adoravertamis, eum ab- 



préconisions la gloire avec Sautant jAiis ^as- 
surance, que nous espérions voir ce recueil 
mis sous votre protection trouyer plus d'induit 
gence près de vos s^^hénissimes pa- 
rents, DANS TOUTE fOTRE AUGUSTE 
FAMILLE. Oui! les faveurs de la fortune 
si fort muàipUées dans ce peu de mots 
avaient tellement enfiammé notre amour, 
et Pavoient tellement rendu c^cdde de gràn- 
des<éoses, ifue nous n'hésitions pas de mcttne 
sous vos yeux ce témmgnage du défouemeht 
de notre Académie, ô p'ous j4LEJC^lVDME, 

LE PLUS GPAND, LE PLUS AUGUSTE DES 

empereurs/ Nous étant prosternés dé- 
voré votre Jîtce, lorsque vous honorâtes ce pays 
^ votre présence, nous n'avions pas cru faire 
iin crâne en yovs invoquant comme un Génie 



sentem vel teslein vocare votorum pro jtv- 
OUSTjt soaoBE nuncupatovum , vel potius 
Jh&Aatis, per F. a m nobis parlae, tamqiuun 
(dîquem Deiim tiaelarem vuvcore, hœid 
t^fhs esse- vidétatur. Se pio ao memori 
peUçre h^i bêta roBis destbiaveramus, 

At <fiio proîapsae sitnt nostrae spesf 
Qiiem hahuerunt vota exilum ! Quo tôt 
orantàan ante, et pro imiiis salule offcren- 
tkan mamt ceciderunt preces/ ^laeqiiam 
■enân hune I3>i;ian, per aliqiiot menses in 
offi(ma aouAantenif in pubUcum âedticere' 
musj obtitt immaturo Jàto obiit PJtlJV'- 



tïdélaire dans votre absence, en frovs ren~ 
dont témmn des voeux décernés à roTRS 
^VGVSTB sOBVBf OU plutôt de îa félicité 
qu'^e ntXiS a procurée. Ccst ainsi que 
dans les heureux transports de la piété et 
(2e la rectmnoàsancef nous aimions à vous 
voir prendre part à notre jme. 

Maïs, hélas/ que nous sommes déchus 
de nos espérances.' Combien nos voeux 
mt été déçus/ qu'elles ont eu peu d'effet ces 
prières que nous répandions devant Pétemel 
pour obtenir, poiH- conserver tohjet de tout 
•nos sentiments/ jivant que [impression ar- 
rêtée plusieurs mois par defàclieux retards 
nous eitt permis de publier ce reateil, it 
n'étoit plus le PRINCE dont la naissance 
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CEPS, aijus naiai'tia seicraf Jèstis mqier 
d^us concelebrata, hic ipsa scrïptione m* 
staurare, et piae civîum Jàlarkath memoriam 
posteràcUi commendare condbamia: Torpet 
manus, m extremo l3>ro occupata; manant 
lacrumae; iterantur gemilm: necpudorest 
gaerhnomae. Nam spes nostras, nostra 
gaùdùi unus dies iduttt&w — 

. j5^- ût hac repentinae jacturae acerH^ 
tate teanen mdlgman sâ roBi'sque mole^ 
stum, sic îndulgere hictuî, ut ind^nari no- 
stramvicem et divinamprwidentUanaccusa- 
rewdeamur. Molestum vobis, PRINCl- 



avoli occasionné les files tnusqu^hs ces. 
feuilles dévoient dojmer de téclat^ enperpé- ' 
tuant dans la postêràé, et leur sotwenâ'y et 
■ceàdde la pwuse (JUgresse de nos concâO' 
yens. La main se glace en traçant les der- 
nières lignes du recueils elles sont effacées 
par noslarmes interrompues par nos soupirsi 
le sujet en est trop légitime, pour que nous 
aiyons à- en rougir} car un sad jour nous 
a ravi toutes nos Joies, toutes nos espérances. ■■ 

, Sfaîs quelque amère que soà cette' perte 
aOe, U'seroà indigne de rmtre projèsàon, 
et de fous ùnportJoier de nos plaintes, et 
de paraître dans f excès de notre dmdeur dé- 
tester notre sort, nè pas nous soumettre aux 
sages dêavts de la prov^ence. Vous inv 



P£St quos supremum Niahm potentùu ac 
^roEuais mae vicarîos làs in terris ita 
constàuàf ut de r'OBis omiuam virtiitum. 
exempîa caperemiis. Indignum nobis, qui- 
btis nisi doctrïnarum studia hoc praeherent 
emolumenti, td adversa îemus ferremiis, 
in re maxbna inanem nec p^estro dlgnam 
preKS^h opwam coUocarenms. Itaque 
aiânuts, ^si biget praesentia, tamen Jidu- 
àa plenus, et meminà praeterkortan, et 
Jidurtf, quae exspectat ominatwquef ioniir 
eri^ur. 

Una^nianur enim anima &tm dian. 



portimerons-noiis de notre tristesse, PHTN-, 
CES AUGUSTES, dont PÈtre suprême 
a fait les instruments de sa puissance et de 
sa ïibéraiité, en même temps giâelk nmts 
fournit en fous ks modèks des phs gran^ 
des vertus? ne serions.-naus pas mdi-' 
gnes'de la projèsmn tfus nôus jiàsons de- 
adtwer les lettres? Si elles ne nous remf 
pUssoient de courage dans Vadversité, nom' 
nepourrions entreprendre que de vains tra- 
vaux indignes de votre protection. Ainsi, 
quoique consternés de l'événement présent} 
le souvenir du passé relève nos esprits aba- 
ttis , et nous donne la cor^ance de pré- . 
i^iV et de vous annoncer im avenà" gloneitce 
et plein de prospérités. 

O ALEXANDRE, o voua le 



TUt ALEXANDER, ROM^NoriA- 

KAB GENTIS ILLUSTRISSIMUM DEÇUS, 
post quinque et quadragmta annos Imperii 
Bussid miBenaràan saeciilum, ovantihis con~ 
gtt^idaniSjusquepopulis, kacondes, utin/l- 
tfâtaa . consfwias hominum .muMtudmemi 

detaiwvmjàctantf et injaAVcaiBaînmane- 
riâàlèim cà^atum de summis merità ac nr- 
étt3fus Tifis consensione' no^îssùnos 
tcamij^KU décrétas, vera et perenriia tNipaea 

comparala smtias. R-aecipimus anrmo eam 
ïactitiam, qua tu, serenissjme prin- 
CEPS, CJROLE FRIDERICE, ima 



eLVB ILLUBTUB ORÏTEJISST 1>£ tJt 

MAISON DE aoM^NOff.' Qi^U mm 
soit permis de contempler dés aujour^hai 
îà gloire de ce jour solemnel où. vous ou- 
vrirez les dix-iètnes Jeux séculaires de la 
jandation de l'Empire des Musses} de nous 
transporter au terme des fiuarante-emtf 
années de prospérUé, après lesquelles coiVr 
vert des atxilamations des - peuples ^ vou^ 
considérerez avec émotion cette multitude in~ 
finie de sujets dont vous aurez perfèctionnà 
la cîviiisation, dont vous aurez perpétué le 
bonheur. Fous vous verrez envùronné de 
ces brillantes députations des villes innom- 
brables, qià ^ime voir unanime décréteront 
votre triornplw, vous érigeront des trophées 
.aussi vrais que durables. Sept années après 



■ami AUGUSTE TUA CONJUGE, perfim- 
dére, qiaim septem annis post memorabilc 
iliud Russicae nationis festum haec Ulerarum 
UrwersUas ùrtia ^aeadaria sacra- sie per^ 
t^et, ut et s3à conservatean rssTSA cura 
aiuiamqueféUcitatem, et roBis ampSssàna 
ioTuif publica paràer atque domestica, et 
tomm^im patriae propilios Deos, hoc est, 
perp^uam atque munlficentissimam fjMA- 
filENSls DOMus tutelam gralulclur. 

Quorum qidâem meUorion temporwn, 
tpd f^QBis patet, prqspectùm ve&itiea! tem- 
plo capinais, precati td> ânmartaS Deo, ut 



içes Fêtes mêmort^s de {Empire dé Rus- 
sie^ nous fova verrons^ sébénissime 
PBiNCB CH^RLES-FRÈDERIC, 
trou s rendre avec p' ot rb auguste 
EPOUSE au milieu de nous, ouvrir le troi- 
sième Jiihilé de noire jicadénùe^ et partager 
les transports avec Icsijiicls elle célébrera la 
prospérité dont elle vaiis sera redevable, elle 
présentera au Tout-piussant les voeiLx qiCelie 
f habitue de former pour Foire félicité pur- 
hlique et privée, pour le salut de la patrie, 
félkité qtâeOe faà consister dans la con- 
stante mia^cence du . S&gnetir ' envers 
l'auguste Maison de Weimar. 

Oest ainsi tpie nous ren^rmons dans 
une esquisse rapide tout ce que nous voy<ms 



justus dolor, ex gravi nuper casu susceptiis, 
tantanon prosperkatum et praesensione 
paulatim kniatur, et ipso deruque juamâis' 
sànà Jrtiçtu tàm roBis qiuan reiptMcae 
çompensetiir.; 

i.-<. . ,ib>. Jenaè^' -^vls Idibus ^riL a. 
bToIocccfi. 
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roas éZre réservé à des temps plus hairaix; 
suppUant le SeignOtr ^adouâr les impres- 
sions de votre juste doideur par le pressenti- 
ment des prospérités tjiàU vous prépare, et 
de compenser, et pour vous, et pour la pa~ 
trie, la perte que vous wez faite par le don 
itua nouveau jhât de votre union. 

\AJène k treize AvrU M^-laùt-ceid-iix. 
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PRAEF.ATIO 

RcnirTA HEHaE motewbre ahhi ciowccct. 

Sanclas huic Academiac et miixiiiic lacta- 
biles gratulatlones altulit anniis, ciijiis in- 
tegrum prope spalium,. Dco favente, inier 
Êiusta et tranquiUa omnta emensi sumus. 
Vidit enim Academia auspicatîssimam con- 
jugium, inAUGUSTA fahilia adsummain 
totïus populî felîcitatem cootractumj vidit 



P R É r A c ç 

KDTEHBXE MSCCCT. 



Cette.année académique a été si féconde 
m'événemens teureux et fkvDrables, qa^ 
par rni effet de la bonté divine, nou^ 
nous félicitons de Pavoir presque enliére- 
ment parcourue dans une parfaite ti-anquî- 
fité, Cl dans le senlimcnl continuel du 
bonheur. Car l'Univcrsilc a vu se succé- 
der les conventions d'une union dont les 
jsmçifx» sont les plus heureux pour l'ac* 
O0STB uAisoN, et les plus prospères potq: 
toiitlepirirs: ravènement de la ^ébénissihb 
'lâFovBE dans sa nourdie padîe} les témoi- 
gnages incroyables • de -sa tendresse poi^ 
4* 



les sujets (jii'elle a adoptés; la liaîssàncë du 
PRINCE (|ui alTcrmit Tespérance de pios- 

péi-ité pour les races à venir. 

Afin de remplir, à l'occasion de ces 
diverses félicitations, les devoirs attachés i 
ma dtaire» et me livrant aux sentiments 
de mon coeur, j'ai iait «juelques écrits ajour 
tés selon l'usage aux proclamations dont la 
rédaction' m'est conlîée. Mais . j'ctois fort 
ëloi^é d(!-croire qu'on m'engageroit à don-; 
ner une nouvelle ctlilion plus compleite de 
ces DisserUilions inscrccs selon la coûtume 
aux Programmes publies il y a quelques mois, 
lîéanmoins elles ont obtenu, contre mon 
attente, TapproLation de personnes illus- 
tres qui aux fonctions les plus saintes de 
Tadnrïnistratïon publique dans notre com- 
mune patrie réunissentcelles d'tme inspection 
plus particulière de IVtiïversilé, ét dont on 



6t Acadeiniairi nostram et communem pa^ 
triam tuentur, et quitus plncitisse in aca- 
dêmico munere, mihi pulcrum et gloriosum 
duco: iideiu sumniî viri eiî;im fuerunt, qui 
scriplîones, eleganliorc liabitu indutas, ex 
iicademicïs umbraculis in majorem lucera 
produci, et, ut gencrosa Russorum nalîo, 
communis pieialis ïamquam foedere nobis- 
cum conjuncta, laelitiam noslram propios 
cognosceret, GaUicam îiitei^r^tibnem su> 
peraddi juberenL Hiunanissimae tjuitaruia 
vinsfiuiL voluntatî non' obtcn^BDape, nefiis ' 
ëxl&tima\i; et quo iacïtus' obsesnindarem', 
effcdt doctrîna SABaiELis hbnrt, l'heoL 
D., Vûi (j«rUEimi, et JÏBguae -bim Latinaç 
tum patrifte -^c^e peritf, -gui -domjnda^ 
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xëpute à lionneur de mériter les siiffi-agea, 
.(juaod oa court la carrière académique. Ççs 
illustres amis ont exigé de moi, que tirant 
ces ' écrits de la spbère étroite des poBU^ 
cations ordinaires, je les fasse drculra' dans 
un orbite moins Circonscrit, en les rev<3- 
tant d'une forme plus élégante} et pour 
que la noble Nation Russe associée par les 
mêmes sujets d'allégresse à nos pieux de- 
voirs puisse nous eiiLeudre dans l'cxprc^- 
«on de nos sentiments, ces mêmes peF- 
■onnes oiit touIu que j'en procurasse -m:^ . 
traducdon en langue Françoise. Un désir 
si flatteur pour moi de la part de gens 
-dignes de toute d^reoce ét^t un prdrë 
anquel je me ^ois fait un crime de ne p^ 
me conformer, et je m'y suis préic d'au- 
tant plus volontiers, que j'avois à disposer des 
(idens connus Monsieur l'Abbé GABRisi 
ABNRT Docteur' ea Tbéologie. ' Cç savait 



tom sht vertendi n^otium peroffidose re- 
cepit, £t taxa dillgenter aclministravît, ut 
supcrare materiem opère suo studeret 

Âdjeci diasertationîbus Orationem aca- 
danicam, ejusdem pictatis et laeiitiae pu- 
blicam interprctem, eodcm, quo dixi, coa- 
silioGallicevemm. Namquum, nato prin- 
cipe, iraerîmonia apud nos institota ût 
eotempore, quodma^ ALEXANDRE 

BUSaOBOH lUPERATOQIS ET ADTOCBA.TO- 

ftis> praraeDtia splendidisramnm celebradssir 
iaumquefecit,peraetaautem«o apparatuSs- 
<|ue solemnibus, quaeetgravitatemmdece- 
rent, et cupiditatem proderent singulorum, 
gaudiî 8UÎ palain dedarandi: speravimus fti- 



Digilized by GoOgle 



estimable t'g;ilement verse dans la langue 
Latine et dans <;clfc de. sa pntric s'est effec- 
tivement empressé de répondre à mes vues, 
en se chargeant de la traduction, et s'en 
est occupé de manière à surpasser l'original. 

, J'ai ajoaté aux Dissertations la Harangue 
tenue devant le corps académique assem- 
blé pour remplir les pieux offices* de congra- 
tulations rëlatires à la naissance du fr in ce. 
EUe a été pareillement traduite en- François 
par déférence pour les mêmes conseilsj celte 
cérémonie, qui concouroit au tems que le 
Grand ALEXAINDRE, kmpfreur de 

TOUTES LKS ROS8IKH TtT AUTOCAaTB, 

rendit si mémorable et si brillant pour nous' 
par son heureuse présence, ayant eu tout 
Téclat et toute la solcmnïté qu'exigcoient et 
l'importance du sujet, et l'empressement de 
chacun de nous à donner des marques pu- 



turtun* ut noelri et CoUegae fit Civee-, te- 
genda oratione, quain' excudi cypis ipsi 
ojrtaTcrant, pi^ticae hUaritatts memoriam 
jion invid lecolerent^, et etteri iUî, qtù- 
biucum amore ei^a MARIAM nostram 
certamus, hanc novam aernolae laetitîaeso- 
eiétatem cum voluplate intellîgerait.- 

Sed de argumento Orationis , ne forta - 
nurentur nonniilli, amplius profitendom est. 

hoa^ enim quînque et vîginti annoa 
SaitEBTirs PLj-TifBRDs^IjîpeieiisîafrQ^. 
8or, in auspiciïs no^ numeris Orationem ha- 
buit de Louis Academiae £^>sieasis^ magao 
lunv ut iàma fect, plaasu auditain,mox,quum. 
prelo exissec, non minore studio lectamj 



IiHques de la joie ia plus vraie; nous avona 
pensé que d'un côte nos concitoyens reli-» 
Toient avec plaisir cet écrit comme propre à 
les entretenir dam le doux souvenir de Tal- 
légresse pulilique, ét cpie d'un autre ces 
étrangers sur. qiù noua cherchons à l'em- 
porter par notre amour et notre dévoue- 
ment pour SON altess'b impérial b 
MARIE PAULOWNA seroient ravis 
(le connollre celte nouvelle effusion d'un 
sentiment que nous partageons avec eux. 

Mais afin de ne pas donner lieu de sur-; 
prise aux Lecteurs, il iàut que je m'expli- 
que sur le sujet de cette Harangue. Il y 
a vingt ans que Monsieur ernest plat- 
N E R, Profcssciu' de Lpîpsîc, prit pour sujet de 
son discours de rt'cqxion l'exposé des Pré- 
rogatives dont jouit cette Université. Sa Ha- 
rangue» dit-on^ fut accueillie avec applaur 
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cupide expetitam, celeriter divehdifain. Cu- 
jiis orationis praestantiam pro virium tenui- 
tâte aemulari conatus, 'materîeni sic passim 
retraccavi imitando, variando, infleGtendo> 
tu, quae nostrae Academiae propria censé- 
xeta, tiinc viiidlcarem, quae nova et adventî- 
cia bona, ea adjtcerem.Excusabit, spero,hanc 
talem prope confutalionem vip exîmius, tjiiî 
epristinttconsuetudine probe scîat, TÎxposse 
quemquam me magjs fàvere Âcademiae 
Lipsïensi, in qua (meminisse juvat) bonas 
liieras per sexennium didid, per quatuor 
annos publiée docui. Verum et bona illlus 
Academiae agnosci^ nec nostra ignorarî aut 
occuli, aequum videbatur. 



dissements, lue avec empresseinent, recheiv 
chée avec avidité, venilup avec célérité. 
M'étant proposé par une espèce d'émulation 
de traiter ce sujet si important, j*ai trayaillé 
de nouveau la matière, qui nous est commune, 
en imitant, en variant les pensées, en leur 
donnant une nouvelle tournure, puisant ce 
que je jugeois nous être commun, ri; y ajou- 
tant, soit ce qui est particulier à noire Aca- 
démie, soit ce qui est de nouvelle date. Je 
n'ai nulle crainte que cet excellent lionime ne 
me voie avec condescendance travailler, pour 
ainsi dire, d'après lui sur cette matière: nos an- 
ciennes liaisons l'ont induLitablemcnt convain- 
cu que personne n'a uneaffection plus parfaite 
que lamieune pour l'Université de Leipsic. Je 
conserve le précieux souvenii' des six années 
que j'y ai passées dans l'étude des Lcltres, 
et des quaue années où j'y ai coopéré in 



Caetemm etù et faanc Oriationem et 
taeteras scriptiones, hoc jam volumine jun- 
ctas, tenues esse sentio argumentoque suo 
parum dignas: tamen, si patronos illustres, 
qui cas typis repeti voluerunt, consilîi soi 
pon poenituerit, altoram reprehenaionem 
'consâcntta o£Fîcu et bonàe mentis Êcile 
consoIal>Qr. 



l'instruction publique. Mais s'il y a Je la 
justice à reconnoltre ce que je lui dois, 
je n'en trouve pas moins à préserver de 
Foubli, en le manifestant, ce dont nous 
avons l'avantagé de jouir. 

Quebpie fbibles, queltpie pea dignes 
de leur sujet que paroissent la Harangue et 
les autres parties de ce Recueil, si les il- 
lustres amis qui en ont provoqué l'impres- 
sion ne viennent pas à se repentir de leur 
conseil; la conscience du devoir que j'au- 
rai rempli, et de l'intention avec laquelle 
je m'en suis acquitté me dédommagera de 
quelques critiques. 
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DISSEaTATION PREMIËAE 

, i, L'OCCASION DE L'AVÈNEMENT 
DE SON ALTESSE IHFËHIALE 

MARIE PAWLOWKA. 



Jn Juvenalis Saiîris, quae hoc ipso semoscrt partein 
alîquam academieoe in'stitutionis cffccerunt, nuJla 
est, qiiac IcseiUimn anlmos magis adverterit, qiiam 
pracstaiiiissima ilk octava, in quo, quae vera sit 
nobilitas, illuatrissiniis eseinplis graviter a poëta 
âocolur. Noinpo vera nobilitas, illo monente, non 
inesi in votere prosapia et exquisitis ad splendorem 
titulis imaginibusquo, sed virtute potins et ezîmiia 
in rem pnblicam merids contmebir, adeo, m animi 
bonis mommque probilate bon os ot ignotao genti 
concilietur, ot nobilî addatur, vitiis autcm et flagi^ 
tiis vel illustrissîma oomina turpiter obscurentur. 
Qaomadmodum enim gommae in auro splendidius 
nitent: sic in nobîlïtato magis effidget.Tirtoa. At qui 



De toutes les satyres do Juvenal dont l'intcrprùta- 
lîon a &kl l'objet d'ua cours de l'Université, riea n'a 
plus fixé l'attention daLedeurqtiBcetteénergîqiie 
déclamation de la huitième, où, le Poète fait Toir 
d'une maniËre digne de la granté du snjot: En quoi 
canaiste la vraie Nohlesse; ce ses inaidmes j sont 
soutenues par d'illustres exemples. Ce n'est pas, 
dît-il, dans l'ancienneté de la race, ni dans les titres 
et les images portées pompcnscmont auxccrômouics, 
c'est dans la vertu, c'est dans les grands services ren- 
dus à l'Etat qu'il faut la chercher. Les Wiiics qua- 
lités de l'anie, la prohîté, les moeurs honorent 
l'homme sans naissance, elles illustrent 1 homme 
décoré du Laticlave. Le vice, an contraire, et le 
crime couTrènt de honte les noms les plut célèbres, 
l/orrehanssel^olat des pîerreriesi la Noblesse celui 
de !a veMo. Mais tel. qoî Tante la splendeur de sa 



natallbus iaflati, majorum tnnient imaginibus, nuUa 
propria TÏi'tute sulmisi; (jui patriac orDamcnta 
jactant, nll habenlea, qiio palriam ipsi esornent: 
eos rectc inonct Juvenalia plane iadignos esso, qiii 
iJlia naturae, forlunacque bonis decorcpiur. Ad 
liane aententiam poêla ipsum composuït exordiuia . 
Satirae, «orîptae amico, qui ad apem proviadas 
alicnjna obiinendae' tiitu forte adspirabat: 

SUmmaia qiiiil fatiunl , guid jirodMi , Pnnticg, loago 

Sanguine ceiutri, pictosqus aslendem vuUus 

Majontm, tt ttanles in airribiit Aemilianot, 

Et CurÏM Jtmt dMdioi, Aumiroijut minoftm 

Om^maa, gt Galbam auncoEa aatagaa caranlem?. 

Quiê /hida», gmerà tabula jactare capaci 

Fumotot Hguilum eum 2}ictalorg magUIroa , 

Si Coram IxpidU maU vivUar? Effigies que 

Toi beticaorum , «' Iwiilur alea pemos 

Anie Numaatinot? — — 

'J\ita iicet pelertt exorntnt undiga» cents 

Airia, nobilita* mo.ta **t atq'u» unfctt firtuê. 




Maison, sans ayoir de verlua à monirer; tel qui 
s'cDorgueillit des fasles de sa Pairie sans espoir do 
contribuer par ses exploits à en perpétuer la gloire; 
qu'il apprfnnr de Juvenal, combien il doit être peu 
lier des bienfaits de la Kature et de ceux de la 
l'ortune; qu'il médite ces premiers traits du Po'ëttt 
adressés à Ponticus son. ami qui ambiijoimoit quel- 
que dignité.. 

A pai tari Rmlieat Mftt taitt ^alèu», - - 
Jm elnia d» ta raca atteint praga» h* CMWj 
Ta por^qttàl ffinm teînaambrtAlia imagti 
T'inipirenl tout torgiuil d» a grtmd» opaatagt».. 
J'y voi» Itt 'deux Bnàb trion^haa» fur leur» dort 
Bameiurltipmagmim dttAarrgupa^reux de Marti 
J'y voit da CtirâM ga» d& languit aaaiàà 
Ont tronqué dt moitié dam Itar* tàdet taeréit, 
Corpimu mailé, GaSra d^figari} ' 
Voilà plut qiiil rCm faut, tu fat bim auguré, , 
POar Xtttr potlalèr d»» -fiàtaoux amiubart». 
. Let eh^ dat CSevalifrt élaa parmi let pires; 
Ua Uietateiir tnfia . . , SCuit dit-moi, Pontieat, 
T Kt-tu.taiu mugir U nom du Sa^ÂIiu?- ■ 
SI quoi! Ou grandi Iliro» dont U* Champ» dtNiaaane» 
SlolMionaanI dtt laurUrt Blâmmi ton iadoUact, 
Bt iondamntnt on jms probité» dtau la niât . . . 
CroiiMmi, cett» tpimdgur dont la maitoa reluit. 
Annonce leur vertu, tout parle, tout invile, 
' A cher eh tr tentai Nobl'e en thomme d't 



Cnjus sdit^uioe virimeih ac TCriiatoui, qiiîs 
est înter nos, quin lacto el grato aiiiitiu pi'i-acn- 
^soat? ' Hacc nimîium est inâigqis pairiae nospact 
lèlîdtas, at et Princtpinn fevore In lucem protra- 
Iiantur amplÏ3sîniU([ue honoribus maclcntur non 
fortiiitn ista noliilltnlr, snl viriulibus ac mcrilia 

principale adco fastigîum contigit, iidcm virtutum 
majore ac veriore lande entinBant Quod. ^um 
no» ^«niper in jid a v s t as- maxime bokds 
Teneradonem i^puit: tum novo super coqiu ola- 
rissima dociuneoto cognitum est. Ex qno bnim 
CAROLUS nostor FRIPERICUS, sEUBiiia- 
siMus idcmijiie, iit (licnmus qucmadinoilum sen- 

AUGUSTAM SUAM COKJUGEM ex opn- 
Jentistinio impcrio' ampliMimaqno civïtate in pater- 
aaé sedcs doduxit, potuitne quis^uam tunqoam 
dionas mter nos' virerez ^m, gnee vera ntnobï- 



■ Qai de nbws n'ailoptc avec une satisfaction niûlto 
de reconnoïssancc celte maximo aussi pleine de 
force que de ycrilù? Heureuse Pauipl dans la 
quelle ce n'est pas le mérite accidoDtel dg la naia- 
sance qui brigue avec sncpès la faveur, quî mând 
à la gloire, qui met le comble 'oui: }ionneni«j maii 
ou PoD ne voit s'élever que des faommes reconk* 
mandablea par leurs Tertoa et leurs talents; où s'il 
se trouve dans les postes cmineos des hommes distin* 
guw d'uiileurs par le souvenir de leurs ancêtres on 
par les Invours de la Fortune; ils leup -diHinMlt 
encore plus d'éclat par leur mérite. — Nous l'itvoni 
observé dans tous les tems du gouvcrDement de la 

et notre respectueux dévoticracnt s'est forlifié de 
plus en plus. Elle est encore présente l'époque qui 
nous en donne de nouvelles preuves. Car depuis 
que Notre siSu ^.siùsime, ue craignons pos d'épan- 
cher nos eoeurs, depuis que HO THE THÉS-EXCEI.- 

LEHT, NOTBE BIEN-AlBIlS î H I N C E C II A R L E S 

FRÉDÉRIC a ramené dans lo palais de ses pores 
L'AUGUSTE ÉPOUSE qu'il s'est choisie sur 
les dégns du trône d^ fuissant Empire, dao^ 
B s 
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Utas, tamquam oculis cernoret et digito monslra- 
ret? Eiai enim MARIAM PAWLOWNAM; 
unicas el Russici et nostri populi delicïas, in tam 
cxcelso looo posait beiugna nascendî sbrs, m, u ge- 
naa t^ecumiu, majornm virtute, opibus, magnifi- 
centia elalum, et nbiqtte terraruiii,locorum,gcntium 
celebratuni, atque ALEXANDRI, ma^inii lite- 
parutn et ardum ïn maximo regno alatoris, tam~ 
quam novo aidera illnstratmiii illia ne opiara 
quidcm majora et altîora posût: tantam tamen et 
tam incrcdibilcm ostendit prudentiac, humanitatia, 
îndulgcntiac , munificendae et reliquarum admiran- 
darum virLutum magniiudiDem, ut ipsa majorea 
Suoa non minas illustret, quam ab ïis illustraiar, 
'nec paucîora décora confcrat ad illoriun majcstai 
tem et gloriam, quam eis lefert accepta. In bac 
Gommuni et justissîma patriae nostrae laelîtia par 
«ue .dùxiœus, ab ba, quao laetandi materiem dt- 
'tulit, anapicia capere academicae soriptionia, qàoe 



la aein d'une immeiue Cité;, depuis ce moment, 
est-û parmi nous mi homme doué de quelque vertu, 
qui n'ait tu, qui n'ait profondcmeat aenti en quoi 
«onsbte la vraie Noblesse? Il est vrai qu'une heii- 
reiue Destinée a éminemment bvorisé MAHIE 
-PAULOWNA œtte PniNCESSE, non moins 
lea délices do ta Saxe que ceux de la Russie] qu'elle 
Vti fait naître d'une Maison célèbre dans tout l'usi- 
yers par les Héros qui en sont sortis, célèbre par 
sa Puissance, célèbre par sa Magnificence, et sur 
laquelle relnit comme un astre bénin son généreux 
chef ALEXANDRE Père des arts et des sciences 
dans toute l'étendue de ses vastes possessions. Ce- 
pendant, osons le dire, et c'est, selon notre pocte 
• ce qui fait la véritable Noblesse; MARIE PAU 
LOWNA relève la pompe et la grandeur de ses 
hautes destinées par des qualités personnelles au 
dessus des prérngativpï Hn la naîssanrf. Uno pru- 
dence consommée, l'aifabilité, la clémence, la mu- 
nificence, et tout ce corti'ge de vertus sublimes 
qui la décorent, font rejaillir sur ses Ancttres l'éclat 
qu'Eue a en tiré; Elle communique on noareau 
lustre àla gloire, àla majesté qu'ils lui ont transmises. 



oh 1I.I.II/B exoplàtissimo in has [erras adventit 
prima publicu in luceiu emiuitiir '), et cujqs cJilio 
pcroppotinnc iaid ipsum Ecmpus incîdit, tpio auspi- 
catÙBimiiin xios 'tutaleia- gratulabucdi coooolebrai 
bimHS. Qoa ro novam nobis et proprium fortunit 
bonum conccasit. Nom qmim receptua ia Acadc- 
miis mo9 ita fcrat, ut, qaac oxspcctanda aint Testa 
et solemoiii, academico programnute indicdntur: 
■im pîa quadam pûhlîcae gratulatîoiua illiiu cuocta- 
tiono id assequati snmaa, quoi et ipsum ad au- 
gemlam lacliliam pluriiniim voici, m niinc noa 
spcv.ila IniiLum et dosit!eral)ili.i, f.oJ l'ciH.i, sud vera, 
«ed jam per quatuor fere mcnscs pcrcppta gaudïa 
loquamur, ncc pro rc, qnoe benc cadat, votaiBH' 

') PioOil^it lilidlns siniiil -tl CDiDniendinJiiin AiriitinniaE nu; 
Tiim rror^rtorcni, d. X Frbruirii a. cbL-wccT nmneris liopicil 

quippc t^mpoii icrlptiun, in liac OBVt, tdiliDnc omilloniliuii putE- 



Quelle plus jiislc nietirrc poTUTÎoiu-iHKia choisir, 
que rAiigustR Objet (le l'allcgrease commune, pour 
servir d'iiilrotluctiou au premier Programme pu- 
jilié ') depuis cet lieureux aïi'uemeiit si lotig-lniis 
(li'siré? Sur (out en le publiant rinna l'iiili'ri's santé 
lirconslaDce où Je» yocu^c redoublent pour ci-librcr 
le- retour apauel du jour qui l'a vue nalirc. Coa7 
îonolaro heureuse,- qui rend plus soltmiielle l'ex- 
presuon de notre dévouement. El puisque selon là 
cDutbino TÉnéreble des Acad£mic% nos Programmes 
périodiques amioncent Pheureux retour des solcm- 
nitéï saintes et la prospérité des éTénemens pu- 
blics; nous nous félicitons d'avoir rolardé les Toeux 
solemnels oonsaerés à celui du glorieux liymenée 
de lliéritier dn trône, de les avoir difirrés iusqu'à 
ce jour où nous iouissons d'un surcroît do boQ- 
heur par la douce persuasion, que co n'est plus 
d'im désir que mille accidens peuvent frustrer, 
que ce n'est plus d'un espoir quelquefois irompeurj 

•} Celle Di!scrUli.>M ^rryiill is^,ltn,ti^l Frogrii^inK- il'^a- 
nonDS d« l'tnti^e r„ fancti„n, Au „„.,vf„, l'rorcrlf.ir le X Fù- 
^ ■niermcocY. S^iin ranritiinc cnfllumc c'cMi Proftj.tjr d'Elo- 

ooDT^V ââitioii Voa mjugÂ & propoB de inpprtmtr comme dii- 
(omi le dnoaituca la ftulagiis (uiégjrnqiie uiiia4 i DSUa pUoe. 
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moTlali Deo, sed de «a, qoae optime et ad pnbË' 
cam n^Iotem fnictaoùssime successït, smplusiinas 
gratiaa persolramua. Qiiaa qaidein gratias suramus 
rerum arbiter îta accipiat, m ixsnLGENTissi- 
KAB FniKcipi natalitiam mcoluroitalem, hoc esl, 
salutem patriae, lactitiaDi aucvïtae PAUtMie, 
«pem novam hovumquc dccna bonis literis et .pre- 
«atnur pie, cl lacto mentis sngurlo praesagtmua. 



mais que c'est chinslelioilé certaîne, d'un bonheur 
MHS nuages, d'une jouîaaance de quatre mois dont 
nous sentons les douces étreintes; que nous n'éle- 
vons plus ica laaiiia vers le ciel pour solliciter ces 
dons que le Dieu tout puissant fait aux peuples 
dans sa tli'iiicnee ; mais pour redoubler d'actions 
de grâces d un bitnlùit, si pleinement, si parraite- 
mont aeioiilL-. Du:[:iic le suprême Arbitre du sort 
des huin^ims rceiniir los viieun de nos coeurs, et 
remplir les ardenb disjis cjuj nous pressent en ce 
jour de la ISuisaanee de notu B A f ste i' n in- 
CKssE. Faut-i! d autre faveur pour assurer le salut 
de la Patrie, et pour la satisfaction do I'ai;gi;sti: 
UAisoN DucALS, pour faire germer parmi nous 
de nouvelles espèranoes, et mamlenîr les études 
dans leur ancien lustre? Tels sont nos voeux, tel? 
sont les présages que nous avons la confiance d'au- 
gurer. 



Jiia rite peractia, piompUore ammo rcdimns ad 
«meitam naa eoiUQetuâïiKro, exproneDcU în talï" 
bas libellu, si quid forte ait, quo aliqna Tetetis 
doctiinae particula. inustrari posse videatur. 

Bevocat nos aulem luvenalia locus ad imagi- 
nes jRomanorum, de quarutn ritu cl juribus etsi 
multa aunt ab iis, qui antiqiiitatcm Itomanam 
expUcartint, disputata '): laïucn supcreat in bac do- 
ctrina abquid, posillum spede, reapse paboa- 
riiuii) qnod a nemïna, ^od sciamna, satia expo- 
ailtua enndeatamqnfi siL 

Nam ïllnd quidam mter omnea coûtât, jua 
imaginia ponendae et ad memoiiam poiteritatem- 
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Gonformons^ous maintennnt à l'usage de laisser 
à notre organe onliiuilrf Profosseur des liflles- 
lettres ajouter k ces ivHexiuiis riixoiisLaiive quel- 
ques éclaircissemoiis .sur des aujfis tirés de I'Ab- 
tîquilé. 

Le passage de Juvcnal qui vient d'être cité 
m'engage à tous entretenir dea iim^ea des Ro- 
maine. Lea Bits et lea'Droita qui les concernent 
ont' été copieusement examinés par les Ecrivainri 
qni ont traité des antîqnitéi} de œ Peuple. H se. 
trouYs cepfflidant encore dans cette matière un 
point que personne, je crois, n'a suffisamment ex- 
pliqué ni développé. 

Tout le monde convient que le droit d'ima- 
ges, c'eat-à-dire le droit d'exposer son portrait, 



que prodendae '} apnd veteres ni lui alïud signiG- 
ca», qnam anae imaginis pnblice ad mtqorum 
imagines adjïdendae potestatem: quae potestas, ab 
ipsa aediliEàtia conilia dignitata incipiena, nemûù 
concedebalar, mai qui curiilem magistraium ges- 
àiaaet, patriciis primo, dcin, postquain pcr conten- 
tioDCS trihiiDilias honores cutn plcbc crsDt com-, 
municBli, etiam plebcjis '). ïralalitium est porro, qui 
majoriiin suoruiii Lalieront imagines, roa nobiles; 

suas, illus (lemuin ignobiles appcUalua case: ita. 
Ut quemedmodum imago a aiagistratn, aie nobilr- 
tas ab imagine proGciecéretur. Commemorarunt 
item anliquitatum scriptorea, imaghiea illaa in alrïo 
puisse coUocalas, qnippe cclebriori duiims parie, 
singuliaque ibi armariis disposiias *). Docucrunt, 
laureataa inde imagÛMt, ad laetidam mia com no^ 
tiSitàta gentîs demanstrondam, in nnpdis, triam- 
phia, alittqoe dïobas featis espromptas ^, fimbsta' 



et Je perpétuer sa mcmoire par ces signes exlô- 
ricurs, ne sï^nidoic autre chose chez les Itomains, 
que la faculté Jégalc d'ajuuter publiquemeot aoa. 
portrait à ceux de ses ancêtres; faculté dont 
ne jouissoicnt que les Citoyens revêtus de ùi-' 
goitcs, à commencer par l'Edilité enraie et au- 
dessus; CM ntagiBtratures curnlw réserréss d'abord 
aux ' PatcideuB et accordées aux Plébéiens depuis 
l'établissement ai long-temps, contesté des Tribuns. 
C'est d'ailleurs une chose généralement connue qn» 
l'on appeQoit ' Nobles ceux des Citoyens qui pon- 
Toimtœcpoaer les portraits de lenrs ancêtres, Nou- 
%ieaux ceux qui n'ezposoient que les leurs, et 
Jgnoblea ceux qui ae jouissoient pas uième de ce 
droiL Ainsi le 'droit d'images étuit attaché à lir 
Magistrature ■ et la nohlesge étoit une suite de cette 
prérogative. Les Anciens remarquent aussi que 
ces images étoient conservées dans l«s vestibules 
et conséquemment dans la partie la plus apparente 
du logis, où se trouvoipnt dca armoires destinées 
à cet usage; qu'on les en tiroit, et qu'on Icsonioit 
delauriers pour relever l'éclat des familles -nobles 
dans lea réjouîssaucea publiques, les trioiii]^tiea> 



anicm illarum specie mogis , ^laam sumptibua, no- 
Lilitatas magnarnin virorum, postliap cliam feniina- 
rum illiutrium, enacquias fuisse*}. Undc facnim 
est, ut dedecorù et poena^ loco faaberetur, qnae 
imagines, ex atrio remotM, potUronun funeribiis 
arcerenlur: quod non acctdic nisi ils, qui ipnrca^.' 
♦erant meinoriam majoriim, gcmciiique, ut Jitre- 
Daiis ait, funeslaraiit '). Afljcteniiit denique non^., 
puUi, prr conjecluram ") mugis quam per voritatem, . 
aiiunaruai quoquo gcntium, quas nulla cognatioDO 
defimctus altigtssct, imaginibus pracfereudia am* 
pliorom exsequiîs pompam occessîsse. 

Haec igîliir aiqiie elta quaniqiiaro sarpc-iiuiiicro 
tradita, looisque rcterum, quai; in AniHiuiLiiinciii 
conjecimus, Ik'mata inveoias: tamci) iis otiiiiibua 
nx asseqserei ut ipsarum imaginom dara et œrta 
Qotio anîmo iofonneuir. Hec. siiKcit docraç, quo4 
gcurpatum imagîuibiu vocabolam cerae 9 sMia 
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les jiàces et les antres solcmnités ; qu'elles scTTOÏcDt 
aussi, mais avec moias d'appareil, à honorer les 
funèraillos des grands-hommes, et plus tard encore 
coUeB des Femmes illustrea. Cëtoît tm déshooneur, 
im .châtimeot public de les faire Ater du yeslitmlej 
de ne pas les sotdfrÎF dans lea fiméruUes:' cetW 
peine n'éloit infligée tjn'à eeuX qtn «vcûént loailU 
k mémoire de lenra prédécesseurs; qu'à ceux qi^' 
aelon l'espresuon de Jnvena], avoîent avili, dégradi 
leur fâmillê. Enfin quelques EcrÏTaîiis qbutent, 
par manière do conjecture, plAtot que comme une' 
diose certainei que quelcpùfiiia'an tehaussoit la 
pompe des fimcroilles en ^uhmt anx images de 
famille cullcs dos grands personnages sortis de Mai- 
sons, avec lesquelles le délunt n'avoit aucune liai- 
son do parenté. 

Tous ces détails et d'autres du même genre 

do l'antiqiiid' , et surtout d;ins criii <\ics en noie; 

-pour donner une idée claire et précise do la forme 
et de la iqatiêre de cas images. Ce n'est pae saaes 
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OStendit, pas jam niilii|TiiIii5 ex ccra pmg eon- 
foclHs; qi:^ ■.'■clc olliciiio sinl, i|iu) iiunlii ail pompas 
funeruniqiic iiiiprïmis omamciita adhibitae, omni- 
ao, qoam fonnam et speciem habuerînt, iâ Jfoûa^ 
BÎmum qoaeritur. Qoa d« n ml siloot rccentioEcq 
coin Fliaiô, sut, si quïd protnlerunt, ita diaa^)»^ . 
tiiint, ni quatuor imprimia sentonliao intcrnoscî. 
gueanL 

. ' Et conununis qnidcia opiDïo in eo verwinri' 
Sogi solitaa case cercas protomas plastica artc,- va- ■ 
riisquc ai! aiigoiuJam simili LuJiiiem coloribus.pingii , 
quam iiiramrjuc artcin jam priscis tcmporîbiia. iîi 
Ilalia lociim habuisse, vctcrca docent "). Hanc de 
inieginibus «cDCeDtiam, ab lo. aito. ERNifSTto ") 
^oque dcrensam, qui primns déseru!^ «ruditisùmus 
quondam illius collega, it>. PAicsiticuà OHiti- 
■Mivas ea maxime radoiie ductuâ,- quod proto- 
■nae, ex cOTa pnra ^^tae, «ec ignis n«c tempe^ 
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de dire que ie mot do cire par lequel elles sont 
di/aigiiûea niuntrc qu'elles furent formées do cire 
dès les plus anciens teins; il est encurc qucslioa 
de savoir, coiuinciit on les fuliriquoit; comment on 
les employoit dans les pomjicis fimi'bres; surlout 
quelle «toit leur forme et leur t^apacité. C'est sur 
quoi le;!' modernes gardent un prufund silence à 
l'îmixation de Pline: on si quelques uns en parlent, 
ils aoDl de sentinieDU si opposés, qu'on ne peut 
les réduire qu'aux ^atre opinions suivantes. 

La plus commune, «Mst qse cétoient des. bus-' 
tes de cire faits aU moule jiar l'art de la Plastique 
et peiota de diverses couleurs pour rendre la res~ 
scmblance plus frappante^ arts qui, au rapport 
des anciens Écrivains, oot été connus en Italie dès 
les premiers tems. Cette opinion sur la nature 
des images étoit aussi ocUc de jkan auguste 
BRNESTi. Il fut d'abord réfuté, même par le sa- 
vant }EÂN FRUDEitic CHRIST, qui avoit été son 
collègue, fondé principalement sur ce que des Bus- 
tes qui n'eussent été que de cire, n'auroieut pu . 
résister long-liems aux varia^oiu du Cm çt de la 



ttatis vaa variam dïu mistincre, aut quovis teot- 
pore anni in pnblicum cfTerrî potucrint, quia cor- 
rnptae paullatim âilaberenttir, csnisTiua igttnr 
«laioitf imagiiiei non lingenda âed pingendo facta^ 
noqne exatantibus Tuldbus, sed graphicea lineîret 
coloribus conatitiise, uno vcrbo, refercndas eaae ad 
plcturaa, quîbus ccicbratiaaimo vctcribus, scd bo- 
die incogoita aciîficto "), ccra Ptuiica inureretur. 

Non latmc bgnbdictdu, qnam absonum 
sil, cogilaro de picluris, anteriorc lantuni parte 
VLikus coiispicuis, qiiae lainea iu funeribus fucrint 
cum reliquo corporis Irunco conjunctao, variis ar-' 
satM Tea^na, atqu« enrrui «it a^ia cnndibiu 
impositae; qnippe faaeo omnia narrannir de imagi- 
nibua. Itaque redeundum sibi vir doctiu ad pro- 
tomas putavit, quae hominis caput et coUiun ab 
Dmni patte rcpraescntarint; scd cerarom fragilitatc 
deLerrim^ jta-redii^ ut e ChrÙLïi ^te assumeret. 



fempératnre, ni être portés en publie dans toutes 
les aaisoiu de l'année, aaoa èlre promptemenE cor-' 
rompus. CHRIST prétend en conséquence que ces 
îm^es n'ctoiunt point Tahriquée*, mais peintes, 
n'étoient pas deâ reliefs exprimant uraiea les fbnneS 
du visage, mais des dessins ontés de ceukur, ett 
on mot de véritables peintures, que par «a arl 
alors très -célébré, maïs dont le «etret n'est point 
parvena iusqn'à notre temps, on enduiaoit de .cire 
punique à l'encausti^e. Mais cette opinion ao 
parott gnères souienable. 

Mr. BENEDicT trouve ridicule que l'on prenne 
pour des peintures, qui ne peuvent que présenter 
les linéaniens superliciels d'une seule partie de la 
tctc, des iigurea que. dans les Tu ne railles on adaptoit 
au reste Un corps, di'corces de toutes sortes do 
vctciiicns, et portées (mises debout, siaities, dit 
Juvenal) sur un char ou sur des siégea curulcs; 
car c'est ce qui se pratiquoit rélaiivcmcnt à ces 
images. Mr> Benedict renonvcUo eu conséquence 
l'opinion de Ur. Ernesti sur les Bustes; il veut que 
oe fassent des' figures qai- représentoîent âitière- 
D 9 
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qng prîon sentontiae tamquam aliquid firmamend' 
(idjicerelur. RevocaTti enim imagines ad artcm 
plaatanuu, sic adhibitam, ut dttrîor quaodam ma- 
teries, àn gypsmn tâm argilkun pûtes, in illia 
imaginibm quasî fundamenti loco poùta ait, quae 
tota quiilem cpi-a inusla obduceretur ''). Non exa- 
gilaljimus siiigiila, quae in iiac sententia diapliccnt; 
illud primarium cal, quod, a quo bbnkdictus 
auctoritat^ petiit, Plinii locus "}f quia non' â« 
cera inoita duriori materiao, sed de cera in lor^ 
mam gfpù iofusa agit, nihil potcsf auctoritaEis in 
hac causM habere. Aocedit, quod Cliristii iaustam 
scilicet imegittibus ceram dudum perfrcgit, K/o~ 
' ixianam quidem audaciam frangere se et coa- 
tunderè ranu, ïmmortalis lbssincivs: cujus U- 
bellus, xscHENBURoii beneficio nuper demom 
in lucem jnvb'actus "J,' etù perbrevia eatnecdum 
abtolutns, tamen tôt poQet subtililotis et degantîae 
virtotïbtu, ut libérions' pertraotatioais magnum 



irionl Ia''t6te el le roî ilii ili-ruiit.; niii^ rinnr éviief 
les iDCenvenienU l'f^suii^uus uc m iriiiiiiiLi: d'uue 
mauere a 'aussi peu ne rcuisi.siiiiKi; rju csi i,i cire, il 

et pour diiiiiifr mis liiianjs un iifu prus ae aolidiië, 
il suppose comme fundcment ue ces images quel- 
qne mabere plu* dure, telle que du pUtre on de 
l'argile, qu'on enduuoit enticrement de cire a l'en- 
c&uatique. JVous ne noua arrèterona pas a détailler 
les difiëreates oLjections qu'on peut former codtrc 
ce sentiment. Une des prmcipates. cest qae le 
passive de Plmc^ dont Mr. bbhxdict prétend s'ap-: 
pajeTfOepeut servir a confirmer son opinion, piùaque 
Flinene perle pas de drefondaesnruaeaDtreinatiè- 
re; maïs de cire fettée en moule en forme de plâtre. 
D'ailleiirs Hmmorlel Lzasms ne croyant refiiler 
que Kloi» a déjà ditroii de fond-ea-comble lo sys- 
time de obuist.- Son livre récemment publié par 
Mr. ESCHEHScncno fuit qu'un petit volume nuquol 
il n'avoit pas mïa la dernière main: la sagacité et 
l'élcganco ordiuairrs à l'Auteur font regretter qu'il 
n'ait pas b'aité complètement le sujet Lessiog, 
je rff ttàt par quai malhenreia. buard, pose su.- 



aesiderium moveat. Iniquo éniiw fato- a«â*Ut, u^. 
quo loco vir esimius suam ipse «xplioationem iuJa- 
Çinum additurua eral, in eo fflum orationis repente 
abnimpAtur. Qaa de rç M lemiis iiascëremar as, 
(joonaa vel lorpore Tel larditate Ubraria "0 prâe- 
clamm lessingii smdium re larda tuin est, efficero 
siuduit acutissimus Lesaiiigiaiioruin operum edi- 
tor, adjectis aii libello supplemenliB '"), quae ile- 
fectum îUm» quodam modo- resaroirent. Ac vi- 
dotur EBcBBSBUBGiitB amici sui mcntem reete 
iwacquutus conjeclando, talea imagînca fuisse effi- 
les, non efEctas manu (bossirl), aod oxpreaaas 
Xabgeforml), iia ut artiGcea, Lysiatrati Sicyonii 
Bttem aemulati, Homini» imaginem gypao c faoia 
, îp» expreaseiint, ceraque ad hwoc usum con- 
creU, et in eam Tormam gypsi infusa, repraesentar 
rini "). Sed qnae huic senlentiae argumenta ad- 
jedt Es.caBKBifBaius, dedncta paràn^ ont 
YQOBbiûomm cera, eimililudo, e^rimere, pSftim 



bitémant la plume an moment où Vaa ■*iiwftd m 
lui voir «xporar aoa senliment. C'est povi taoïp 
dédommager en qu^^e ta^on de cette partes ec- 
netàcnnée- sans donte par la -Imleiu» oa l^rnspn- 
rîaacedesLibndrëBde KsasiK^ gnelesarantEdi- 
•feur de ae» oeavres a tàebi d'y suppléer par ses 
conjectures. Mr. b««hbkbviio croit donc avoir 
bien «aisi le sen^mcnt de son ami en supposant 
€pio CCS images n'étoicnt pas des reliefs travaillés 
en Bosse, mais jettes eu Moiik; selon la méthode 
de I.ysistratc de Sicyone, où par l'application d'un 
plâtre, ou de tout autre liquide qui so darcit à 
l'air,' l'on saisit en creux tous les traits du visage, 
-'ot l'on 7 ibnd la cire qui en reçoit tme forme 
parfiiilenatt'naséinïAyaM. Jbis lei p»avea qu'en 
dofuM Mr. xsGszitiiina et ({ui «ont tirées part^ 
ctdièrement des t«rms* dont ae servent las M- 
dens, cera, aimilitudoy. exprimere, (eir^ 
reaaentbiaaoe, a^eisioni), et d'un passage d'Hé- 
rodien; ces prenvci, dis-je, ne sont pas assez sor 



ex Hérodiinï qiiQdam loao**), non'oaiit îlla ^ns- 
moiii ut aiit vkici ueqwBnt .alîis ratioiàbtu, âot 
novaï Gonjecturae conatum 'rcprimaat. De ver- 
1)18 iliis, qiiae frequentiasima in inenlioDe ima- 
ginum, aliam quoqae cxplicationem admittant, 
vis opos est, Ut praevla admonitiont: dicatur: He- 
- rodiaiû autemlocos, abHeymomoiistratuSjE&cfaea- 
liargiaiiae ra(îom taufmn affert pericuTÏ in recessù, 
quantum praeûdïi fronte simulât. 5ed Lumanitatia 
scilicct cst, antico non jùsi froutem ostender^. Nam, 
«t in ipsam rem veniamus, loquilur Herodianua 
non do imaginibus, defuncii Caesaris fuuus comi- 
tan^bua, scd de ip«îua Caesaris, mox consecrandi, 
«X cera ficta imagine, qtkte ïa fturmam ftegroti 
«ompouta, eburneo in }«cto ahe elerato' jacucfit 
"in regîao vestibuloj aureîs toralibus subslrads , 
eedentibus a iaeva aenatoribus afratis, a dcxLra 
'matroius înomatis candidaque veste îndutls. De- 
'îaâà vero, obï lectus «fiertur extra urbem iaMar- 



lîdca noiir ditruirc toutes les obîerliona, et dis- 
penser do recourir à de nouvelles conjectures. Il 
est d'abord presque inutile de sarreter a ces dif- 
fercus termes ai fréquemment employés lorsqu'il 
est qneabon des images, car ces termes sont tous 
susceptibles d'an» autre mterpretation : et pour le 
passage d'Herodien que Mr. ffcyne a le premier 
indique, il est aussi contraire dans le fond au 
sontimeot de Mr. eschenburc qird paroityêtre 
farordile à lestérieur. Mr. Heyne semble n'avoir 
pas rottlu contrarié son ami en montrant le re- 
vers de ]a médaille. Car Hérodicn ne parle pas 
des images de César employées a la pompe fu- 
nèbre de ce Héros; mais de la figure de cire re- 
présentant César uu moment de son apothéose, 
malade et coaché sur un lit d'ivoire élevé dans 
le vestibule du palais, envirotmé de lits d'or de- 
stinés, à gauche aux sénateurs en habits de deuil, 
k droite aux matrones vctues de blanc et dénuées 
do leurs pnnirc's orilinairi'S. Mais, quand ensuile 
il rapporte que colle eiligie est transférée proces- 
sionnellement au Champ - de - Mars pour y être 
bnUtie sur le lit de parade dans va carré équila^ 



tium campitm, in quo ad lËCtam illom imii ctun 
Impcratoris imagine creinandum exstractum erat 
quadrangulum aequiiatcrum, et muncru ccrtatîm. 
ofienmUir^ (qtpuretqae ïngeDs arumatum ucervu^ 
Hbî demain cee-connmroorantur imagiDca, dequi- 
lus aenno nobii lioo loco est, et qaae ciemari 
nullo umquam tempore roluemnL ' 

StA qnales tandem imagines? — Himîram> 

■nt brcTÎ praecidamus, dilîgentcr pensitatis opinio- 
iiibua illis, (juaa diiitHrnitas magia temporis, qnam 
tfisLiiim ccrta auctorïtas conlîniiavit, e^russisque 
vctorum scriptorum et intcr se comparatia locîs, 
-imagines BotQanpnim neo tprototoaa foiue «ri»- 
tramuf,' sec pictural encausticas, neo mis tas ex 
OtToqiie gcacre effigies, nec dcnique formas intîisa 
oora expressas, sedpersonas potius, scu larvas, 
^ecbjTibos tenus e cera faciaa ad eximiam vultus 
sîmilîtadinâm, qaaiai tndooti «tîdm colores sea 
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téral préparé à cet effet, après avoir reçu lea 
lionncurs des présents et des nombreux parruma 
(l'iuagc- il fait une mention spéciale de ces capâcea 
d'images dont nous recherchons la forme, et que 
jamais lea Romains n'ont consumées sur le bûcher. 

Qa'ètoient-G« donc qne ces imagoa? — Ponr 
le dire en deux mots; après avoir bien examiné 
ces opinions plus respectables par leur anliqnîtà 
que par l'autorité des témoins; après avoir discutd 
et comparé entre eux lea textes des Auteurs; je penss 
que ce n'étoicnt ni des bustes, ni des peintures 
encaustiques, ni un mélange de l'un et de l'autre 
art, ni enfin des figures jetées en moule; mais 
plùtot des Masques fabriqués en cire (^Larvae) 
qui desccndoicnt jusqu'à la poitrine et qui étoient 
rendus plus au miturcl à l'aide des ciiulturs et 
d'un enduit. On couvroit de ces masques des 
hommes qui dévoient d'ailleurs avoir, autant que 
possible, le maintien et le port du défunt. Cette opi- 
nion, à ce que j'ai appris plus tard, a aussi été émise 
par Mr. scnwEiaHABusEn; il l'indique plûtoE 
quUl ne cbercbc à l'approfondir; c'est ce qui m'en- 



pigmenta ailjuvabant, vïvisque homînibus, mois- 
tuorum figuras rcrtmitibuâ, iinpoùtas. Quam sen- 
tentîam ab uuo, quod sero didicimus, sohwbio- 
BAxvsEBO obitet indicatam magis, quam déclara- 
tam qno finnius persuadere cuplmtu tum aliîs 
perids judidbus, (iim i;i putissiiiiiiiii pnrspicncis- 
Simo TÎro, quociiin tuniigit fliito Ikh: Liiiiuiilini 

eliam hac de rc, scd tainquain de incerta et opî~ 
naliilii w^iÇjXo^^rav *'): eo maeïs làciundum est, 
m argumenta, ab oo iode tempore collecta, quan- 

tumberipossit, accuratediligcutcrqucpcrceoseamus, 

Princepa in his occurrit auctoritaa loci po- 
i.TBtAHi quo Goimderando> nescimas, qnïd 
' maf^s miremnrj insignem Cafiauboni errorem, an 
eorum, qui in Casaubani versione et flde usque 
adbac acqulcvcruut, iucrcdibilcm quamdam levî- 
tatem. Quamquam boc nobis vcrbum excidisse, 
paene piget, guum in eamdem sententiam concea- 



Digilized by Cooi^Îl^ 



gage à l'cilablir plus solidcmoiit, et ïi l'offrir a 
l'examen des gccis i-clEtiics, et surtout ii celui de ceC 
ingénieus criliquo avec les idées duquel je me 
suis rencontré il 7 a trois ans, mais ComiDB daos 
un fait alors encore incertain et abandonné à l'opt> 
nion. J'exposerai les preuves que j'en ai recueil- 
lies depuis ce tems, et leur donnerai toute l'éten- 
due et tout le déT^ppemeot dont elles, sont sus- 
ceptibles. 

J'alléguerai d'abord on païaage de « o l tb b dont' 
l'antorilè dans cette matière est du plus grand poid^ 
et rélatîvement auquel je ne sais ce qui doit la 
plu« surprendre, de l'erreur palpable.de Cosaubon, 
ou de l'incroyable légèreté arec laqnelle des écri- 
Vaina postérieurs se sont reposés sans autre exa- 
men sur sa bonne foi, en adoptant aveuglément 
sa traduction. Peut-être âevrois-je m'exprimer 
avec un peu plus de retenue en voyant le niiano 
seutimenl suivi par Lessing, cet hoinino d iiillours 
d'une sagacité reconnue, luuia vraisombl^ibleuLcnt 
alors trop préoccupe à convaincre Mr. KJotz d'un 
•ileuce . astudeux dona l'omiasion du passage de 



aisso vidcamus Lcssingluia, escellentîs actiminis 
Tiriim , s(ùd lum forsan intentiorc studio iti ageii- 
tem, ut Klotzii callidum de Polybiano loco ëllca- 
tàam conTinceret, quam ut loctuu ipsum novae 
interpretstionis luce coUiutrar«L 

Agit autem Polybiiis do ils, qiiac ab liomanis 
praeclare erant instituta, ul jiivcnuin animi vir- 
tute ac generosti apititu irabuete^tur. là hta pa- 
renlalia iUonun esempli loco coromemoraL „Nam 
'„quotlo3, inquit, aliquis vir illustris apud illos 
^obiitj ia, <îum cxsequiac cdcliraïUur, cuinrciii[uo 
„onuiî ornatu in forum clTiïrtur ad Rosira, ere- 
„ûtm interdum eed«ns ut cont^ci'^eai^ rariiu 
njacens. Ibi, popnlî totius carona circtimstanto, 
,aut filius, si adultiun aetate et tmn iorte prae- 
^sentein reliqniti aat alïguû affiaium Hostrn coa- 
„«cendit, celebrans âefimoti virtiuu resqae ïn vitfi 
^Aanâalnliter gestas. Umle erant, ut-ini^adi^. 



■folyhe, pour penser à examîaer AttMitironieDt la 
source même, et à lui donner pliu i'èdttl fxt.MXie 
noavéie inlerprclatkai. 

Potybe, rapportant Ua «xoeUentes ilUtiUltion* 
romainfs propres à ïnapîreT à la jeunesse l'émtila- 
Uon du courage et de la vertu, s'arrête à ce qui 
se praiiquoit dans les Funérailles, et dit:,, Quand 
pil meurt chez ce peuple quelrpie personnage il- 
„lualre, on procède à ses obsèques en le transpor- 
„tant revËtu de tous les omemens de ses dignités 
„B la triinuie aux harangues, -dans le forum. Lé 
^cadavre est debout, oa assis, rarement couch^ 
„afin ^'il puisse être plus £icilem«it appcrçu An 
wPublic. mvironué de tout le peuple, son fila, 
„tïl en a un dans Rome assez ig£ pour ceh, ou 
Mquelqn*autCB de ses proches monte à la tribune 
^o£ ftk le récit de ses vertus cl de ce qu'il a fait 
^de {dm louablej ce qai rappellant, et mettant 
vi^ur ainsi dire soua les yeux -de la multitude les 



recordaas et tamqnam ob' oculos sibi ponens an- 
teacta, nec tastum ii, qui îutcrfuerunt rebua gc- 
rendis, verum etiam qui aliienuit ab iis, quao aut- 
TBntur, aie afficîaatur, non ut proprius propïn- 
quorum, <ed ut communia populo luctus esse 
vidootur. Deinde, sepullo cadavcrc justisquc fu- 
, nebribua peractis, imagincm mortuï in cclcberriina 
„àedium parte coUocant, liguca aedicula eircumte- 
^ctam. Haecimago autem est peFsona ad «imîlîtadi- 
,,nem exquiaite facta, lam conforipatione figurée, 
,quam colore"). Ilasque imagines in sacris publicis 
j,apcnur)i, sintliosc eïornaias. Et quiiiidoes ea- 
,dem génie vir aliquia illustris vitam finïit, proFe- 
„runt eas ad inaeria elationem, Imponoatea bomi- 
„nibnt, qui et «tatnra et reliquo corporis babitu 
jdcfunctia esse simiilimi putaalur [Ii porro 
-jtogas induuDt, si vir cousnlarîs aul practorius quia 
,fuerit, praetexias; si cousoriua, purpureas; si 
„triumphalis aat qui digna trimnpbo geaseri^ auro 



^beSM 'MiioBi 3a défont, hit imé uDe îm^res? 
^sio% oan seulement sur ceux <ffji en ont été Ica 
„témoiii8^ mais mËmo sur ceux qnî n'ont paa tu 
„ce qae rapporte l'OrBteùr, qœ ce n'est plus ud 
ffieuil partîcuHer k me fEHttillé,- ttidii otC Aû\i3 
i, public auquel ntut le peuple preflif Ta psrt' !« 
^plus active Après ka obsc^ias et quand toute 
„la cérémonie des funérailles est terminée, ]'imago 
„du dcfitnt environnée d'un petit édifice de bois 
„e3t placée daiia le lieu In plus cminent de son 
«,ancio>ine dénieurf. Ci-(te iiiinge est une figure 
„{^rsc'na),parraiLemeot reaseniblanle au mort, tant 
„pour la forme que pour le teint du visage. On 
^découvre ces sortes d'images dans les fétcs pu- 
obliques, et l'on s'étudie à les orner magnifique- 
^ment. Si quelque personnage illustre vient à 
^mourir, on les expose dans la pompe funèbre; 
„0Ù elles sont induis (apposées) sur des hommes 
-choisis de la taille et dii port le plus approchant 
„ de celui qu'on suppose aux morts. Ces persan- 
j,7ies ont le costume confenablo; k PrétexCe s'il' 
JÈat vepréaeMnr I«t bBoaturs ds Couolat <iK-da 



npictasi Et hi ïpù quidem curribaB recii ^too^ 
„âaBt; Tasces «ntem et secnres, et quflectunqot! 
„alïa magistiMus comitari Bolqnt insignia, praefe^ 
^runtiir pro dignitate^ qoam gaisqit^ dumvivere^ 
„iii repoMicB obtiutierab Tum aâ Roatra poatH 
„qitam pervenenmt, ordîne omnea aéllia insidenl 
„eburncîa *']. Quo spectaculo nuJIuin ÊidJe pnl-^ 
„crius juvcnis verae laudii ac rirtutia amans queat 
„iutucri. Kaiii qui îma^oes vironim, sna TÎrtut^ 
„msigniuD], omsea sîmnl Teint vivaa conspicit ao 
„spiraDtea, quia noa împeUàtnr ad laudem?' auf 
„tali qKctacido quod pidcrins obtingereei posait?'^ 

Hune Polybii locum si recle interpretatl su-; 
mua, de quo dubitare vix sinit grammatica ratio et 
Gonsuetndo acriptom : duo in^rimis «ont, qoae illo ex 
loGO aperUssime effiàantor. Frimnin eniin apparel,! 
eereun- effilent, -ad defoncti aimiHuidinein afficiamy 



„ia Préture; la Pourpre, si le mort' a exercé la 
„Cc[isure; )'i>r enliii, s'il a joui dn triomphe, oa 
„rait des actions dignes do cet houneur. CeH SUT 
„de3 chars qu'elles occiipput ce rang dans les céré- 
„moDips, où l'oB porte devant eux lus faisceaux, 
^les harhcs, et 1rs autres insignes de la magistra-' 
„ture qu'ils ont exercée. Arrivées à la tribune,' 
„diaciuie des images est placée sur des diabei 
„d'ivoirc selon le rang qui lui est dû. Peut-on 
„iîtinner à la ieuoessc nn spectacle plirs proprfi à 
„lui faire ambitionoer les éloges dus à la valeur et 
„à la vertu? Car en conaidéraut les images de 
„cËs grands hommes honorés pour leur seul me- 
„rite} en croyant les voir vivre mcore et n-spirer 
„aons Mfl yeux,' qui ne sera piqué d'émuladou? 
„qui ae croira ne pouvoir en. trop foire ponr oIk 
„tenir une récompense si édataute?" 

Ën donnant à ce passage de Polybc le sens le 
plu» grammatical et le plus analogue à sa manière 
d^écrire, i^-troiiTe deux cireonstancos principale^ 
qt <pi m'y parpiasMt éridennneot démûiirées. Lb' 
F a 
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pro ipao cadavere, quod. arcae idclnanin latdïat'')^ 
propositam ") fuisse in lecto, oculis ozimium con— 
spicieudamj deïnde in fiums prodisse narrontur 
homines, qui, impofùtia cerds Taldbiu, adaTonun 
ea proavonuD omniiiogae propîaquoniin ex es ft- 
toilia imagïtifis npreMÎa. et v^tïbat eonun ioduti, 
persooas eonundem refcrrent, coaqne tamquaiq, 
f ÏTOS ac praesentes exhibèrent Itaqne onmis illk _ 
pompa paruia alUit a cunsocîaiîaue peiwiiatomin' . 
et adâcititio latltantinm habitu hominum [Masle^ 
rade), qualcm nostra quoqiie acEos, niinc aniuii 
c^uuB per Imltiui jocumijiK", inipriinis Carniprivii, 
qnod TOCBDt, tempore, Dtuii; scrio, publica fesia« 
que celebritatc, instïinl ao renovàri vidiL Et.qiù» 
DostrAm, baec legens, nod recordetnr aniiqaïssimî 
pcr Italiam et maxiinam Gcrmaoiae partcm luoris, 
quo in Principum essequiis ficri solebat, ut eques. 
quidaœ, cum cl^eo et aimatura defunoti pecsonarr 
ta*, fenui pnteiret? , Ant, tpod xawcem BonamaF 



ftàâàin, ifeat In £gitré en éiro'dif dt&Btt «xpoa J ti 
■nr le encueil qiU xenfanuit 1b cçrpa doit elle - 
It^reseotoU ainsi )a« trait» «ik j^K' du ;pub|ic, 
La Seconde, ce aont.cea hommes admis aux fun£- 
nùlles conrert» de masques de cire, apx figdres 
des anciires et des antres parents du mort, 6faéa ié 
leurs vè'iemeia, inùtans Ifenr poh et leurs geàtes^^ 
enfin les represeirïaiit comme' tl3ii fcdsoîbnt éox-^ 
ioèmes partie de cetEe pompe fnoèbre. Ob m peuf 
se dissimuler que tout cet appareil n'ait quoique 
analogie avec ce qui se pratique encore de nos 
jours dans des circonstances moins lugubres, dau^ 
ces assodatlonf de bandes jojreuses coDnnes sons 
le nom AeMdscaraâei qui sont~une partie «'bru- 
yante de nos dirertîssemens' dë caitisra); so à ces 
^fsembleinens dans I«a Stea pDbiHiiie» înstiuéef 
mànoire de quei^ie événement céUbre. , Qui 
ne -se rappelle !t cette occasion J^s^e si andea 
de l'Italie et d'une grande partie de J'AÇeinagnt^ 
oit la pompe funèbre dés Piînces étoit rehaussée paé 
li présence d*nn citeralïer qui étoit censé- A^t*^ 
flwtœ le défont revUa • d«- tea asnut lst.'jdejiKi 



propiua aitingil,' non Tedeat m' memorlam 
31iii3 ponipae, qnae mper ùi victotà noatra. qacH 
Uniiia ipso fesia corporii Cbristî raftxima hominum 
frequeiiûa concélebrabauir? Cnjiu pompae recar- 
datio faciliua tranaferet anlmoi ad imagines Roma- 
noruin co, quo diïimua, modo cogitandas, lovabil- 
quo invelcralo fvn.r,-, <|iio illas, adjccto corporla 
rcliquo trunco, ftut ferculia impositas, aut, quod 
^xjbridiciduin perticis sou Iiaatis dbloogia prae- 
fixas ") Tuisse autumabant. 

Quamquam is non unus error est, quo espli- 
cationem : totius rei obstruratam deprehendimiu. 
Etennn qoi oaeteria acutius ndtt Sohweigliaouscrus, 
ineo lamen a veriialo deflcxit, quod in locio non 
ccream defviiïcû imagîacin, sed potius \Uuia lio- 
juinem )aciÛMe exiatîmavit, qnî, corporis liabilu 
quam siroilljnnu delîiiicto, vultutn imposilum ges- 
Miît -ad ^jusdBB deTuot^ :jnaiilitudiiUw .caiv.ex- 



bouclier? on, .pônr botù tapprocher des co-fiinincï 
de Rome, tfpi ne' ae' rappelle co q^ui praliquuit 
çncore r^emment avec ua grand concours de 
peuple dans notre voisinage à. la Processiofi de 
la Fète-dieu? Ce gae noui eà avons vu' suffit 
pour nous, donner nue idée des images des Kô- 
. mmm, dtiut noud veoeila' de ptirlër, et pour lAAnit 
toute supppsitùm -que' \ea Romains aient ' adaplv 
ces figures an corps inanimé du défunt} ou qu'ils les 
aient couchées sur la liiiTC; ou, ce qui est plus 
ridicule encore, qu'ils les aicut portées au bout 
do quelqne longue porche, ou do leurs piqucS 
militaires. 

Ce n'est cependant pas la seulo erreur que 
l'aie à réfuter sur ce sujet. Mr. SoLiveighaeiiser, 
qui a pénétré plus avaut que tout autre dans le 
sens des anciens Auteurs, ne laisse pas do se Iroiit^ 
per avec évidence en supposant que ce n'ctoit pas 
l'image en cire du défunt qni étoit portée sur le 
lit fonèbre*} inais un bolmiie' viva^, ayant toute 
son apparence .extérieure,' et le visage couvert de 
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Qna ÎR n' àb' erB^iûsuiio vii^o prormis di»- 
MBtîmHs- Nonne enim probahiliijfl oal» in.toro 
Qon iiisi iinaginom mortui psNtanii eamqoe fioitis 
CKscquiis scposïlani fitiaae, inclusom atiaario, Mi- 
vatamtpie in atriu, undc inpoatcruni ad nova so- 
iemnia depromeretui? Ei magnopere reremur, 
ne SchweighMiueri sententiae tum Poljbiî lociu 
«dveisetnr, tum aliae vetenim auctoriiat^d»<çpû- 
ima jna nohia sepai&tîiii dicendnm «iL 

Parum novae lucîs lucramor e nionoiiBi 
dcscrîplione |tu[orum , quae magnirica Aemilio 
Paulo ob.igerant lUuiI taotiun ex fia clarîua 
intelligltur, in illis simulacria fingeadis.j^nrimiuii 
operse posituoi) onutemque iUam uuuBCsm miittt- 
tionem sea r«pràesei^ti6nem din'prsepaltataiii, et 



son portrait en rare, aGn de le représcDter aînsi- 
de la manière la pliu parfaile. 

PoQT montrei- roiiibirii Wi't raisori <]•: inïotter 
ce aenlimcnt , ïl sullît de demander, s'il n'est pai 
en elfct plus probable qu'on n'cxposoit sur le char 
mortuaire que l'image du mort, laquelle après les 
céri-mnaies Fiméraires. éloit déposée daiia celle ar- 
moire en forinc d'édifice placée dans le vestibule, 
et d'oi'i on la tiroit aux solemnitcs subséquentes? 
L'aulorilé de Poljbe ne combat- elle pas en celle 
partie l'interprétation do Mr. Schwcigliaeuser, et 
n'en aera-t-il pus u« mumn uu [Cit« des oiurei 
Auteurs qui me restent à examiner? 

nioDORK de Sicile, qaï iàit une description 
des magnifiques fiinérûlles de Paul Emile, ne noiu 
fournit que peu de lumières. On j voit seulement 
d'une manière plus précise, qu'on meuok beau- 
cotq) d'art à la fkbrîcation de ces figures, qu'on 
Gonsumoit on tems conûdêrable à' donner à ces 
imitations ou' rq>résentations mimiques la periè- 
ction nécessaire, et que chez les Romains c'étoit 



ad ûiigularem aitîs partam tmductam ftiisse. Nam 
ïnventi adeo aimt y.iiùftal, qui nobllium ingresnun 
per omnem Titam obacrvareiit, etformaein oculoa 
incnrrentia proprieutes aingtilas simulareint çuo 
~ ficilius powent mortuos rcferre. 

Paulo ulJcrios àè leclo, îd qao fimus Caesaris 
Augusti cffercbatur, dio cassids narraTit "). 
^uit lectua ex a«ro et eboro construclus, purpa- 
f^eia stragulis auroquo iotcrtextis ornatus, io cujus 
parte cadaver, arcae inclusum, latebat EtËf 
, i^ïes aatom ejus cerea, triiunphali habitu, supra 
^parebat, quatn e palatio docebant Consules de- 
„s^aU; altéra anrea ex curia, teriîa ùi mrrs 
„pompali ducebatur." — Mira prorecto deruncti, 
ut Araobiano verbo iilar, trîplicatîo, sed qnaen»- 
çeae est longe mirabilior ac propcntaduin absurda 
videatur, ai mimum hune egisse mïvob homines, 
tribos in lectîs leposîtos, putemus. Sed abaiirdiai 
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ma oeca^ûm résorvée à usA prorcHioa particùr 
lière. C'ctoit âne «spèce d'Artiatea (wùmetae) qui 
' étudîoient le porl et lea manicree dos Grands dans 
les dilTérontes circonstance de la vie et mouloieut 
'd'avanca le» traits de leur pliysiononiic les pliis 
-frappants afia de lu pcadro avec plus de rcuen^r 
4daaee i^^^s lenc tmtt, 

PION CAsstus décrit pins amplement le lit 
fontbre de César Auguste. „ll étoit d'or et d'ivoire 
•f/Stoh -âe ndeaus de pourpre brochée «n or; le 
„corps f Wut dépose dans le sareophage qui occiipmt 
fonds du corbillard; l'image en cire l'fotl ex- 
^posée sur la partie supérieure, celoient les Con- 
«sul" désignes qui la Ira nsportoicnt hors du Palais; 
„unB seconde ligure dor etoit transportée de la 
■„Cour ; une troisième etoit conduite sur le 
„chB7 do triomphe." Cctoit sans doute une 
tboie bien anrprenante que celte triple reprc- 
sciitilion; mais ne scroit-elle pas beaucoup plus 
<,urprenaiite encore, si 1 on anpposoit que trois 
bommos vivans la formoienL, coticlies chftcun sur 
ùa Ut. Ce «'-est pas gu'd y .ait ^utilquie phoa^ 



aliquid C5 îsta opinione conseiiui, posthac videbi- 
mus. Kunc revcrdinur ad Dionia locum. „Po3l 
„dcfimcti tijidi'a (ita pergit scriptorj avoriim ipsins 
cognatonim vita funotorum, excepta Julii Cao- 
;^am, qui inter aeniideos erat rolalos"), alîorum- 
„quo Romanorum, qui quacumquc re gesta iocla- 
„rui63cnt, imagines, iiiJc a Roiiiuli) ipso procedo- 
„bant "), inter quaa Pompeji quoque Magni imago 
^quaedani, et onmes, qoat subegerat, natîonea uim 
^oo ipsahim cultn ^ciao cemebantur.'^ 

Haud dïsaïmilîs est Bpud eiundem acriptorem 
descriptio funèris imaginariî, quod Pertinacî dîu 
posl iBortem cjus aut reliquiarnm exaequiaa 
Te rus sole mai [cr duxiE. Commemoratur et ibi 
lectus, capitibus bcUuarum terrostrium et marina- 
rom in ambïta disiïnctus, atraguliaque purpnreia 
atqne aaratû ornatiu, in qno posita erat imago 
quaedam Perdaacia cerea*^, orn^ triomphaii, 
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dTaluurâe .dans. cette description do Dion à laquelle 
nous reviendrons encore; examinons le texte de 
l'Historien, ^près l'image d'Auguatc, continue-t- 
„il, venoient celles de ses Aucclres et de ses pa- 
„rena morts avant lui, celle de Jules Césai" eiceptéc, 
„ce Héros ayant été mis au rang des Dieux. Ou 
fiy voyait tous les illustres Romains depuis Ro- 
„mulns jusqn'au moment présent, Pompée lui- 
„m6me y étoit représenté, ainsi quo toutes les 
gâtions qa'il avoit vaincties, ehactme selon son 
nCbatiunff.*' 

Dion Cassius an raarqne gulcea de diffiSrence 
dans la description qu'il fait des devoirs funtbrea 
que SévËre Ét rendre en effigie k Ptertinax long- 
tems après la mon et la eêpfdtUFe de ce malheu- 
reux prince. D dit que snr 'ie lit fimèbre. om$ 
tout autour d'un mélange de- têtes d'animaux ter- 
restres et marins, etsurinohté de rideaux de poupre 
^ne d'or étoit une image eu cire de Fertïnax 
avec les ornemens triomphaux, près de laquelle 
étoit ddioiU un petit gar^n d'une Sgnre agréer 
tia, agitant' nn éveniail depIumu(lBpaon,'coiaDw 



adstante egtegîae îoemae puera, qtri, rvlat si dnimi- 
fct CaeKir, .pëniiU paTOtùs mnacas ab eo abtgcrei "). 

Quac looa si dcnîqu» coinpûreDtur cum.âE' 
aoni'AKO qui SeYeri fiinUS îta descripsït, ut 
Ôtnnino ritum consetraliuiiia defaucloruiii memo- 
riae proilcrct: facile inlelliglliir, ad Antouiii! iist£nc 
tempera aliquld illius movîa durasse. Quem He- 
rodiani locnm etai jam snpra attigimua, faxoen di- 
gnuB is est nova et curatiore consïderadon^ partim, ' 
quoJ nostram de ima^iubiu, funus comitantibus, 
flcnlcotiam cgrcgie lilinat, partim quod Scliweig- 
iaeuseri- coniectaram de inùiatioue defuncti novo 
ugiunento cedarguiL 

Et firmanientum qulilem flhitl coutiuctur 
veriiis, quitus comitaUia ijnaglnarli luuoris expo- 
nitnr. Postquam eniin soriptor inagnuOi aodifi- 
tiam -deacriptit, in quod kteSia elerebatur lecto^ 
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pour ohssur lu mattohu ^ uvoîent pa U^nblcr 
la aommeiL du prmce. 

En comparant enfin ces passages avec celui 
d'HËnoDiBK dans- la description de l'en terre meut 
de Sévère, et où il rapporte louies Jea cérémoqies 
witées dans les bonncurs rendus à la nimoice d«a 
morta; on voit évidemment qiic cette coûtume a 
aobsisté en partie jusqu'aux temps d'Antonin. Ci 
passage, dont j'ai déjà parlé pliu hant, méritff na 
examen plus particulier, ooitpvoe^'il donne pj^ 
de poida à l'opinion que fai en^usétt, soit parce 
qu^ me foomit de jaoaveUes armes contre Iftseï^ 
liment particulier de Hr. Scbweighaeuser. 

Ma preuve se trouve dans le. texte «û d fiût 
rénnmération des images qui faieoiont partie 
convoi; car apris avoir décrit le grand édi&ce daup 
lequel étoit élevé le cataralqnc, les parFums re- 
cueillis de toutes les parties dii monde, les fruits 
et les essences d'herbes qui répandoie'nt une ^uave 
«deur, le tout entassé avec proDision, il pawe ^ la 



poattis aromaiibus, quaecuniqiie lerrà procreasaetj 
frucdbusque et herbac auocls, qui suavcm odorem 
efficerent, illatis et acervaiim efluau, de salemni 
circa structuram illam egiutatione ita pei^U 
„Omnis equester ordo circumcurrlt in orbem quo- 
„dani (lecoro curau ac recursu, pyrrliichio mohi 
„ct numéro. Currns etîam cirr.iimagunlur simili 
„ordùie, in quibtis «tant homioes praetcxiis vestiti, 
„«t larviB iadoU, qaae ùnsgïnes Terenint celeber- 
^imornm rniperatoram prîncîpumque Romano- 
^um")." Bas autcm dumtasat imagines, nonillam, 
quae dcfunctum rcftreliat, lataa fuisse àb boaiini- 
baa Tivis, es. eo perspicuum fit, quod imago de- 
foncd; toro imposita, cnin magna amnatam, au£- 
fimentomm ac mnnerum copia ïa flxstnioto ad 
hucc uaurn qaadiangulo aequilatero combureba- 
tur ISeque enim cïslîUsse quemqaam illo tem- 
pore putamiu, qui Caesaria personam gerendi ho- 
norem ipsa morts iedimu«t: niât forte eûaia fiiit. 



),Tout l'ordre ùquestris va et revient en cercle ot 
„eQ faisant ses cvolutiom aelon les exercices pjr- 
„riquea. Les cliara. «uivent dans le même ordre, 
„ils sont occupés par des liommes debout rètiu 
„do robes prétextes et le visage couvert de mas- 
„qae8 qui représentent les Géniaux et les Princes 
„romains 1^ pins célèbres." Pour- prouver ^'il 
n'y avoit qae ces demièn» images qui fussent 
portées par des bonuoes vivant il suffit de remar— 
qner que. celle du délUnt qui se tToUvoit sur le 
lit étoU brûlée àreo.Ia quantité de parTilnu d'aro-^ 
mates et de dons précieux rassemblés dans l'édifice 
équilalûral construit à cet eSoL Qui oaoroît «fiec- 
tivcment prétendre qu'il piU se trouver Onlianune 
qui payât de sa vie, et par une mort aussi cruelle 
que ccile du feu, l'iionneur do représenter un ins- . 
tant la personne do l'Emperour! qu'un autre eût 
enduré les douleurs de vingt-trois blessures mor- 
telles pour rendre le personnage de Jules-Cés.ir 
d'une maniirc plus frappante! Car jprin.v racdule 
qu'il se trciuvnil une ligure pareille sur ic lit fu- 
nèbre du Dictateur, laquelle on avoit trouve le 
.'moyen d'élever et de tourner de tous côtés par 



qui, nt ïulium Caesarcm plane exprimerél &o Tè-> 
ferret, noiaa viginti trium vulneriim corpori suo 
immaniter ioQigi paterctur. Nam talcm quoque 
CaesAru effi^em super lectolom dattun, et, vX 
'popiili commonnlur nûseratio, machina quadam 
in omnes partes conversam iiiisae, testia locuples 
est APEi.Auns "J: cujus locus tanlam nobïs ïide- 
tnr vim habere, ut ad elevandam Schweighaeuseri 
Bententiam vel «oins suiEcere posait. 

Hsctenns ea Tetenim de imagmibus loca per- 
tractavinins, qtiae dara et plena luce fulgentia, 
vullam dubitationem admiltunt. Superest, ut prî- 
mum de iis dicamus, quorum omnb iaterpreuttia 
ex plcnioribua illis ac dilucidioribus pendel; detndt^ 
m verba ipaa, quae Gracci et Romani hac de re 
^dhibuemst, comparando illustrcmus, et quantun^ 
BOsD^aA sententiae favcant , diapiciamus , additai 
qttoqne de imagiuum titulis ao stemmatis breri 
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{iLtîé Aa penple.- Ce f«uegfi à'Afpiaa at-fio^i-H 
jpu pour détruire tout ca qae le sentiment de Mr. 
Schwéigtiaeuàer ponrrolt avoir de pltu' spéoleik?' 

jBÂqu'i' présent je irappanè tfOé t^téfc 
^êtlâmta, et dont la clarté ne kiâse pas de di^uiQ. 
fi tm reste à parler do ccus dont ]es précédent^ 
fecilitent l'explicaiion , do comparer ce qu'on trouve 
aur coite matière dans Ibs Écrivains grecs ét to^ 
mains; de montrer en quoi ils favorisent mon opi- 
nion; d'y ajouter quelques réflexions sur les titres 
et les inscriptions des imagos, et de donner enfin 
quelques idées générales sur l'espèce et l'usage des 
masques chez l'im et l'autre peuple, filais les bor- 
nes, qui me sont prescrites par l'Université dans 
les écrits du genre do celui-ci, iirobligeot à remettre 
ces questions à qutlqu'antrc; occ.ision de m'énoncer 
en public; puissc-t-elle ne pas être moins heureuse 
que cdie-d. 



admonitionp ; denique, ut de arte el ush piTsona- 
rum sou larv.irum, cjui fuit apud ua-am(]uî> gcii- 
lem, nonnulia univcrsc adjîciaraus. Scd Lanc dïs- 
putadonem quia non criant angnstiae, in qua» 
najorum moa aeaâeimcos libellos compellit» cogi^ 
mur rejicere in aliad tempos, qnod noram nobk, 
utinam non tninua laetabilem,. publice sdibra^ 
opportunitatem praebebit 
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ANNOTATIO. - 



i) ai iii-duputaia. Non polarat tuim haac dt inu* 
. gjnîlirn i[iuHtiD praMennitii iin captu de otAUAu», novjt 
H igiu)bi£bu4, ouji» omDU eifdio^o inda pro&àKMiir. 
Jut ipiiicep* firit m bac çpMttione MudiDeDda oakoldi 
^laoKtv* d* artllquo jura àm* Bomard H, ao, p,.4iS- 
43i. ed. Lipi. (in Opsr^ma eiui ab Argtialo edilù To. T. 
: p. 371 — 378). SIkoQ""" «cquliur (iodipiante et plaBium 
«xiJioljanlc GulJieriii Je jure maiùum Lîb. I. c. sa) JirsTus 
LiPsiua Eieclorum Lib. I, c. ag (io Operum editione 
.VesalicnM To. I. p. 74a — 74S). Ab ucroipia mm cattari 
jwndent^ucnt 10. itolinvs inaoïo Leiico VoL IL {iag. 9io, 
jo. *cBi.svaivs m- pecnlinri iliucrtaiieuB <b inu^iaibu*' 
Pftemm tUrieiuibue, pnuIioùnarSait , aiMculariù (Jea. 
j664. 4), CBO. cRAHERua ïu Commailai-iU de ju- 
fibia et praerogalms nabililatà amt<K ejusque probaliont 
tx iitttilulU Gernuinoram (Lipî. 1733. 4) To. I, p. a5..i3, 
tnm qui Doviisimiu d* Imaginibiu, Bomana* nobillla-. 
fit ùuigBibia, trw libellos acholaiticDi nuwt hiuiiaiiiaii- 
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mlU TÏr, .TRA.VCOTX «ftlDEKlCV* ■BKBDIOIUS, Tor- 

eanae 178S et 1784, 4. 

a) jia imagiiùt~ad memoriam pottcrilaUmqua pro- 
detidae. VerVa «uU «ioekoD^s in f^srriaa V, i4, M 
vcra Giueadaiioae ohohotii ptua {phtmieOi/mum Lib. L 
C' l*i p' i**?-)! drfjébal OABATONiuo m noua 

NeipoluaDae cdiliooù (To. V. p. 36a) obïortera oKUpolo- 
y/o» qaBmdam ■Oratoris. quain fîuiit, non probavit — ■ 
De M confcr eebcb. «piïiBEHii lie usu el pnuMtmtat 
numismatum Kwemt. I, p. 4(|. Intelliguur hinc, ijina 
lit în ciCBKOHt* jlgraria Et, i îmijgines JimaRat-cm, 
aaqai popaU Un^cio: quod, <i tenium ciphiici» diic« 
coDkeilii) nilnl'aliud "'i qua» adipisd mapHrawa, qntft 
ïnajorc* gWMïaot. 

• ■ 3) patneiit pnmo, ilem — stmm phh'^is. jam A. U. 
586 Tiddiant ^rmabaniquc luUirai pli'Lii (aiiuLi tiviD* 
37): coniutalum mptrcsse plebejis: — quippc es lUa 
. die in pUbtm vèaliira onrnia, guioat pairtou exceaam, 
imperium algue honorvm, ghrlaot èclS, gemu, nohiii- 
iatem, magna iplit fi-uf/ida, majora Jiberlt rélingaert^ 
la omnia [jaulo poil evcuiisc, qiiis ucstii? CTf. ascOsii 
Argumcumm Oral. Ckeron. in loga candlda, Vo!. IV. 

P, H. p. loSo ci EiuMU. 

i)'imaginei — In atria eoBocalat, lingulisgue ibi 
'armariit dispotilat. Clauici snu haC ia 'ru Itid rf>T.imt 



Buior. Lib. VI, c. 63. Ftis'it HUL Hak ISh. XXXV, 
o. i: de t[uibaa iab* diseiur sccunlius. 

6) in naptiu — aSisqut diebua ftsti» exprampta». 
aioBBo pro MuTtna e. 4i: Qut> m mîitr verUtJ do- 
mamn»? ut cam ùtt^bum elariniml vùi, parmtb tut,' 
f/aam panda vote diAa* laareatam ta tua gn^diOiim» 
comptxit, eamdtm d^ormatan ignomàûit lagenttmiiu* 
vidtatj ' Alinm Omoiù locum , pro Sulài c Si , niTra 
sffèremut, «shica Coniroptrtiaram JH, 91: ^ididt 
fealum diem, aperire jiAet maj'orum ànagàuÊ. 

%) aobiHtalat — eiÈtguiai. De Tirorotn «uequfil Ll> 
TtD* BpUome LUi. XLVIU: M. AmUUuê Lepidiu, qm 
princep* seaatu» a textU Jam cantoribua end lectiu. anit 
qaam exspirarci, priiecepU Jll'iis , lacio te siniio une lini- 
teii, ««e purpura efferrent, in reliquuiit fimus ne plus 
quaqi aerit decua consumèrent; imaginwi M'irir, iiiin 
aumplibui, nubilitari magnorum virorum funera solcre- 
Iiem ciCEBO de Oralare L. II, c. 55; Srule. quid se- 
des? quid iilam artura putri nuntîare vis ruo? gaid tllia 
ojnjùbuSf çiiorâm imaginae duci vides? De cistiquiis 
tfOOM, pracisr rUos, hobatidi Epod. Vlil , ii: 

Jktcani MampAalu iuunt. 

7) ut JuvenaUa aii, fanealanmt. Eutal lomu Sol. 
Tin, iS. De ctrouolojjioa latioiûltiu pkne «sicodoi do- 



aUàxto siHBDiUTD, m tCTtîa Dîuertidtma' p. lo iq. rem 
prolalùliier »ie nponemî: „Qiio' lempore pi{iiiuiB ulît 
prolùlim coepla riut, non conslal, niii qois ex taoito 
Uralal. L. Uï, c ull.) affir.i.aj e vclli, a Tiiiumirl. illls 
roi piibliraa constiiuciuLic , C.Lr.,iils li.ort^m .lUis.cT.ilLi.i, 
liane Icgem prLmum laMm fui.KSC, ul ne Cns.ui.um atquc 
JSruli im^iae» in funcriiius amplius coiupiccrcutur. Idcin 
lïio loco TACiTua j^,^imaL Idli. II, c. Sa) de Libonli 
îmigiiu oumt; mm CàOa Mattaliaut, aa imago Libaai* 
jxttquias ptutfrûTwn .contHartfar, cmmàt. Ex loca 
niuul apparere milii fidetur, nos ideo conniGjnm aalea bunc 
morcm Romiie fuisw. Si snim ammum capiiii damouorum 
îmaginei .in funeribiu OBÛuereDt, gnard opiu esse Cotue 
UesidiDO videbalnrf .nt idem' de Llbonc îd leuxu decei^ 
nereUir71Iiliiigitnr, ^i><laiiteB, £ciTiii>sc jam Gccronis actale, 
■&mi£ae gusedam ad Lgnominum puLlive vïiaadam prtiaiim 
.ÎDilituerani , ne sllii bomiaum siiae gcntis lurpiasimamm 
îmsgiuca praeftrronmr , posipo Triumnrtmiin auctorilate 
■Igue Icgilus eue c^uiiGimatum lideMir. UnÎTeno emm 
huDC moretu tciiucmi ttinpnie oLituuuie, ex plunbui.cjut 

flj perea^eelaram. Ea nliiuirpoiissimiim loco diojjij 
DAaaii Lil>. LVI, c. 34. p. S33. eJ. Itcliiia.., e quo vii 
recta de&adhnr lectio vulgata ia t li. Km Annal. IIJ, 5. 
Nam ODgulare ^uïd et bnprîinii memoralu dignum fuhf 
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*ts) ilir' aÙToû roû 'Fui^ûXoii àçÇijurai ji^ipona. Nse 
vîdeiur ïa mo» uiac|U3ni |iorcr<^biii5sc.. lu CoraeJiaaa autem 

Lmu.,3 Cl iJusuilica Aiigutius fccit, ncmissinil Cihici v.tIj» 
cimHmfiaaa. lecto Claudiorum Ufionangue inaginet lio 
iluniuUTeraul, m pro paeaulûmo re|iODBreat Jaiioraniçat. 
Bue çt e. HuUuidam coîm docuit, 

.tu tut, — Ifec Skvet illî coujcclnrae sJiui loeni taoin 
..■AinoJL, Lib.'Ul, c 76: ijiiem qui, leçu dtuerlalioiM no- 
Rii, Bobii uiipor. bpponebat, vir docttu non tneiuuerat 
.foitHic Iiipnaoaf . ad eom aaootationù. 

g) murpalum de imaghiibui vocabuban t>erae, on- 
vil Rttt. I, Âyi; lUirkKALia JiK. TIII, ig. ' 

tti) ontiqiùlut. Fiiitù temporibui imagiaES ex argUb 
fiûiia ûctu, lurrarunt aonnulli, liind demiitisiiaïuDi. Itur- 
Hii 1. c, qui disUq. 



ac marmoribat rem p>telnGÎl. — Cavcndum edam, ne 
hnc rc&rat c(yptoi nGu Ihoracn, hoa CM, imagiuo îi 
uùliurii djpa rotuadss, eitlanlibua protomia, ex ai 
irgeuto, aere e fficua leriori aeiaie, qnnm arui de 



perdidiitet, ntqiia eoHatsiu ïd atrii» «edioni, wd pnMee 
' ÎD templii cnriiiqac dcposîua u qniri deiUaMa. H» qoi 
coin ncMrâ iuugùiilnu conbdenint , Dotîonei rarom tûm» 
itnenter penurbannit. De là» clyiienlu imaginibus couf. 

.FtIMIl H. M, XXXV, a, CASAUBOKU< M .AtMASlUS 

«d TVviiati PoUionà CUmdùan c. 5. To. II. p. 354 «1. 
.'Hickiui., &iterpret«> ad taciti Aimai. II, H3, et qui 
ÀapcnÛDE de ui scrip.nl, lo. evKLiTTVa in Ubello f'ar- 
mmi^iA»tU»S&tml)andt(fSa^/imi^ iBoo. 4}p.6M-i*. 

Il) utrmjat artem fam pritch lemparUnu in IlaUa b- 
ioan lucidité, velerts douent. De ane iilasilca p l i» i c s H. R. 
^XXXV, 45 ; de («dura idem sevii.tor il. N. XXXUI, 36ct 58. 
19) ab Jo. Aag. Ernmllo d^femam. Dcftnslo eislal in 
Jlmhaevlogia lileraria Cap. TI, {. 8. p. 75. eJ. Marilni. 
Sed.qnm BAiiTiHiiia ipge ia icholitauis iradidisse hac de 
M fènar QforiMuagm Ubtr dit lÀttràr ' Arcliiioltigie , 
nach jlnleilimg dei Ernealischea Lektbacks, p. 4a3 aq.), 

i5) /o. Ji-/c/. Oirislius. Id înslLlnlt in lilro poM 
^orlera cjus cdllo; Abhandlangcn iiber die LiU-ralur und 
Kunalwcrhe des Atterthians ^ p. 36. Sg. 187. 3oa. Ei ue- 
■«10, non Cliristio, asieoiicLani utritiiquc dbcipuli ei bIu< 
Vini, quorum tnagaa crtt îo ulibiu perquireodii lUligcntîii, 



(4. vb-iD. llacHCRDS LipiicDies. U^ut de aiiiiquliatoi 
JtoDiiB» IsntiaiiM tàiue mut ia.Iucein, qauaquaa tÏuomï 
Iinjni chirlae peues me leTTaMur, prslo. parataa • b.. 
tacum, non item protaiu digou^ .ErnMÛum WDKBIum 
MqnebMDT elÏHit suuiTXn* lilh lud. p. 9, lOerMu prie 
Wnà ri«ca»Ti opinioneai, ia iouginllms iJIis ijuse* 
MiMit protomù •uglj'plio opéra etprmm ( bue/en en relief). 

14) ofWmliuiino oaUribia, hodù incognilo orlifiao. 
Se lue irW .«ncaïutq ptogradi imprimii conlèreadi tuat^ 
• «awiibui qdd«D, iVial. AiK. Ub. XXXT, e. 

. U. f. &9, 41. To. T. p. *i4 at j38 ed. Huduid, «1 ti> 

TlIITIUt TI, 9; e rWCDlioiibuS PHlt. CL, OATLVa at, 

B. HAJiULTli. jHeUi. ^fj^aid.det InacripuTo.%S.YIH. 
p. 173. jos. TO»«ASEi.Li .f*^ Cirografia, Ver. ,,83. 
8. el vise. v.\;iiill,tio Saggi su! rinlabilmeTiio delT aMica 
arts de GreU e dt" Sonum PiUori, Pana. 1787. IL S. 

16) &voca«it — ùbdaoenbir. Eipiuuit baao MnUi^ 
tirai m ^uertuioDG- lupiB Iiidata L p. & 

16) -fVûifi ibem. H. n. XXXr, 4S. Kihi mîiior Otr 
' onu Mt lujiu loti , ' qnam d qi)i> Cliriaiîi wotentiam de» 
moattratmn iret ex Aiwanîî Epigram. XXY, $: ■ 

- ConôaUDt t^Im: rea dîverMS sont. — Sic scnp»^~ni 



«Die iliquDt mente*. Nunc non dÎMimulindam. en, >b> ' 
vaDlclVH, lûa lectù, nmm agnoriise erronm, et qau 
inugnii en opdnà y'm îngeniûui, in Hterii id me dalii. 

17) Klolzianam audaclam. E schodia cHuiarit, 
anao 177S dcmiim iii jiuLlicum cnùsfis, roagua moUmina 
KLOTSius oclo aania anifl noitm da îmgiiiibiu coDje- 
Elunun e^derH, alîcai îmenli itwa omuaior, m pfa»> 
ftlioDG op«ii>: .Co* Qn^en von Cur/rlai .^ihimdhmgm 
mr GeuAichtt imd *ur Ktiiu€, Toi. I. AlUuborf;. 176*. 
i. Esm conjccturam, nlaliai ucfam, -pro Klotzii înTenio' 
IiabcLm, ci asscDsu iuo comprobabat LiPFBB-rus ia J^».^ 
^lis ad Klol^ium ParL II p. 167. 

VttBta». ficiîbï coeplDS «mo peut illuB Klotzii çtatbàoi 
faem, i.?6g, nt «poneretor îa teitia parte JSpintolarum aii~_ 
tiquariarum: miac impcrfcciuB oidu Syllogeb Opérant 
Leaaingianorum Vol. X. p. a66 eqi]. hoc ijoidem liiulo-. 
Veber die ^inenhiMrr i!sr Biimer; eine anliquariKcla 
Vnleriuchimg. 'Mdc Collectaitoa Leiaingii , Vol. XV. 
Opp. p. Si el 4i8. Scd conjectuiù, in Laec CoUectoua 
efihni , Tetémm anctoriialM répugnant. - 
' ' ig) tanlilate Hhraria. Cfi'. Openim Lasbgiauortmi 
Toi XXTW. 1- l5a et ii68. 
""aoï adjtcti» — iupplemeatlt. Toi, X. p. Soi — SaS. 



■ ' gi) ' AeM^ iauigtaeia — «ira — ' ' r^faMtntarint 
thaiinm-ntUi vhimu H.N. liib. XXXT, c s.Ktt. 44: 
(jno m ioco idem. rcAinii iw^proaiwnAirw pro corrnpio 
eiaeadare rqiODcndiBn pnubua mtei qdmn LUDor. wÀL- 
GHius meus, de cdJiu docnfirà M^onri praeulara quaetU 
liect, leram emeodaiibiiieBi Mtenânw. - Nempe locm iu 
■critieiidiu : Uanàni* lâ^ma imagintm gyp") ■ « faeit ipaa ■ 
primas enmiaat Mprtnii, earagiu bi tam finnan gypti 
àfiua iiailari imUiluA I/ytitlralut Skj/ordut, frai» 
I^^pi.. -ffic aoxxTina J^.of K*ea. y. Si: 

' MtfTimtt, t mfin iatiatitur « t^Oi! 
■ BOBiT. n. Epiât. II, 8: 

née ipsas 'mn pcrli^rreids, i/„ilii,s mm /,w,lo imilandis, 
eed ne c„//„ciim/;i ijiddein tibi ultum locum rtSguiilL — 
QuiLus lotis w ALcm t i emendaiionem tuam bene finnant-' 
ss) ex Ilerodiani quodaia loeo. Idb. IT, c i. To. IL 

s3} a Schueighaeusero — declaralam. Id anoata' 
lioaïLiu ïd l'uljUluiii Vol. VI. |i. 5g4, 

a4) quocam conligit — oUfiÇiJ.oiDyJÎii. Is fiiîi mena 
in lioc profeuorio muaere decaior, cu>iaTi&Hva ati- 
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BOTS. BCBuTEinii onao Ualcnti» P^oEluor, TÏr doclis- 
iimtUj'et tumdo commuoibns liiorii, mm de DOtlrn ipioque 
AaidemU miUlis nominîLu» agr^o meritui. lu SiJi*ei(^iaeu- 
leri umouiiauem uiorque sera iAcIdiiniu. Ncc legerauU* iUo 
terapore hiIoomis, SctwoiHlueiiBeto ptnnd icuiiai^ , cle:< 
ganLemobKmiianeiaiiililira: Lehiiaût dtrGmMAt» âéà 
Aiini. AcAM, '£>lic U.$. lao. nbi mAa Ranranonm 

coDipantar pon^ae Ufi trînii^^^ j^Anglii,*. d. XIT Cal. 
iBBnir.a. olaKmizçni acoèldmtli», utAiiaiibus uup«i'«to- 
ribiu vicicriî comtiinenntnr. — Ciaimini miralHta est, viros 
^ouliro doclos, qui panua n ïero abornnt, unicn illud 
DOD tetigissc, Tclui HAHiscoTiuK do personis ûlliirfis 
c 6. in GrMvii Thmuto Vol. IX. p. 1129, ABkiKua 
in noLii ad Cïeei-on. Om*. ji™ Milone c. i3. To. HT, 
F. I. p. 845 cd. Graev. GtKBiNXaux ad JJlBOem Ou*, 
LYI, 34. p. 8ô3. Quid? qnod ne iù quidem uaM eacinb 
jus rei nli^pia suspïcïo, qnî îa explicandu votertun larveiU 

BAHii Horas siibsccwas. Cent. I, c. g6. p. 448. Nimirum 
larvuia fuiiiTa {aii'-c doccul, qiumdo cadnorn ipH nûiu 
aediiiin dciriia , vcl alla caiu matilaj propter 'dâfariinUiteni 
pnUice oculU eiiionendoiii, «ffoti mu potueridt, «ed earum 
loco vcl lacvac qiiaedtitt, fitti Mnnn &dn>i- ■«P'MKUW* , 
blet. Tel ipu pUne ia*aliHa et vanii»» WoU elaU ûuL Tld^ 
qnoi m aecmuU, diueruiioiM nnt. ai. laodwiDini, lUmw 
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■EimuBE&'SHDK'Cb.^^luunAui Semaiioriim Ltli. U, c^ae 
'p.-iSlii Duos, qnod.ego iciain, (iitruni luemuria de hn^^ 
guuliai eammqae aiinta cl. nsa recte jcitsuic vidcMi »ir 
0O«^^(tJ^Ut-AU çujW ,iiiBn-oi;nl.Jeni saoe locuœ, 
J^t-^araM^SOi sure li. Miberii Curaulioiia paratiH 
.4^. v^Kt,.. (BnmsviBOe 1661. 8) 

Ji^equente». ASat dttignalor : jiAel praecedere expressat 
tera majorwa purparataa imaginea, et aone longo illae 
cnlaie incedebanl. Bague ereclior ip'e, ipsos ceranan 
apicea indicetque (qnalei L. I. sibi Cuxerii ammo Rigolun), 
ïDn iDteil^J jiereiHTeiM, auimisltmii Jiamimiât.rCbguiaii 
"Si-lShê — — •—. «Ici 2Ï etailiitao .ad^,XiainiiBtt ^Ë^jt^ 
pae! aieart* rtobiha ladu» /attubat vena, et font 
procerea, ne loaga décora pranferenlee prodi, 
•Mihi Laelus subridrns: Fuge mspicari; acur 
homines emploi de lapide, iiuliiebiU Tmp. Scipi 
êona: quot *i peruliue tnepexjises, aUudnihit, 1 
i^i.^ e, nmiii) ia purpura , dcprehendisses. Deuà 
niam d« anclorilaliliiu doctorum dîcere coepï, 1 
nuper repugnsTU bkhi 



lionilMU eipmnn , iMenénnn liS nfdâ, ' qui i«Bin->niIn 
i^totf beoerole pcncripMnmt, îb iiU' ioavmi.>dxi;». 

TClBiù sapïetitîa: XJf tyot (LUffloi. ' 

aB) lib. Tl, c SS.Tol. H. p. 587. éd. SchweyL' 

«rt: fur& T'as XoiiroC K(ftff(ou> Inlclligumur nés imagiDct, 
de qu.ibui poitea dicUj Kdornimenta et Jioiionuu ittaignia, 

ajy artelut bilerdian tedeiu. r-OT-YBii vciLa iimc 
iarmt haçyïlt. Ecquviii smims sc inw.i u îii i!i 

«ipllcatîaïuunj Adtam lin^uic rationc ot urouotiii couicitu 
jqiuppB karàii oppouiiur It. 1. iif, yaTOXixijiièvif , retJi- 
MOta), uoD iusD Harodiom ioco, ^oem vir docu» umquaip 
paralleluia aUnlH. Nempe in ifMFtiSrir jiropiia dï- 
caiilnr tlanlea ift carribut (JavenaL TIIL 5), mtelligan- 
tnrqiie personaii hcuninci, qui fuDeri 3de^an^ Sed per- 

nalis quoquc yasiiin, fueimil, qui prava imtrprelatiooo 
Tcl ad siaiiiaj, vcl aj picias iiuagmcj trahereoi. Talium 

^uem vide pag. 475, 

•8) Maec imago — eclor*. Qqoiàafa dunciu lociu 
Mt, «perM fttàam lidetur rarlu Gnsca mlijîcerB mu 



bum IiCnn^ veitioaei nif qno moilo inierpretPs lipn 
nut, Duniu iniEllieiilnr. rai^riiva iia: 'H Si ihuÙT, 

jFOV,-Kni xarà fin irXôtrnf, xoi KOTà rjn ûrayoaÇtnk. 
LE9SINCIU»: Dieas BUdnUs abtr ist dot A'ill/tz ,hs 

tet, towohl der Furm ait der Unterachrift imcli. Sic 
^vorfqa^i eààa bïcbb lauKOtlt» L e. p. Sio nvAt 
ràplicnît. Tmm ÎBterpnutioneni «oairEicnAtu hrri 
doetnna Kilùiûf. Cictenim toio Poljbii loco sJiiijiis qiini[iii: 
t». ciiMEItus îa ComTtiealariia de jaribua et praeroga- 
Vçà nobililatis in'ilae p. 3o tt 3s. 

iltrs: Taùtof 81} rat i'iKAvas lu re raï; hnnnrEUui 
Svaiàii àvoJyojTt; «iotffioûii Çii.oT<HiOf è*à» fie rcù» 

gas , iTEf iri9ew«f ibf oftO/oraToij rf»ai BoiroCm jtarif tï 
•ta fiêfeSoç, xai -fT^v HX^i rcQiKoni\t. L^stixoiirs: 
Dergladieii Bildei- aber tragm lie aiith 6ff^ S^rnlUcluit 
OpJiiftO'flicfiteileii iwAt, and siJan/iden. eie airfi sc/hiO' 
tte. fFean àber irqeiut ein angeni-hrnsa MilgUed det 
Hauses dirbi, .m Imgm .^ie (Im B1/,I mit zum Ldch^-n- 

Qrbt'e und eeinem Mange gcmàaa ial. VU po[- 
jtnt fiberiiu. Tun^ msgU fiUit CfMnLonî verno: jfd 



fiai»nt iJa^oium *aa (imaginât) prqftnmti al. Ut jtiaa 
limiiEmaa tint dtfuncto, rc/i^uui» eliam Corporit 
truncam adjitiunt. Ouod deiude aut ex bac venûme, 
■lit s iiaoHii opère p. 438, fluiil ia omnci, quoiquM 
Tidimni, de ^dquiuie BonuiDa Ubroi. UUima FolyLïi ex- ' 
plicaiula poinu enul e lÏDiiU diodout Ioco, moi lin> 
duHlof obi imeo occurronti fiela rqv tckia-rift tiiaii.O' 
woioûnfai xarà xi tipi toC x"?""*'!? SfiotâT^ra^ soi 
Ttatà rjv S'ht'j 10Ù aâiiiaTos irtfiyfo^v, .CaeiEra'Palj'Lli 
Tcrba rccie Jaai'junxit eiplicuilque edîtor enidilùuiiius : irt^ir 
xlSéuTi; (acîl. rà$ tinôi^a;, tù :tçâçio1ra illa, de quibui 

TO<s). I" qiu csi.lir.uouc olu,.mum .cpLcco. Nam quod 
unper dociîstimiu BBNiiiiicTiri, Icdo hoc libello, pce 
lilem mitai oHcudit, te Tocabulum Toîf ifioandrçts non 
pro nuaculino ludme, ttd pro nsotio, et àitoiirara 
ÏDterpTetirî de macbiaû, fiilcrii, vestlbui, ed ornindu 
imagines iicccssariLst tevcrcor ego 'juidem eorilaoliam el 

tucDda; scd iJcm yd^umçuwv vtroor, ne «pUciùo LaBC 
durior qiiani vcrior vidtaïur ils, qui, quid ferai aal pasio- 
let coMeiliu, qaacrerc didicerunt Ui, qiuew, B seqnenli 
■nnotatione cognoicant , quid Polf bini condouo nib jeceriu 
So) Jli perro logai — saBit iaùdait abinMii. , F o 
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Si ti/niris, vaçffioçSf iir M xal r(9^iap^n)«i6î, f n 
voioSro» Kara^tuiitéios, bmxçÎHTûvs. AûtoI ithi o6v 
iÇ' iQpàrmv oiÎTBi voçtioyrat, çàfihai 6è vai neXimi; 
xai T<îî.Aa, ro raïs liQXai; ti'uiSdra avimaçaKCÏaSai, 
npoirtcîtai xard nj» à^lav fxdori.o rÇs yi^fun/ifujif Karci 
toy filo* è> rî iroXireiV «poayiuïîf 'Ora* 8' iiri toùj 
•KpfiàKouf IXAmJi, xaSiioiirai vàmtç i&ii ivi ittpça/n 
IMParrlvajv. lxssihoid*: ff^ar *i «h RUIi*i-r odtp 
tia Contai, m lagea aie ihm elhe PraeUxla an; wop 
SI ein Ctnsor, 60 g-eben fit ihm eût Purpurga- 
vand: hatle er eîneii Triumph g^allen, oderionil tlipat 
ruhmvoUes getAan, lo giebt man ihm elrt goldgeaiirt- 
tti Kltid. Vnd to fàhrt man et ou/' «/imm ff^agen, 
wtdliitit 'dit Famt, SeSt iMd amterw dergltichm Bh- 
Ttmeiehat vorantragm, naoh fa^aUmu ier WOrda, 
dia er tty seiiân Z,ebt^ilm babieidate. I«t man luat 

ail* nach dcr Evihe auf olfenbelnems Seasel u. ». «N' 
Sic inlerjireies Viii oimii ei ai^tioiiu eïueiUQt jitrsoiiîs, ijnai 
aciuoMi nobis msùi Poljbiuj. Hïc pcrsoBiios hoioiiiei, 
illi pcraonos iuiuiiniei introiluipnini, — NihUo mimi» Tul- 
garcm espllpaiioncm EENEDIeTUn ila DU|icr opud me 
défendu, nt ad meianjoiiBiii qiUDidaiu cou&gccfl, quR 
TCrba ovrof , aurai tu. poiîu ihit pro oJ vxEiïm àtiâtc;, 
K a 



Digilized by Google 



MU pro TûioOtoi , ila composilae imagine» et repratientiSi 
in imaginibus sut» majores. Bcdi ijisam autera pro signa 

tiliua vcrljis, qiiae, ((u!|i|>c alicuï aL hv'ius aunolationii 
consilio, in jiriorc edilioue omiscram. Scquunlur vero bacc: 
IDi^i; Ô^E Xiiiay virtp toC SàirriaSat fii'k'kovroç , Inàv 
iiëKS^ TÔv ittgi toûrou ko-jov, âqx''"" '"û" àkXuit àtt à 
roû vçoyiy tarârou rtUr wafôjrum, xaS Xiytl 
fiis imrvx^dt hcdarou naî làs rpti^ti;.' Atqni lin elino, 
Verbrâ nOD illurum, qui aderiat, >ed poùui dcfitnclnnim, ' 
guoi-um iuugliics gcrcliant, mviimos nsiii iudicari. Xlvrte: 

Umquam illi i|<ii, quos imiiabantur-, potuhqiie adeo propria 
vgoyoiaratos appellari u, qui oam muïmi penoiu in* 
,dntn* uaidcJut, quomun ôo iniiïuiU crat onuû* iUa 
tado, nt Muea a lenîbni, juniorei > junionbiu repracien' 

ràigius, acifae cacteri essequuii suni PoljLlani !oci scnsum, 
enm «ccet \mdi pridcm i^nuit felicÎLcrque in Gcrmauica Ter* 
.ûaDe exprewt cuil. xvlahdbb, cu)us verba (p. 355) 
coromdis loco odjidun: .Eïn atuoi mil ùA méldat, 
chet gaugtam tdn mtt aata^gan dan PUia», vdehat 
dU— PoUetgr brouté toBieAé mànatr lumoehan, nrtkhe nt 
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ïama jham tiirbt, tram dU MMf mhiavitftt ùl, 
trégt maa ia tait aStr sur UBfSr aiiff dm nuoxit xu 
dm eretem, meàrertàtiii atelt maa jhu aaff, âaa tr vm 
jtder mm gtêthm mag tutrdtn, tiUaa l^l num jhn ai- 
der. AU daim *o dot gantxt vold ringweiss Âariunb 
«(«Ht, yeA* *i!in Sua (. *o anderil einsn lai/n rerlaisea. 

ùt.) ader naut tintr ciui leinert blutfreùniUn aaff dm 
dm-, »r%«U ûrt abgntorbaet Ihugtndien . fiiad va» 
glactlicArr ikaten ar tein tag brgœigeii hab. Auss ••'el- 
ch^m tïch begibif daa dgr gttinpùi mon erifitri leirl sul- 
c/mr luuidlune'e, va jhiae telbst die fàtbibl. l, Dcrhalbt 
nil alieîn die ao the/i an dïetea thaitn gehabl, tonder 
aiich die andeni , dermatteit «ui ntitbidtn geuinnen , 
tle me'iiien dîeser vnfal geha nif ^leia dk teincn an, 
tondera dos gOBlt volet. Nad dieiem tegrabea lia jhn, 
vnd bmttatttn jiaia tu dir trdai vit ndU Ut, ittun dar~ 
Hoeh aù> bildlniÊim dra aigetlorinea «b dai td^Marit* ' 
tiih.df hmif, vmb dir êalb hmaab tttllen li* lùiiUm* 
Cap^n. DU»» BUMmat itl tin angendil , vekhee jhm 
auff* albr àtailichtal gemacht , viuul gejurinierl tfirt. 
&,hkr BUdtr thimd aie auff an dea berrlichsn Feslen, 
«te mit grotasm fieitt. Umid to eût furiienuaer aia» 
dm fiv&adcm mil todi oigM, JîiArtn rie . fiUtt .BUdtp 



mit jfmtn Sm (br fcîteif, lègtn dittelho ann, dot. 
«£> dtn aigalorbnai aaa groue cnnd proportion àea 
Imba xtan glekh/ormigilaa Myaa. Bonn tMdea m «cA, 
m er eiit BorgtnneUler adèr Sohuitheut gtweiaa, 'iaii 
Heider so mil ScfiarliuA vorérrmet «eindt , ùt ereia 
tur oder Siraffherr geveara, ion ganlit Seharlaoh-, to w 
auch einea Tnumpff g^Uhrl, odv elma dtrgitiiAea br- 
gaagaa tal, im guitSaf «(hc£. Diatefi^rat nain aaff 
m/as^t oi"" ^ SStditl, jtxtm, iian4 teidtr» Ktr der 
Qberkàtat, gtln vonmUn, -micA -dant mnd oîn fadar 
irinem Uàen in der Poliay ëin- JinrHiMaU ge/Sb* 
Jiatt. IVann sie nahn lu dan erctara iommmt, leixaa tir 
àlle nach einander aiiff mil Heffiat vtrbiinlta .Hùalm, 
kaia aehiinea ding mag aimm J^^and-thieandlEaiaadin 
JUngStg «UMA«n fiir ItaoonaB. Dann vitm aoUmi nidU 
tawagaii iUe BiHdinau dtr meanar m jhrar thagamlhat- 
im grrhSinhi ver-den, walchaalt ld>endig.datlM7 u. a.ir. 

Si) cadat^ra — çui.if tmae inclumni laUbat. ïi 

KOrabuDtur, ul dioyis c.issii LVI, 54, p, 853; iv aùry 

«mb* il ri; aùrol hi)^iVi( iv ènivmip oToAj i^tlpatitro, 
M AVrJ«.Mi B.CI1, c. 147. Vol, II. p.Sio da iandre Gm- 
*via::*A>ir0^ r« iittç va Xixos- év&çcticAor aùroù Ko/- 



la) propnUam. Id proprium bao de re varliim, 
ucut Grutcii nçoriâiaai, Tidendui SKHStTius ad Ta^ 
mil Aiiiml. III, 6. 

33) autfcrculit impoiUa», oui — parlicis — pratf 
fism. In perlicù àuu eue iBUginci, i.>p>io {lil>. bud. 
1, p> fib) et aliu praeeuDlibni, ifl» ssaHKsa doceb^ 
OInM/uiTiaAUlw CïiMrsnÛDKW pag, Cu)u* <I)iti^ol«< 

tt°>'^> Utlulerwn lum» eouAigielMt bbkedi. ' 
CTU 9 DiiMit. secuDdse p. i3. Tam lecuiloi flindirei, qium 
liiitaa in usu fuiiiO, KiHciiiANNua aUluem cts fune- 
ribia Rom. II, p. i5g iliS. Kirchraanniuii exicripiU 
riTi»CDa.ia I-cxîc» *ho i. i. Imago, aliarum plagîario- 
nm «wbliwiB jMMx*!'' dcjode Nemtùa ciperuu; Mlnon 
m profecto, ijnaati^ aliun liât docti veurum bicî*, îi» 
pnmit siLii TeniLna (X, 561!. sqq.) de fùaere Fauli: 

StmguÎM, tarba- nFjintf oifl flhit tU mort firrlrit 
PragctdgnM priâta txii^tiiat Jiearabat imago. 

Quo do loco eùam benedictiis II, p. 14 ToIdo .lil^O:- 
ravîl, led uibil eiutcavîc. Seasum pulaïuus hune cs»^:^ 
pcrtvnali koij/ïii^, majoraja larva Jnduti, tie antéftd^ 
ipitf ■^■^^,,c»fj^ Jiiintris^ ut a^fsaias.happampa^j^ 
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«am »d ïOCïb. >nrfri» non «t »u|il>linii™ ingrotiloe, 
tpoi Braant înienirewi , ' el'u* iibpBbti ia ludlce [..g. , 
56 b., «d conjungeniiuiii aiiid c.iin co , <]n<-i mm seqm- 
■«nr, /uïMMiiw"- — «ugol"" ^mà . I.u. i,,-.rravU <lo 

pompa -fo'li Su-Une (cip. 5«, " i]--um •:■>- 

rooa», arurtiiM fl cupcàu» perôoeat. Nam cercas niijmiiB 
inla^illcs iii dcicni cl dticeiitW' ponaUt eue, ei Plu- 
taicbo no" "''Ri^ il«itoo«tM», <)ii«i » Senio (*à Vw^; 
AcB. VI, 864) eonjiciu, «ïnùllU tooiort*» iprotomi* fyr 
MndU m.erïi«e. T»tt« ïd, eooieoll wrio<il.« .ffirniiril 
XimcB«iS«D« 1. 6. p. 169; ciit uc repoguMit «bue. 
»ICTW< IH, p. 6, w ï«m '^»»«»' tourne* înipcuiu» 
IccwlU foîto*. rtd «o«m» <r"«P«'t TWiigmerii 
aonii in «• pnelM* sotpicirtUW. »»»» «»»^ 

Oie SarïH Jbnfiha» M flie qOMreodiflù. 
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proponi non potset. lum cfiimes ccrra cjui loco la lecto 
O0îendercuir." Et dtiTcrcbaDi hoc pacio exsequttu^ tnunando 
corpon haLime. a tuneris iolcmnibus. CoiiE sa^hA.. 
Biui ad Capilolau Marc. C 7. p. OiO. 

'SS] Diadorta deKnptiow — cèligerattl. oervatni 
locnt aPhouo, m Wesseltiifjiana oiodohi siculi edi- 
Oone legiiur \o]. Il, p. 5iti. Tlû> yiiç- FujiAa!iu-j ni raï: 

rsKtwrviv eibiuXoTtHujj-ai x.irLi rc zoj %on,«;Ti,oo; 
d}ioioTiiTa. Kai KoTa rirv OAJrï TOu auifwros iripivpaÇiji'. 
fiifiifros exo'^'S « «■ayrof Tou ^/ou iropor£ri|pi(MilrB( 
«(» « ffojn/a». KOI ràj yara fi^ças Ibiànrras «jc Ij»- 
ipiffOBt. IlafavXiialuïç Se moi ruiv rpoydvtuH iKaoTO; 
irpoijyeirni TOiaurijv exiuB fijojxfuijji xai KDOïiof iiip» 
TDu; ^tuiutyoiif. bia Tif; ex toutuit Ifl^aaaiif fmiainuni- 
1$ uiroip (nnoTiJî Tifiiu npo^fjiS^iJBii km fHTiff^o» tw» 

36) Dio CassiuB — aarravit. Lit. LYI, c. 34. p, 
833. cd. Uciman. Ea nuTij (r^ v^.ir^) -rà lien aâifia 

KOTUI TTDU £11 SlfHlJ ffU-JfKIKpUCTO' CIXWV bâ TJC OuroU 

(H rou ^ouituTB^iou jcjumi, ksi ïreja ai) ap/iaros 



37) Bxetpta JalU Canarit, -gid iiàà' hemlâBM trot 
'relaïut, Ifcnipe ileonim ms dÏTbiliite donatorum hominiiDi 
imagines in Cunebii pompA oroUlebaotur^ bene ùounia 
BBiKABO ad Dionaa Camam p. SSS. B. 

SS) alionm Ranumonaa — ma^nm Mb a Sèmub 
■^ao 'pracudabant, AI clxÔKS — 'È$c'pa;'TO. Neiuo in'* 
olium seninm trahcl Terbnm, cpiï rm-nmlai; toi|iirn<Ii (fé- 
'çctrStti voKkàs oiovs el lïmilimii «icuiLinih. Il.im: ^inrm 
Terld HgniGmtiQiicm ia liunc lucimi <^;r[lcjc, t:nii^iili]s Po- 
IjLiBub, paràllelisaïui reruni docel. J-octu jam siijirli 
nllaliii DDL S. 

Sg) apud eumdem laiptoram. ÏSb. LXXiV, «. ^ 

do] ÙTiago gaaedam PtrtinaoU eerea. SISoiUf R 

4i) ptimi» pavoaii nuaaa — aligertt. Nmomm qnod 
in vero cadircre fieri soUhat , idem in ^cla ad yen imb 

gitiem cm oLscrvaiuni. Flobella aulem, len nvhaàpai, 

adliiLlla fssa aicciida^ a cnd.ivcro ninscos-, constni vd o 
],-;.■ i.iilr'.L r 1,1. d.- J.,iLlr.i i:i-inr. i i.lij ■lIii , L. TU, ih. VI,- 

alivUes cat/tti'er vetUilure vitlelJliir , ji AcK? gx volun^ 
taie fiai, vel tettalotit, vel hertdà, fiant ii&eo dvet Sonuaii. 



' ia^ Hsrùdiano. Lit. Vf, c. 9. p. SoS. sqr[. cd. IrmiscL 
4a) Omitu eguealer ordo — aenvinorum. Hat to 
iirvatov Tayjia ire/iisit xunXio fiiTa riyog tiira's;ia; xai 
avaxvukiiiacuii, nuççiX'i;' bçafii;j xai çti^iu::. Ap/iara Ta 
irtpiepxojrai ofioip £urn£i^, ÇtpoiiTa tol-; clpctrruiTa;. 
;j;iCpif(fjjfïOu( ncv Ti( irtpjiropÇiufiouç JaSifTa;, irpo;ujir£ia 
Bt TrtjiiHfifituouf, tiKui/ciî (X"i'TQ, oaoi Piojjaiiuï eu5oÇ(US 
tiTTpnriiTJiffoï I) waailtvaav. Caeieium.iu hoc euam loco 

a '>ç ' I 1 M f lo 

n r imio 

a^M-ilLii in.R»iM ,M i;,,;,„; r><:,-,;;,(:.,.i j/^mj,,. Traurii 

DIS. t'ï UV"S opSi.ffijî, nooracoari tu rtuv piiiTiJ.£ito» 

(IKU» tKtik^ w CT3;!J(iaTi uoDuLïrDf irpoKtiroi oj^piioffir. 

49) jéppianut. SeU. Civ. Lib. II, c. 147. p. aSo. 
cd. Bohirei^ Yerlia haec «lat: Aviir;!^ ri( ilirïf) ro 



Digilizedby Google 



IMAGINIBUS ROMANORUM 



DISSBRTATIO 8BCUNDA 
INDICEKDA NATALITIA SACBA 

SEEEHISSIltl 

PAULI ALEXANDRI GONSTANTINI 
CARÔLI FRIDERICI AUGUSTI 




Digilizedliy Google 



IMAGES DES BOMAIKS 



SECONDE DISSERTATION 

À L'OCCASION DE LA NAISSANCE 

DC SERENESSIME PHINCE 



PAUL - ALEXANDRE - CONSTAWTIN- 
GHARLES-FREDERIG-AUGUSTE 




Digilized by Coogle 



Diçlilized Dy Coogle 



Diçlilized Dy Coogle 



tae igitor Iturunt preces, qnaa immoTtali Deo 
Academia fadït ill» tençore, quo paulo post 
ex^tati^imnm MARIAE PAWLOWNAE, 
B£RENitsiHAK iBincizis, ïo bas teiras advon- 
tiin^KiDs natales concelebravimiu. Namqnod tunt 
piis mentibna precabamnr, ut MAUIAE natalitia 
incolumitaj, cnm bono pàblico conjuncta, laetî- 
tiam 'AVsusTAE FAuiLiAe, aaluiem patriae^ 
spein novam novumqne decua literis afferret: eo- 
optato, COUVILITOHZ8, sic sumus po^lï, tit 
etiam alîipanto plus, quam verecundia nostra spe- 
rasset, divino benefîcio con5et]«cremnr. Ab co 
enim tempore, çpio fdicea haa terras MARIAE 



Les voilà donc accomplis ces voeux ardents 
.qifadreuoit aa ùel notre -Acadimte, lorsque peu 
dé tems apria' l'avènement à impatiemment àé~ 
tiré de la très-haute et très.- puissante Princesse 
MARIE PAÛLOWNA nous avons célébré 
t'annivcrsairc de sa naissance: Ils sont plus que 
comblas par la bonté divine ces pieux désirs que 
nous formions ]iour (|ue U prospérité continue de 
MARIE mctlc te sceau ix la Klicitc publique; 
remplisse de joio son AocusTii rAiaiLLK; as- 
sure le salut lie k patrie, el donne un nouveau 
lustre aux études académiques. Nous avons ob- 
tura plus que nous n'osions sonbaiier, puisque 
depuis le jour- que par sa présence dans ces ben- 
^eâs^' contrées MAIV.IE suf en augmenter le 
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prnescntia fcliciorcs reildiJil, quactis el quam li- 
quiilis gnudiifi pcrfuso est augosta douus; 
quant acri lactîtiac acnau cxsullavit patria; qnaata 
tpe siutentata et recmta viguit Acadeinial Nec 
nllas usquam, ne in iU qtiidëm, gui inroiui ia- 
^dia alienorum bonomm, Academiae hujus digni- 
tatem impudontissima licentia nuper alla ira verimt, 
adeo ant malerolus aut stuhos inventus est, qiiin 
hanc laeiandi gratnlandiqae materiem, in tantis 
tamque escelaia HAHIAE TÎrtniîbns, jastiuimam 
nobîs esse agnosoeret Nam ut nihil dicamus de 
eomma ilt.ivb hmnanitate, gna princlpalem ma- 
jestaCem condecorat; ut tacîtl rorereamur pieta- 
tPDi, eo l'am die, qui primua posl adventum biu9 
illuxit, mcmorabili cxemplo cximie proditam, et 
mox luculeutiasimia cogoatarum vinutum doco- 
mentia con^irobatant; ut sîlentio praetenniltaniiii 
prudentiam, conaîlu plenatn, et în tam tenera 
aeiate perraro tam inagniter efflorcscentem: quam 



bonheur, ào qaols sentîmcns dtlj'dcax n'n pas 
été .pénétrée l'^u&nsTH itii son? quels n'ont 
pas été les transports de joie daus luul le pays? 
rpielles nouvelles .espérances n'ont pas soutenu cl 
■ranimé notre Académie? Et tel est le sujet de ces 
espérances, que quelle que soEt la maivuillance on la 
folie avec laqncllc, pousses par une odieuse ja- 
lousie, nos ennemis se répandent en vainea cla-- 
meurs contre le mérite connu de nus institutions 
académiques, ils se réunissent avec nous pour re- 
connoitrc que jamais matière n'a donne sujet plus 
légitime à nos transports et à nos congratulations, 
que ces vertus sublimes préconisées dons la PRIN- 
CES SE. Car pour ne pas parler de cette ex- 
tcËme aflabilité qui relève la majesté dans un prince; 
i<t cette haute piété manifestée dès le lendemain 
de son séjour parmi noua, piété digne de servir d'e- 
xemple mémorable, et qui se trouve juslïiîée.par !es 
vertus dont elle est accompagnée; de celle pru- 
dence cnEn si pleine de sagesse et si consommée 
dans la fleur de l'âge: conteutons-Qous d'exalter 
sa bonté, ta bienroisaitpe «nrcrs des sujets qui 



Ctctiis ILI.A ot bcnefica fuit civibus, qui, placide 
ie leni împerio jam lUiduiii assurti, et ad Parcnics 
Patriae, tamquam ad nota et tutclaria miinina, 
àiiiiiDia enrn aiiimî -fidncia ' accédera «oltti, tamen 
act MARIAË potîsftinram pnlvînar, -quasi ad no- 
yam aiiquam propiliae Fortunae aram, uudique 
conlluxerunt. Pracsagierant enim aniiuis, quod 
mox 11SU eïperiebantnr, EGREGIAM PRIN- 
CIPEU sic aernulari internas Tirtntes, nt oûm- 
iquam aîbi neqoe .beatïor vîâeatiir', quant ai beare 
cÏTsa posihf neqne angpsâor, qnam qupm banc 
volimtalem nersaqiutur, eanidemqiie eam .PRAË? 
STANTI5SIM0 COMJUGE hac qaoqueaen-; 
iuum «imîliludiae conjmictam viverc, nt nibil 
«bi nlerque ex regia opuiu aliuiidautia TÎndicet 
ina^ Sut lobentiua, quani bunefacienUi voluptStem. 

In taniû igttnr decoribus, tpûbm £XCE£>- . 
SUM PAR exs^endwdt» flKlicitaUinquè, a CA- 



aceoùtumés depuis long - lema à un gouverne- 
ment doux ei paternel, et à s'adresser dans leurs 
besoins avec une parfaite confiance nu\ pères de 
la patrie comme à leurs divinités tutùlaires, n'ont 
pas laissé d'accourir de toutes parts vers MARIE 
comine a. l'autel do la Fortune propice. Ils avoicnt 
préva d'avance, et les effets l'oot confirmé,, que 
l'illustre PRINC£SS£, émule des inonvemens 
.généreux de son Auguste Frère, no conuolt point 
de bonheur égal à celai de Ëiire des heureux, m 
de grandeur pareille à celle de s'nnir de Tolonté, 
et d'avoir avec son TIIÈS - EXCELLENT* 
ÉPOUX cette parrailc ressemblance de pptisres 
qui ne fasse trouver d'avantage plus réel dans 
l'opulence que le délicieux plaisir de faire le bien. 

Que restoit-il donc à désirer an milieu d« 
tant d'illnstradrai, qni nupWdiuaat nr oe.GOU^ 
PLE SIGNALÉ; relèrrat^si prodîgièiiMnient'Ia 
Mcité que CHARLSS-ÀUGUSTE a acquit* 



nOLO ÂUGUSTO v«l paî-tun p&triae rel coi^ 
servatam, ïncredibilitOT aoget, nihîl jam «nper«rat 
Totîa nosiris, qoam ut ejus, qoa kieti nunc fmi- 
tnar, prosperilatis tucndae et pcr posteros, magois 
et bcnefioîs parcntibus simitlïmos , continuandae 
spea, anapicatÏMimo coQoubio susccpta, secundo 
nnniine irapleretor. Annuîtlmic etîam Ttfto &.vena 
sostris rébua divina provîdenda. Fclici parla cdittis 
eiadmagûanatua estPAULUS ALEXANDER 
eOHSTANTINUS CAROLUS FRIDERI- 
CUS AUGUSTUS, spes palrLae, lactiiia paren- 
tum, avi untca i'oliy>t(u. Anreis liLecîs notandos 
est îa annalibuB noairis dies XXV Scptembria, 
gui hoc aobia tantum gaadium tam fumulatc attu-- 
lit. Triumphat patria de evento, in pri)5]>i:rrinijs 
temponim nostrorum eventis coœmomorando; ef- 
fuaa est nosira etiam urfas in acclama tioncs etplau- 
8U9, quos signis omnibus et îadiciis, quibua puLlica 
liilaritas vel provocari, vel idi augerique solet. 



à notre patrie, qu'il lui conserve avec tant dé soin, 
h laquelle il donne toute l'étendue dont elle est 
susceptible. Quel pouvoit encore Être l'objet de 
nouveaux voeus, sinon la confirmation de l'espoir 
dont nous jouissons maintenant de voir cette fé- 
licité transmise à nos desccndans en uuo posti:ritc 
dignfi par ses vertus de ces généreux parents, laquelle 
nous sollicitions de l'Être suprême comme le sceau 
de l'union contractée sous des auspices si favora- 
bles. La divine Providence vient de nona atcorder 
cotte insigne faveur par l'heuronse !4aisBance et lea 
hautes destinées de F A UL - ALEX A WDRE- 
CONST AJN TIN -eu ARLES -FHÉDKR IC- 
AUGUSTE, l'espoir de la Patrie, l'allégresse de 
sa Maison, l'unique volupté de son Aifcul. Gra* 
voos en lettres d'or dans nus fastes lo viugt-cin- 
qnipmc jour de Septembre qui nous a comblés de 
joie en déterminant cet heureux événementi La 
patrie triomphe de jubilation en comptant cette 
époque an nombre dea plus hetirenBes dont ell* 
ait le sonvonir. Dans les premières exprcarioiu 
de sa joie notre ville a retenti d'acclamations et 
d'applaudissements; les citoyens s'entrerèlïcitoient 
et s'épanchoient dans ces signes de satisfaction qui 
provoquent et entretiennent l'allégresse des réjouis- 



gratulabundi civM autnade iDstanravehmt. Nuno' 
autem, quûm ab ùta recentis laedtîae dalîone se- 
âatiores aaimi ad traDquillam fetldtatia suae cogi- 
tationcm rcvocari corperint; quuin salviim Princi- 
pom, saKam Matrem, pic gaiidenUm Patrcm vi- 
deamus: nobis potissimum, qui in hoc Musaruin 
eacrario operamur, id putamus offîtâi et curae- 
impcuitum eue, ut et Ulai cogitaiiones foveamua, 
et pro iuGoluniitate avov^t^x souds pablica 
vota mmcupemus. 

Consecrarit bme religionl Academia enm dici^ 
{pia primum pia MARIA, in concione populî Snî 
gratiaa actura Deo, aedem sacram reviaot: qui dies 
crît XVU NoTsmbri». Diioetnr t^aà moa pompa 
ititer campanarum sonîtiis ex eraa collegii in wm- 
plum Bcademicum, in qua post musîcoa coneentus 
^rodibït Collega noster, henh. cakolus abs> 
zicBSTAiitiia, Eloqnentiae ac Poëseos Frofeuor, 



«anccs publiques. Iklaintenaot ces htaytae ^afi- 
cLomcas du cofur ont fait place a des scutîmeos 
jjIus rctlOcbia, a la jouissance; plua paisible de cet 
ineffable bonbeur, coolcmplant lu parfwte santé 
'dn fila M de la nAre, et le pîeax contentemeiit du 
père,' nous noua faisens irn ievwr, et censïdé' 
foBs oeDunc le premier de lu» soins, celui d'en^ 
b^tenir CC3 ppnsi'cs dans le sanctuaire des Muaes 
consacre à noa fonctions, et d'annoncer des voeux 
pultlics pour le suJut du I'aucuste uaison. 

VAcadénïie fise en conséquence pour raccom- 
jjissenneut de vc n'Ugieux devoir le dix-sept No- 
venibre, inur oit M A 1\ I E environnée de son peu- 
ple se rendra au ti'iiiple ])our rendre grâces à 
l'Eternel. L'Université eu cui^s ira proeessionncl- 
lenioiïL et an son des rlucbes de la cour du Collège 
à l'Eglise de l'Académie. Après les ebants de mu- 
sique analogues aux circppstanccs notre .collègue 
Monsieur hkhui charlbs abr. bicsstaedt, 
Frofessenr d'Eloquence et de Poésie, lûrangaera 
pâbliqueinrat sur ]m PnAiogaiivtB de lUniver^ 
tiié, Bur les wanioffoi ftariicuUëremeni -qu'elle 
N 9 



de bonis jicademiae Jenenais, imprimes a Ube- 
ralilale Reclorum auorum ci Cotiser natorurn 
profeclis, la conciono verba factunia. Quod ar- 
gnmentum oratioiùs etù ex eo génère est, in qae, 
quam facht pectus dîsertoa, re declarare liceat: 
tanicii scotit orator et ingénue fatetnr, se îinparem 
CS3C liuic luco sic oruanJo ejiisqiie gratiarn el am- 
plitudincm verbia dcmanstrandn, ul eoruin, qui 
sadituri tàat, exspeclutioai satiaBat. Sperat igitur. 
fbre, nt, ti mîoiu dicendo praestitcrit, qaain> im- 
positî mimeris ratio flagiiaro esistimetnr, tamea 
ipsa solemnia, quao dicendi occasionem praebiie- 
nmt, Budieatiam faciant, et aoïmis quamdauiigno- 
flcendi racilitatem suppedïtenL 

Vo» igîtar, Civea ^cademiae noaCrae, g.enere, 
ingémo, virtultàua Jlorentiaaimi, ornate Iisne 
flaerimoiiiaiiriireqneuda Vestra, fàrenteaque'iiobis- 
cum diviniuû numen implorate, nt PR'INCIFI 



■tient de Ta munificence de ses Seeieura et de 
»e» ■Conaervaieura. Vbeureux dioix d'tm ùl snjet 
Mmfole'Ëvoiablçà l'Oraieurj maïs quoiqu'il soit du 
genre qnï prétaut à l'éloquence du coeur, parolt 
plua &cîle à traiter; l'Orateur n'en sent pas moin^ 
et il ParoUB avec iogénuTte, qu'il n'a pas' les talens 
nécessaires pour donner à une matière à relevée 
tons les oniemens dont elle est susceptible, pour 
k parer île tuuLea les grâces- et' lui donner cette 
plénitude q.u.e les Auditeurs se croient en droit 
d'atlpndrc. Il cspiro donc: que s'il traite son stijct 
avec moins de succès que nVn promet IVinpIoi dont 
il est pourvu; ta siileuinité même qui donne occa- 
sion à lu Haruiigue fui proçurera une attention 
iaviirabir, et contribuera a disposer les esprits à 
ç[uelque iodulgeace. 

Empressei-TOtu donc, Citoyena académiqites, 
voua qui rendes noire corps fiorissant par la 
noblesse de votre extraction, par voa talens et 
par vos vertits. Empressez-vous de rendre eelEe 
cérémonie plus aolemnelle par votre présence. Vcner, 
impIureE avec nous la clémence de l'Être suprême et 
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receos nalo regalis lélieius, SËRENTSSIMIS 
FARËNTIBUS constantissiina gaiidiii, univorsae 
AUGUSTAE FAMiLlAF. j-crpouia inVdt.mi- 
tas, iiijprimi3(]iii; CaROL O iiostro AUd TSTO, 
j'A'i-Bi l'AiHiAr, cxoplata mi1iI|i(:js cimliiisam, 
pcr longam anuoriim spiiciu priiic ipules curas dcpo- 
Ticndi in ainorc Ni'potis, in <|i[o rcdivivam - autot 
îmaginem Jactiis inuieauir. Et comple(^iiiiiiî oun 
publica salute Vestriscpie votîs magnum MÀRIAE 
Fratrem, ALEXAKDHUM, Bussorum Impera- 
torem et Autocratora, generosum Germanicae IÎt 
bertalia -rindicem, cujus praeaeiitïs purpiir^, rara 
fortuna, liù ipsia diebu) adora» noh'n coniigiL 
EaadeiB precos coinniuniter nobisctim facient J'a- 
Ires et Proceres hujim di-iia/ii: iiiiiph'>;.iimi et 
generosissimi , Ecc/csiarum Sc.ho/,:ri;inq/ii- Do- 
ctoi es gnwiasiiiii, Cipes omnium oriUnum nobilia- 
ai/là, Hpapitea spedaiisaimi, quiadsolcmniaacade- 
mica fais literîs, gnamiuimairiaaiinB potea^iavitautitr. 



lemppltei de xépandte les grâces d'une prospérité 
TOjale sur le PRl N CE nouveau-né, d^corder des 
jours séreini et sans troubles à ses SËRËNISSI- 

MES PARENS, de faire régner un bonheur con- 
tinuel dans toute l'AUGUSTE EAMILLE; iu- 
■istez partlculioremcul pour que eette divine pi'oïi- 
dence fasse, jouir CHAULES AUGUSTE du 
bonfaeur inexprimable desedélaaser pendant un long 
et beureux régne des soins pénibles du gouverne ment 
daas les retours d'affection d'un petit-fils dans le- 
quel il se voie revivre un îoiir en une parfaite res- 
•cmblance. Kenfarmei enfin dans vos voeux le vrai* 
ment grand ALEXANDKR Frire de MARIE 
Empereur de toutes les Rnsaies, Autocrate, géné- 
reux vengeur de In liberté germaiiiqup; lui, d^nt, 
Y^i s!ii'(Tolt de bonheur, nous avons eu l'avautago 
d'IjunoiiT lii piiiirpre dans le cours de cette se- 
maiflc. Joignez vos supplications aux nôtres, Gé- 
néretet et prudent» Magistrat» et Notaltlet d» 
eette Cité; Gras>e» et dignea Patteura et Mailrea 
de tinslrucCion publique; Très nobles Citoyem 
de toutes h» c/astes; Etrangers qui mettes feu» 
nos f-^^arih. Que ce Programme vous tienne liea 
d'iuvitaiiou pins particulière à ces soleuuiitéa dé- 
cernées par l'Acadùinie. 



Sic indieia Teai âiei celebritate, postquam uni et 
piimarlae officii nostri parti aatisfeciinus: restât, 
ta alteram rxscquamur, quaé in litcrarum Univcr- 
sUate publicam Uetitiam cum «rudita quadam 
ToIuptBte conjimgere jnbet; Absolvemtis ïtaque ar- 
gamentum., in aimili nuper laetitîa inc1hDattiiD,'et 
qaae diceoda superaont ad seatentiani nostram de 
îmaginibus Romanoram aiabiliaDdam, ireviter 
expoQcmus. 

Pliitivs, aà CDjua loonm *} }am BlïquotÎBs 
pTOTOcaTÏmiu, d« ima^Jiibiu Ramanonun tu coDi'- 



No» vmo» a. ramplÎT le devoir ]e plus cher 
à nos coeu» «n indiquant enfin cette fête aolen- 
uelle. Maintenant il notu mte à' noue décharger 
d'une autre parrïe ~ de nos obligation! en mêlant 
selon l'usage prescrit dans ce siège des études, 
quelques recherches littéraires aux espressions ds 
notre joie. C'est pour y satls^ire que vont être 
termince.i, dans la dissertation suivante, 1rs refle- 
xions faites il y a peu de tems à l'occasion d'une 
soleinuité parcilleinriit joyeuse, et' l'Autéor y ex- 
posera en peu da mois la suite de ses sentiments 
sur les Images des Roinaina. 

Pline au teste duquel j'ai déjà renvoyé plu- 
sieurs fois, ne parle qu'en peu de m ÔU des images 
des fiomainsj les supposant assez connues de son 



memorat, ut eas et paucis desci-jbat, tamquam 
SBtis notas populavibua, et arlis tantuinmodo ra- 
tîone habita, a statuis aignisque, quippo de so- 
lida mBleria amfcctîd, distinguât Sed in iila bre- 
vilâte iia tamen utitur verbia , quae a nosira 
scntentia non abhorreant Nam cxpressi cura vul- 
tus, qualea dicit, quis dubitat, qiiin ilc liirvis rcctc, 
de protomia contra panim rjimmode dicantur? 
Aliis enim ia locis ponitur id vocabulum de imo- 
ginibns, non niai anteriorem Tonuam oatendentibua, 
imprimia de cljpeatis illû, tiaesarum actato usita- 
tissimia, quae scntorum, dypeorani, thoracum, 
thoracidum et cyclorumnominîbus insigoiebontar '); 
sed protomu, integri capitis ibrmam exhibaotea, 
qni V4i/A»t.appellarit, nos qtiidem nemînem novi- 
maa. Deinde quod tHus vultua Plinius narrât 
dîsjjoscloa faisse singulis arinariis id, quam- 
quam pcr se apectaïuin non pugnat pro nostra 
MittoBtïa, BÏqnideia proimnae mu pioiurae non 



l'Art, en lc-3 disLizigiiaut dos sLiliicfi cl i\es signoa 
militaires construite de maiière» solides. Mais il 
n'est alisolQmcnt pas (lél'iivoralilo ù mim senti- 
ment dans le peu qu'il en dit, l.cs termes dont 
il se sert expresse cerâ vullits (lios vi3ag('s-7''£i- 
ced-cxpriinc* en «re)peuvent-ib «'entendre d'au- 
tre ckoae qQ« des masques dont j'ttablis rcxistcuce? 
C'est ta qu'il seroït aisé de prouver par d'auirea 
passages de W\a& même où le mot Fuituà ne peut 
N^Gor que eea eepèees ds figures qui n'ont qus 
la roFBn anlériaore; aurtmit éaat Ica lienx où il 
tat question de cm fofmes supportéei par de» bovu 
diera si usitée» .dn tenu des Césars, et connues 
dans l'histoire sons les noms de Sculum, Cfypetai 
^I%orax, Thoracides et Çyclia. Mais je ne sais 
qui l'on potirroit citer des Anciens qui eilt donné 
le nom de Vidim à des buatos qui représentai^ 
sent toute la forme de la tète. l'eu importe d'ail- 
leurs que Pline dise que ces faces Vultns éioicnt 
placées chacune dans son armoire; si cette 
assertion se faTOrÎM pas-expressément mon opinion, 
m oe qu'on auroit aussi bien pa j mettre dn bus» 



minus, quam larvae majores, quales postea descri- 
benlur, Jiâponi potueruot*): tamen, ai contestum 
consulimus, ei plane non répugnât Denique quod 
addit, tenter defam^o aliqito ioium n^ÙMM fa- 
Ttiilitte ejm, qai umquam Jaiaset, populian, îd 
ei ilo protoTiiis interprctcrc, propriplatcm atqiio 
sjmp]n'aaLi'in l'iiniaiiiie orationis nccpsae est ad syn- 
ésius quamilatn auc inctouyiiiiac Sguratn tradiicas: 
de larvis autem eUant haec verba nativain suam 
et propriam vim tuentur. Caetemm perspicuum 
est, vocabulo vithus, quod Plinio placuït, non ar- 
tem exprimi; qua ïllao conllciebaiiUir iiuagiiips, 
neque matcrietn, e qua coastabant (nani ad hacc 
exprimenda poëtae interdnm aliù verbis uttmtur'j^ 
sed ahnïlitadinem, ad quant fermabantor: eodem- 
qne sensu accipicoda annt vcrba formarum '), effl- 
gienm eadem de re veteribua usilala, jpsumqiic 
illud maxime frequentissimum imaginum'), quod 
nui boc modo apeotea et ad caetera referas expli- 



tes, ou des peintures; cependant qDiconque l'css- 
uiinera avec quelque attention, conviendra facile- 
meat qu'elle ne m'est pas absolument conlroirc 
EpGn quand Pline ajoute que „taute h série d'une 
„rainillc leDé qu'elle avoit esiste, se Irouvoit tou- 
„ jours rassemblce aux funérailles;"' il faudroil pren- 
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étaient faites, choses pouc la signihcation desquel- 
les les Poètes usent souvent d'autres termes; mais 
qu'il ne s'entend que de lu ressemblance avec leur 
modèle: c'est dans le même sens qu'il Tant prmdre 
les mots Farmaa tx _E^gies uùiés par les Anciens- 
en pareil eas. Il n'j a pas surtout de doute qu^il 
faille aussi l'adapter au mot image qu'ils ont très-" 
frèquemnient emptuj'd. Car si l'on pouvoit hti 
djiniier ub autre seos, et l'appliquer à d'qutres sor- 
tes de figure», il seroit étounaut que les Aoioains 
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onido, mirabile yidoatup, m Tocahulo ÏB .liur-tiiM 
quantum sciamns, sed pw constantoni loquendi 
us uni, larvarum een personarum signîScatïotiem 
îndibiDt lUitfe. Recto aatoiu Lewiii^us obsnrvaril^ 
RomaïKM in hii imaginibus «OÙ aïioilitudinein inulto 
magis, quam diuturnitatcm, curasse; quamqiiam 
eliam huic tum cerae aliqua coq forma Liu tic, [uiii 
usu armariorum quoilani motio prospïcicbauL De 
«era insigms est locos. Columellac ');. qui expretuts 
faTomm reliquias , poeteaquam diligenler aqoa 
dnlcî perhitac estent, in vaa aencuin conjectas do- 
col, adjecta dcinde aqiia litiiiatas igiiibiia: quo facto 
«era per strameala ve\ juncos defusa col^atur,, 
aujne iterum simiUter de intogro ooqucbatur, et 
in qiias qnisqao veltël forma», aqua prias adjccta,- 
dcfundcbatur; eamque concrctani facile crat ex- 
imcrc, quontam qui auljerat faiimor non patioba- 
ua formia iubaerero. Armaria vero imprimia a 
Ibœo atrienai defond^wc imaginea nihilo mi- 



n'cuasent adopte ce mol, que jo sache, que pour 
signifjcr ces Perâoiiiica ou Masques, cl qu'ils s'en 
fussent servia a cet elltt (l une jnaiiière conalante 
et uniforme. Or Lessjiig est parfaitement fondé 
dans i'ol:scrvation [|u j! fait au sujet dt ces images; 
que dans leur conferlion les Romains s'appUif noient 
plus a ta rcssciiiBlance tjii a k durée: quoique 
cependant ils veillassent asseï a leur couse r valio n , 
tant par une certaine préparation de la cire, que 
par l'atlention avec laquelle il les reuferinoient dans 
les armoires. Nous trouvons dans Columelle un 
passage qui a rapport a cKte matière et noua fait 
connoilre la préparatioD de cette cire. Apres avoir 
mis an pressoir les rayons dégagés de leur miel, 
ou les détrempoit à l'eati douce; puis les exposant 
au Tea iam un «ase d'airain avec im mélange d'caii> 
on les réduÎMÎt en liquide, et on les iâisoît lïler 
& travers k paille ou le jmG; sur qtioî on tes re-. 
Ibndoit m tea. et on les Ëqnéiîoit de nouveau, 
pour les jeter dans les monte» imbibés d'eau et 
leni <bnner la rorme'tju'on jngeoit It propos, n 
étoit facile de les en tirer dès qu'elles étolent dttr^ 
cies, l'eau qui gamiuoit le* parois moule em* 



nus tamen (quia, reteres canalibus ad fumum domo 
cdiicendum carebant) fumoaas") intcrdtuu feclaa; 
eaaque, non niai fèstîs ac aolemnibus diebus aper- 
tas "), in magoa materiae fragilïlate '*} sic serva- 
bant et tuebaotnr, ut etîam velerea cerae, quas 
ralde décoras putabant ramilia«, a acriptoribiu corn- 
memorentur 

Augebalur antiqtuun decus noro more, quem 
ignoratum âormtis reipublioae aetatc, Imperatorum 
âemum tempora adjecisse ridontur. Nam quum 
vetcrca Homani de familiis aîngulis annules coitdï- 
dissent, e quorum vetustate enii posset memoria 
Bobilitatis "'), imagiDibus autem noo uisî titulot 
snbjecisseat, h. o. houorum praeclareque factorum 
aiibscriptos in basi indices''), loitgos plcruiuque 
et copiosoa"): poat Ciceronis aeiatcm itiducius est 
slanmalamMtOA, lineia ad imagines picias discur- 
reutium, quorum multis iUigaïa. flexuris nouiina 



pfchant que la tlro no s'y TinAi. Lcci Armoirra sor- 
Toient ogalcjjiriil ii Ic^ [iii'si.'i'vrr ili; la fumi-e des 
fojers, quoiqu'elles en fussent toujours un pou af- 
fectées; et malgré la coutume d'ouvrir les armoii-c* 
. aux solenDÎtés, elles étoiont cepenilant si favorable* 
•k la eonservalïoii de ces monumeats, que lesÉcrî- 
.voiiu en citent- de fort antîqoes comme une chose 
{[tti faùoh beancoup donneur aor familles. 

Do lems des Empereurs l'on ajouta aux onoiena 
nsagM de' souirdles déooraliom que Rome parolt 
n'avoir- pas connues daos'le^ plus beaus temps de 
la République. Car les anciens- Romains ayant coiw 
serve les annales. de chaque famille, par l'antiquité 
desquelles' on pouvoït jliger de celle de la noblesse, 
n'avoient ajouté aux images que des titres ou éli- 
quittes, c'est à dire des indices souvent fort étendus 
des honneurs et des belles actions de ceux qu'elles 
repréaentoient; mais après le siècle de Ciceron l'on 
iuIriiHuisit l'u.sage des nêa/ogies qui formant 
autour des images peintes diverses lignes se repliant 
sur elles-mêmes en forme de noeuds, renfermoient 
dans ces vides les noms de la famille longnemeot 
P 



famtliae longo ordine recenaebaotuf, et in parte 
prima aediutn collocabantur "). De quibns aiem- 
matibm ai Teterum loca compareatur, panim illS' 
diliicida, apparere TÎdetur, id quod pouHardmonm 
bene notaytt Benedictue ■■), ducti< ab ntroque im^ 
gînis latere transveraim lineis, varias inilfi «t orbi- 
culatas et qiiadralas et ublongas figuras exsiïtis.se, 
.quibus doinde, (amijuain in tabula quadaiu, toia 
nobililaa aronun et proaroram insciibereUir. Quodr 
si stemmàta oùm ïptt îma^îne non ita conjuncta 
fuerimt, at separaiï extra armariam naquirent, sed 
in armario tantuoi îmagiaeni ambierunt,' atque in 
Aerti aut coronae modum incliuernnt: une nos 
opu« est, GÏngolis stcmmatibiis impoaitaa cogilitce 
ùiiagunculâs , ut putabaut noonidË, qnos novi- 
liua quidam mas, ad vcieres perperam revocatus, 
in explicatioue stemmaium refellit. 

Sed, quod graviua e»i, in ïpais imagiaibua, 
quales tÀim ftujte oatendimus, obUviacainur oportet 
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énnmirôt; nona apprenons aussi qn« oQs urtes île 
Aécoraciona étuicnt exposées dans les.Testibnles. En 
oonrérant les passages asaec obsoars des Ânciena 
rclalils à ces géaéalogieSi loPèreHardouin etaprès 
lui Monneor Benedict croient y avoir reconnu des 
ligq«s transvéndeo ^tiFies do «haeon des côtés de 
l'im^e et 'ibraiant des vides tantdt circnlaires, 
tantôt carrés, tantôt ovalee, dans lesquels éxoît ioa-; 
crite çomnie sur un' tableau toute la descendance 
fle Noblesse par les Ayeax et par les Aocètres. Si 
l'on suppose que ces généalogies ne fussent pas 
tellement ailhérontes aux images qu'on n'eût pu les 
séparer hors de l'armoire j mais que dans l'armoire 
elles environnassent l'image en forme de feston on 
de couronne; il n'psl pas néce33air« d'imaginer que 
chaque généalogie ait eu sa petite imago particu- 
liére, comme l'ont pensé quelques Écrivains induila 
en erreur par Ira conséquences tirées .âer l'usage, 
moderne à celui de ces tems reculés. . 

Mais il est fort imporiant Je remarquer qtie 
pour se figurer ces images telles que je les ai dé- 
erites, iUsoft ^wbunen t ffdre ^tcaedon des motata: 



■enm laTraram morem et usum, in qiio nostrn sihî 
aetaa plscet, tranarcramustiue limc anïmcis in alla 
tenipora aUumque Qrben].reruin, ubi diverse omuia 
ab nostria moribua invemnntOF. Quippe la ir arum 
USU8, ab aaiiquîasimid iode' temporibua ") apud 
Grapcos Itomanosque frequens ni assiduita, incre- 
dibilf; (tlrlu est, (juaiii latc paLiii^LÎt, i^t (jnanla in 
lia elaborandis subtilitas atquo cleganiia vigucrit 
Moque euim illae tantimi im artificio acènico «t.hH 
strionia freqaeatabantar'i aed apod Romanoa 'qiû- 
dem, totum personarum cboragiam, qnodGraed' 
per tabulas suas iugcniose (lescrïpserani, amplexoa» 
nulla erat pompa, triuiuphus nuHua, nullus dïea 
fcâtua, et fortasso pe.conviviam quidem salenmë, 
in qiio lai varum uaus deilderarelur "). Itaque noif 
aolum habehanl lorvas théâtrales, qùibiu maxime 
ntebvitarf Ternm etian^ sacras. lejtaat imprimis 
in Satnm^libtis et Saodiaa.aUlMBt' lugubres item e^ 
fouerales, porrb -conTiraleai bellioaa, trinmplialeft' 



fit ëontumea modernes, et ie Iranapotter' esUër»; 
ment dans d'autres tems. et dans- on autre ordre 
de cbosesi où rien n'est ^temblable à ce. que noos 
arona, sous les jeux. Car l'usage des masques 
chez tea Grecs et chez les Komains remdnCe à Ik 
plus haute antiquité. H est incroyable combien il 
a été répandu ël avec quel art etqneile délicatewe 
on en avoit relevé le travail. Ce n'étoil pa» seu- 
lement sur la scène et dans les jeujc det bouffons, 
mais c'étoit dans iiiillo autres cir<^nstaiices qofi 
les Romains en ovuicnt adopté l'emptoL Ils en 
revèloient loua les personnages des choeurs for- 
més snr les descriptions élégantes des fables Ae-ia 
Grèce; ils s'en servoi^nt dans tes pompes, dans le» 
triomphes, dopi les solemnii^s; peut-être n'y 
9Toit-il pas un banquet qui £ùt privé' de ces dè-. 
cotations. Rome avoit donc ses masques non seu- 
/emeni pour le théâtre, et c'étoicut tes plus com- 
muns; mais encore pour les fêtes et lés cho»ei 
s^iintes, surtout dans lesSatÙmalés et dans les Baiï'' 
eanaies, pour leS' deuUa ^ JeS' fenérailles'; 'd4uir«fr 
«dap^ »ipt fEistuH* «({s.pqntiwIaniUtakep «t isk 



et promiscui generis, itA onmea setatibiis,niorîbili^ 
ac\ui accommoda tas, ccrtisquo Icgibaa adstriciar, 
ut, quas îmitabEinUir, facile ab omnibiid agnosce^ 
çentur. Froinde Demitii minim T)debittu', ïnaignem 
quamdam larvamm. multîtudmem et vaneUtetn 
e^rcssam uobisquc aervataia csac in gcmmis, vasit 
aliiacjrjj iiperibus aiiagljpliia qimo nionuincnla 
ti inierpr(iv;m nanciscerphtiir, larvaram tationetn 
déganter expoiMnteïn, itùbiùin non est, qnÎD bute, 
tbti-srgammilo noTa esset lux oritura. Nunc eliamai 
^ud fera e Uie^trali taïujm usu ceasemua: lanieD, 
qtiKaU larraniiB fberît raf^tas, quBtn acciirata 
jGVeraitaa, vet «X «brnm numéro intclligitur, qui 
îh iceda 'prodlbtmt, otiinea tlli pcraoti^rum spede 
Ëiniiaqiie dlstiacti •'). Quarum aïiae aolam fadeui 
te^eb^nt, Graccis oro/ioTjn, Laiinis osci//a dictas^ 
«Ijge iotegruiii capiit clrciinidabaDt, vtkihia iater- 
AtlB-Btinpupattte; âlia^, genârali nomine ngosilniiiai' 
mV tj^tUpMtvJwK lobv^, nw^oai -oorp«ri« pùtenr 



pmphBles, eoGn d'auires servant en diverses cir- 
constances. L'on y trouïoil Ita nuances de l'âge, 
des moeurs, du sexe; cl cliaque cspèci: étoil dé- 
terminée par des règles si précises, qu'on y iiui- 
loit parfaitement la personne qui étoit mise en 
action. 11 ne faut pas en cooséquencG isxe mc-r- 
pris de cette multitude et de .cçtiie dirersU^ de 
masques, qui se sont conservéi sur les gemmes, 
les vases, et tant d'autres ouvrages en reliefsl 
Si quel qu'habile Aniiqnaire vouluit s'appliquer à 
nous en donner une culleclion méthodique, avec 
«ne interprétation qui en marquât les rapports; 
je ne doute pas quit nr nie foarntt encore 
de nnur«lles preuves. En me bornant maîiw 
tenant aus masques consacrés au iLéatre, fajoule 
que pour avoir quelque idée de leur variété et 
de l'exactitude , avec laquelle on y dislinguoit 
les eostumesj ïl suffit de réfléchir à la quantité 
d'acteurs qui paroissuicnt sur la scène, et devaient 
chacun j être reconnus par des truils particuliers. 
Les masques qui ne couvicirnt <|uc la lare, étaient 
' nommés aroitiria chez les Grecs et Oaci//a chez les 
LbUus, ceux qni enrironnoienl tuifto la lËte, nAl- 
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eonvesliebant **); AUiuo ex hoc ultimo génère, 
credibîle eal, cas pcrsonas fuisiO, (juiiruin caussa 
baeo omnis tUsputatio a nobîs ins titilla es L Quibus 
oa Eeote tandem vindîcarinuii-locum in illo anti- 
quitatum Itomanartmi- oapiia^iîn quo de imagioum 
ïîtu 'èt juribua explicari solet: perïti et veleram 
Wrïpioruni intcrpri'tes ot prisci moris tsisùmaUtre», 
jhiSj^ectlf, facile judtcabuni. . 



Sia; d'autres appclléa d'un nom commun r^afiÙTUin 
couvroient Ik plus grande partie du corps. U est ' 
croyable que c'est de celte dernière espfeco qu'cloient 
les masque^ peraonae, iIoDt je viens de faire l'ob- 
jet de mes recherclies. Je laisse aux Savants exer- 
cés dons llnterprétatiou des Antiquité ronieinea 
et qui aqnt juges compËtcnts des questions a^téea 
sur lea eonturoes de ces tems reculés, à prononcer 
.si cet écrit « suffisamment expliqué la nature de« 
.Image» de» Romains. 



AKWOTATIO. 



i) rSnh»; aâ atfat laam etc. H. N. îtXXV, 9, 

to. y. f. 1 70 ICI], ed. Hirdain.' ' I/nagiimm guident pi^ 
dura quam maxime similei in aevam propagabtmiur figu- 
rae: quod in totum exolefit. j1en,i pimiinlitr cljp^i , or-, 
eenUaefncie6 surdo Jlgurarum di^^rimi.u: ~ ^IrU:. de.idia 
perdidiii et guoniam animorurtt imaginea non tunt, na- 
gligiaUttr eliam eorporunk jiUler apud majorm ia atriiM 
ha*c tnOit guaa tpedarâtlur, non tigaa entemomm artt' 
filant, net agra, oui ntarmura: ^xpre*à ctra vuBua mit- 
goB* diaponJianiar armarià, ut ttant imagbui, qua» 
tiomilarenlur gentUUiafiintra; temptrgiu, dtfaneta aSguo, 
Mue ad»rai famiUae ejua, gai umquam filtrat, populut, 

a) tculatum, clypeonaa, Ihormunt tt çyclarum no- 
mwilms. Ur, FLis. H. H. XXXV, s, a. XXXVIl, 

Scriplores Hiit Aag. To. IL p. 685 »qq. éd. HicLiin. 
Addc Dotam ad O^emuonem piinum lo. 
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i£^>o«fta* generota per atria cena diiit o-rinini Fatt. 
I, *3>. 

4) protomat ttut pidtmu non môiw, çidom bava»', 
tlitponi jHitueriml. Ftut Uraen proiomanini pauomt, (jul 
«dun. de hoc dubluiM, wUîto ÙDm) ad togeaàaa dubjt 
tiuanoo, qnod uripumi mdant, lauMolot inlenimii inu» 
IpnM AtUie. . Quui, iarru dîtpODMe. Iiuroqua orntre ne. 
(àcTÎDt Bomuu, qui et iSbro» couIukh JUpootbaiÊi (clui 
(b Oral, m, 34}, et litetai ndeo haavtOaa mUlebant (l t T. 
XLT', ^].' Ejunnodî' objicuoDei riiu traudmiferit ftiaàxa\ 
crnffili raio-pToférniiti aerio «rafiiuri eu poacunt. 

fi) patla* laOnkaa' aHit vtMt ufakOir, KpiM «utaê 
nwdiàt iiiTSlt±LM Vm, a; amu alii,- qaonun 
loca [iwiiii, laudivkUDi) aaltaa ta atra vartiâli* XI, 

iq3 , memotabilî eiâ^raiiiiiiatc , quod Tel soimi ^ propter 
lacalenue opporidomi TÏm, ôebebM flinMîum opimone 
kna demorere :• - 

— — ti itKtaâf te t* tum muta fieumàat, 

6) verba formanan. cicbbo pra lEloaa c S»: 
Son fuiap eitdo foi, tlariitimoram viroram formas 
iHi ttttnvno jtarriaidae aliguU âeearù affartf flepw. uO» 



RI laco petiot marUm ejm iaetrari, gtum âi guo vila 
atut âamnata. 

i) tffipmtm. TALsaivi xax. T, 8 de Torqniio, 
Silani pure: Fïdebai, tt ia eo àtrio torttaiua», in quo 
iUiat imperioai TorgutUi ttvurùale caapieaa imago pimta 
ma, prudtntitiimugu* virlf mcearrebat, «ffigi**- majif 
■ Tum aan iUuHt tait harto in priam ardiuia paru poai ■ 
toUrtf ai dwum viriaUt patteri non loluia legertiU, tti , 
ttiam imitarmiar. 

fi) imagli-^m. Nrmpc imago snliqius, fk«t(. auctors 
ide verbur«m slgmfica. j.. 178. eJ. [X.<:ei-.) dlccl.alur, 

teouK >ao modo îd, qood cipri&ùt: iinde >d umifitudincm. 
' ilictiiw rei indiiand»in confungi **nm'TiHk liaulàcri Kilv» 
bat. Cic in Fii. o. S8. Add, rotin Mfyimies*caBi t. r. 
mûlor p. aâs. 

g] locus CoUaneBae. Lib. IX. c. 16. p..4o3. ed. Com- 
meliu. Itoqoû cern, \^a\ lïquciàclfl et piulo oleo tempenu, 
' etiim oiEbutBr, ' qoum velkni eipoliiiou coucUviam mi. 
imqeaB mura colorera conMire (vitkct. TII, q. flir. 
&.-N,' XXJLlil, o. 7. leci. 4o}, mt dolia M«eri>>,îii qni- 
litu oleiim. repcnefntur, din lervare (coLVUBbL. XII, Sa, 
p. 4S6^ - ■ ■ " 
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Liuni) ad banc rctii luu mulli mului, partial eliaiu fiJsa, 
xa BBiTHDicTnB la lecnndft da Imagiaibiu dîuertaUoae 
f. 4 «!<{. IKMrU brennie rem oprîme npcdîit lo. asHs. 
TOiaiu» ad Firgim Georgica lï, lia. jù 36». Add. d« 

caiialiiini, <iu: rumum donin educunl, rcceoiiora ûneato BBCE. 

11) fumosoi. Ne hoc ijuidïm r|niliewn ommendiim 
ent hoc Joco, ulil verba, de imagïuiLiu olme, leçtoriLui 
ÏD memorùm revocara ît^tuimu*. Acerbe ciceko ùt 
Flsonem c. i: OBreptûti ad honorri trmrt homiiaanj 
tommeadalione fumosarum imagiaum, ^Uarwn tânlla 
baba nihit, prarter colorcm. SBNEOJ. E^. 4»: Won 
faàt nobikm nirUmi plénum fumotiê imttginibuti aàS', 
mu^ «(, ^„ifacit nubUan. 

lin l ^ fa! mnihu^ àieh„> aperi- 

las. Jpcr,ri diCTluolill- Lnint;nn-S, s\ .|iiaiido ad iilas Jiro- 
niendai armana a(ieriei.aiiiiii'. cicbho pro Sul/a c. Siî 
domat tnl, irtdo, eraraa/a, aptrientur ma/orum ùaa- 
juui. TOriScDn m Flçnano p. 63i; TtaUùm illud diea, 
muaoria wnn» taaiiia matm muait, ut aentUui ttdt omna» 
aibat hotlîat cotdereat, imagine» JregueiUm apprirent, 
albali tnltrtatf atmwia «unpteMwm pnuptnirtnl. ' Sic 



lueo qoo^ns nccptt cnl tau loqnfiadl formai*. Qoim na 
^nig malt inteqH«uUone id nosmun pcrtrikit «ententlim 
de lartii, ipao apeiua faclcm ùrciundcdcnat'. ■pponamai 
•■H>OAB patrîi loCDin (CaniroBers. VII, G), rem per 
opponlDDl deduamii: Indicit diem feslma, aperiri ju- 

iS) ia magna Tiuderiae fragilitals. iutekalis Vlir, 
18: Prangxnda mii^ram functlal imagine genlem. 
QDCmiQcnmcur a bn edictu s 111, p. ii de iis poiius ioiayi- 
uibna, quae în publico pi-oposiiae tiatiaut, <pism de cereis 
eiplîetBdanipiiUirit,cqiiideinciiiiuain uoii rcpcrio. EraL biec 
eiplîcatio Telioiineod* iii, qui cenie uimU fragili metuentei, 
nùu de inu^mbiu commeau protuleranu 

14) ttUnt ctra» — a ta-^torAtu eamnunitraatar, 
ioTiD. -Aw. I, 8, HS. JDTBiiÀi- Tm, 19. 

15) onnofti, « çuonm vttiaiaia tmi potttt mtmerla 
noiiliialiâ. Terb* luut cigsaohis pro Manna c 7, 
iNiie ïUoMrat* ia bsnzdioii DiattrI, L g, 10. 

16) tibilM — houorum aûncriptoë m bon iiuUe*r. 
Auctor Cirminia ad Mctsilam in Tibullianis IV-, i, So: 
Nec quaeriê, guid quai/ue index tiA imagine dkai. iv. 
VEMALis VIII, 69: Primant aUgaid da, Quod poieim 
titttlit inacrittre prattir boaora. Idem X, 56 eosdem 
iiuUtu tppellai. langam al intrgatm hontram pagiaam._ 



■7) langM pbnmfua tt enpiato*. TiIdI» miildi prae- 
/Ugena îmigtt didnir ttrio (CI, S8) AanornliMima: qui 
«criftor iliU loôt tnm •nliataa ùderdam mauoriam /alàt 
■imagiaia» tHuU* indit (TIU, 4o), tum bouora ipu*, 
titnlo uli coniiHcaof, îu iceeoMt: Cujat imagiaU iitalo 
tont u laiut oauaraque et trùanpkus asçuo aaùno legetur^ 
*i au^uraiiim oui ponlifîcalam adjfceritit, non tuttinebunt 

liunt TitiTua ^niial. XVI, 7 aiqne v*i.kbiub hi- 
XINUS ir; >i. Scd .jixid idem Taleriiu alio loco (H, g) 
L. FUnininiD 1 nuilicroiaBi Lomiium, uil peaii dnxius 
tradii, îitdD» imaglaiBu* adnribi, mtrttna* ocuJot 6u- 
tnano tangaine deUclalot, al rtgit Wl^i uqiplïtet mo' 
ni», id vidftiir non od lei Tcriuiem, Mil ■ii^ubri* eiem|ilj 
luco rt ad ati^{'i>i[:iiii iju imirit inridlMit a *eri[itOM (onb 

quam singiiloruui hoiuinuiu, peniutÛBM ridetur itudimn, 
ûloi honora pan» vmibui un lireri B[Hgraniniau' înclo» 
dmdi,' Taie qaid de Atùeo nirmît aspoi in V!t> t\a» 
B. 1 8 : f «n jfiiu, foi hurwrt nrumgm gettamm ampUladin* 
caettroa Romani populi praeslileruni, itiptisait , ila , ut sub 

ampliii* guarcrnis '/umisiie wrsibus ilt'cnpseril : giiotl vix 
Cmdendum sil, lunlaa res lam bn viler piituitse declarari, 
HÏDC cxpliraadus.loGus cicE&onis^tif. iwli^'caiiil, ifi. 



' iS) Ihuit . ad iimigbu* 'pidaê — • cailoeabtaUar. Ad 
TOn decUrindam EonjuDiinin* anctOTiUie» Fttmi et «»■ 
«ICAB, qnonun ills L c Mammatai-ratjfDi, làitit di»- 
^urrebanl ad imaginti pictai , iûc (fiB. lU <b fiatM|ibu( c 
dS) : Imagirut in alrio expitnunt , «( nomina /luaHiaé mat 
ioago ordîne et multi» stemauUuat ilBgaUtfiaairit ia paru 

ig) post Harduinuni line culavit Seacdicfus. Illn 
njuldem «d P/iw. L c. To. V. i>- 17a; liLc autcm Disi^rla- 
tîonu primae ji. 30 tq, AJd, tHNEiTi ad Suelanii iVe. 

ao) iarMrriim u«ij, ai aatiquUsiims iiuie temporisât. 
'Anliquimera iiQOiiôvwy apud Gi'aeeo) demonMram ea, 
tpat de periana Cercrii Cidariae apud Arculei, > -ucer- 
dais quotumii indiiu, ijluianias TIH, tS. To. U. ^ 
SgS Fsc, îuu de -effigie Prud^raa HBiTOHin* «I (ui- 
Dt.» s. T. Mlulemiit. Et qak GorgOnîs dsMjae penonai 
in Tetusdt Dtnnlt jiauim obriu ignorât? Cfr. SAacHtl 

= 1) nuUm di,s feUas — in quo la^arum ,mu 
sid<!rari!l„r. Non j- lliur iniliiuti rsùo, locii vtteraiu ea 
tingutaiim proliare, ijuie univerie poiiûtiiui. Haec loca 
petenda nmt a (orîpioiibiu, qui co^niMUQ de natcherii 



Cirraglnein praelicnl , unprunis )l> aogi. KABi-scaTfo 
(<i» pertoni' el larvis , earumgue apaii velaraa «w et ori~ 
giat cap. 3—6. in Graevii Theeaura Tom, IX. p., iilfl 
iqq.), JO..>AP'r. rAVI^CHBi'M'i ('fu mmc/igns teu larvît, 
Neap. ]6t|3. la. p. iS iq.], cdr. henr. beiirero (da 
pmoni», vulso laivu a. Ttuachena, FraucoE 1703. 4. p. 
48— 58J phàmc. FicoKomo sou imiius, uti WluVd- 

nirfc B h figure corniche ^anllchl Romani, Rom. 1756. 4). 
Atioi qiKuiian) Iiujtis ni soi'i|iiorcs nicDioravi oLm iu libio 
de J}ramqie .f^^KÇvmtt çomco -r taiytco p. 81. n. 134. 
Kavunme «utcm hoc ai^uiuciiium , ([uiinijuani brei-kcr et 
Tereatianarnm poûuimum TaLularam vaiionc habita, alii'gc< 
mm FBID. ïLATMEnna depersoiui adi^rba QaiiUiiiaiU 

XI, 5. Lip». .748. 4. Cl-Cil. AUC. BâTTlGEHU. d» 

pertoni» ecerucu. vaigo lama, aa Terem. Pttorm. I. 4. 
5ï. Vimar. noi. 'k. uii.i" niminmn ULiiciiiTio uiiiiii iic- 



nun mcmoi-bni aosui M libclli iDiiaurant. aemo iUoram 
CDgitavil. oed fiieniDi stmusr, euam in repuouca uieraria. 
qui lèrrc pcnoDOs ipH mAlisiiE. qtiam iiua coDCflaora. 

ai) langium larvarum nadktadaum — m gemmlt 
optribiajiu imagQ'pnu. Accraii, qaoa uui iirraium inu- 
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llcsjch. T. I. p. 701) noniei), beno illusiroium a aostr 
iicuBO Disi, laduao p. S, germanicae p. 348. 

sS) ijiii m sceita prodibanl — perionaram sptcie 
fonnaque distincli. De Graecû duticus lociu ëit foL- 
(.vcis OiioiausI. Il, sect i33— 154. p. 43o: de Bominij 
coosulvodi aiai ii, qui Tcrcntionu icombui iUiuiranini. 

94) Quaram aliae — i^rpuria parlent conuetliebant. 
Eùuahiw nberiui declararît iSKoERDs Le. p. 30. 3S aij. • 
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MAGHIFICE ACADSMIAE 
PRORECT OR, 



cclebramus, qualem pcr quatuor liisLra 
haec Musarum scdes non vidît, tam festum, um 
solemnem, tamque gandïis omnibus cnmulatum, 
nt, etiamsi ia .concionem prodeat orator, excoUen-- 
tisMmis tngenii mentiaqoe dotÙius înstractus, tan- 



MAGNIFIQUE PaOREGTEUR, 





IN mis sninmps appck's à rtlubrcr un jour tel 
que li-5 QiMos lit! co saucliialic des Muses n'en 
ouf piiiiii signalé depuis quatre Lustres. — Jour 
si sacre, si solomncl, si fiirtHné par les motirs 
d'il 11 ogresse qiiï le disliiigucuL, <[ui; de quelque 
extellcnfs dispositions J-csprit et de reelir dout 
scroit (loué l'Oraleur a qui est couliée celle tribune, 
bien loin d'oser espérer de a'csprinier avec une 
éloquence, conreiiable au sujet, à peine oroîroit-il 
S 
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tam tamen tamqiic inusitatam lûetitiam vis capere 
animo nciluni orntiorn! satis discrta cxprïmcrc 
posae viileatur. Cecidcrunt onim vota, quae im- 

advenuhiem hia lerrî», ■Augnstâmiine Domnm vol- 
ut novo jubarc collustrantcnij MARlA'lrf PaW- 
LOWiNAM, P.xrr.T.fiiu rArs.neM! rn-oSA- 
piAE pniNcis.BM, bonis Terliis atque ominibus 
mnsBhlubaïAUA. Cecidoront vota,, maximaeqiie 
Deo gratiae persolvendae suut, BcavU MARIA 
bai terras, quaà if.a divino consilip tamquam al- 
tcram B\]>i pairiâm aele^t; exspectatioaemauiiiitiaai 
de iFsius humanitate, maasuetndine, deraentiàj 
«apientia januludum siiscpplam, non csplovït, sod 
«nperavit; ei, qiiod uuuiu nobia precondum anpep- 
erat, optatae felicitaiia exoptoliorom praestitit 
diutmmitatem. Nam qnod m^us nobi» «t certioa 
jiQtuit diutnmae proaperitalia pigniu afferri, cpism 
iqaod natua mipw o MA&I A Pmctçï fifin», ariti 



pouvoir suffire tnix .doux aeçu'ipwu ^a jmo 
l'amment. Ifeat-il pas en effet âe*tinâ ce jour si 

mémorable à nous' coDjouir du'sticcca des vocnx. 
av&enui que nous adressâmes au cfel dans le temps, 
où prévenant par dca augures favorables le glnrieux 

piniAtE MARIE PAITLOWNA, uos coeurs 
alloieiit aD-((evailt d«-cet Astre qui devoit rcpaodr* 
un UDuvel éclat sur l'Auguste Mataon de nos Sou- 
verainst Ces augures iFétoienf paa de vains présagea- 
Grâces immortelles a l'Etre suprême qui a daigné 
les rcaliscr! MARIE rend Leu reuses par sa pré- 
sence CCS conlrùes que p;ir une inspiration divine 
ELLE a cboisios pour sa nouvelle patrie, elle 
■ jilslifié, SLLE A suipaAsé les grandes alteulcs 
dans lesquelles noua tenuit en suspens ce que la 
Renommée publiuit de son humanité, de sa duu- 
crur, de sa clémence, de sa profimde sagesse. El 

elle a mis le comble a noire felicLte, en nous as- 
surant la perpétuité de ce Lonbeur. -Quel gage plus 
certain pouvoit - êli.b nous en donner, «jue la 
naissance d'un Prmce destme a devenir un )our, 
puisse l'époque en être long-temps difTerce, l'heu- 
reux et légitime héritier des £tBts de son illustre 
ueni? Qu'aTiass^nous à^esi^r .de plus pourvus- 
S > 



regni aerns, uli precamur, sed certus, seJ fcliic 
hcres pracbuit? Aut quac res, hoc quidom tvm- 
poro, contingcre potuit, ot uobis, et aorae poste- 
Tîtad ad -frnctns uberrimos' insignior magisque 
commemoranda 7 Gaudet iiaque de prospefrimQ 
eventn Angusu Domua; laelantnr gratubbundi 
cives; exsultat patria; triiimphat Acadcinia. 

Cnjua luctitiac publîcum inlrrprrtpm (fiiod me 
polissiniuin voluiatis esae, FATnna noKscniFTi, 
gratft quidem mente reaeror hoaorcm, hqto hoc be- 
ncvolentiae Veatrae documento mihi eshibitum ; sed 
idem veheraenter metao, ut aut Vewae exspectft- 
tîoni, aut meae ipàîus volunlali dicoado reapon- 
dcam. Nam qnum omatno arduum ait, communes 
.-omnium sensus, qui Ubere et oriuntur et proferre 
'Se gestinnt,- complectï et quaû vlncire verbia: tum 
,rpa est longe omnium difficillima, simpUci et in- 
wompta- qratiopc îd teniare apud eos, qui et Ire- 
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et ponr notrie postérité la plm reculée? C'est doue 
anx pins justes titres, que cet événement propicjB 
rcpand l'allégresse sur l'Auguste Maison; que les 
citoyens s'entre- communiquent leurs transports da 
jiiliiluliiin, i{ue la pairie est dans un ravissement 
inexpriniaUc , et que l'Université ne met poiut de 
bornes à ta m an ife station de sa joie. 

Pénétré, usssiEims, d'une respectueuse 
connoissancc de l'honneur que vous m'avez fait, 
en me désignant pour Ëtro l'interprète public de 
Tos sentiments, et considérant l'ordre que tous 
m'avez donné de parler en votre nom comme mie 
nouvelle marque de votre bienveillance, je suis 
saisi d'une jiistc crainte, et de ne pas repondre 
asseï; parlaLtement a vos vues, cl de ne pouvoir 
assez vivement rendre tout ce que mon coeur 
éprouve. Car si la Luclic la plus dlllidle pour 
l'Orateur est celle de reuiiir dans un tableau, et 
présenter dans ua ensemble des sentiments qui com- 
mtms dans le fond à tons les individus, ont ce- 
pendant autant de nuances quVn offrent et la liberté 
des pensées, et les sources d'où naissent les affec- 
tions; la tAdie la plus pénible de toiilea est, sans 
doute, celle de tenter de le faire dans un discours 
simple et dénué d'ornements, en présence d'un 
nombreux aaditoite composé de personnes qui pos- 



qucntlssimi siat ad audicnilum, et Teba» omnibus 
ad subtililcr gravlterqiic judicaiidum instructiasinii. 
In hac tenuiUtia ntcae consoientia unum eat, quod 
fluctuaatèm ammnm anstentet, et éiC6re Bggresao 
quamdam fidudam addat, positum illud îa ar^- 
mcnto, quodab hia ipsis golomtiibiu orationi meatr 
suppeditatur. Tantum cnini abcst, ut de niatcria 
âioendï laborandiun, aul tractation! illiua audienda 
dilandionda sit, .nt eiiain uhro se nobia ofibrant, 
quae et explicari ubcrriine possint, et lubendssime 
b bonis omnibus -audiantur. Ëtenim quam paullo 
antc praedicavi communem nostram felidiatem, 
ejiis sensu et ego adco sum plenus, et Vos, av~ 
niToncs, vidcD ita rcdundantcs, ut in bac imo 
iirgumcnto, qaod nec invenicndi sollcrtiam, nec 
disserendi snbtilitatom , sed meitiaris pietatom 
pectorîs dcsiderat, nobla ac^escendom esse vi- 
deatur.' 



téimi an plna hiat âigré .tout sa qu'il fiiiit ponr 
juger aveu autant de sévérité qua.de gotU. Si, 

pleinement convaincu de mon insuffisance, il est 
qiirlijiic chuitc qui piiissc me rnssiirer au milieu Ao 
mes liûsilatiuu» , ot me soutciiii' daiis le cours de 
celle cai L-ii-i p ; c'est lu nature nirme du sujet que 
je vais traiter et qui semble inspirer uu nouvel in- 
térêt par. rapport à la eoleronité qui nous réiuit. 
]1 le présente, ce sujet, «ous aa aspect si favorable* 
qu'au lien d'exiger une laborieuse contention d'es- 
prit pour hii donner une certaine étendue, et d'avoir 
Jiesoin des ressources de l'Art pour User sur son 
exposition l'esprit des auditeurs; il fournit de soi- 
m&Die la matière la plus abondante, et trouve dis- 
posée d'avance à l'attention la plus bienveillante 
.toute personne dent le coeur est pénétrée de l'amour 
du bien. Tel est l'heureux effet que doit produire 
-cetle extase commune dont je vous eniretenoîs, ce 
ravissement qni vous a sûsi, jcKSStInxs, et dont 
je suis autant afiècté que vous; lui seul est suffi- 
sant pour captiver des auditeurs si favorablenient' 
prévenus; je m'y borne, et ce no sera ni la profon- 
deur do pensées étudiées dans l'inveodon^ni le choix 
sjrmétrique de sjllabcs compassées dans la diction, 
ce sera l'intime conscience d'un coeur plein de recon- 
Doiuence et .d'amour , qui dirigera mes expressîofie- 



Heo vero nova haèc eat.auf miper donfum 
'hoIhs allata Folicitas, eed quae înin ab JOAN- 
NIS FRIDERICI magnoque pâtre dignonim 
filiorum aeiate buie Acadcmïae ica contint, ut 
rare obscuraia, mimqiiam exstincta, per âacursoni 
âuorum cum dimidio snrculoriun. subîade crese»- 
ret, et sub AMALIAE imprimîs et CAROLI 
nostri AUGUâTI florendssimo iniperio noTÎs in 
'dïes laeUoribusque incremenlît amplilîcaretur. Nam 
.illa nimia antiqua praetcreo, quod manauetîores 
Muaac jam olim in hac civitate liberaliaaimmn 
hospitium in^cncrunt, aperto bonis artibiis earum- 
quo instnimenlis duplicï coeuobio, Mïchaclitano 
alteto, m ea regione, qua tçmplum urbaniim bodie 
coiupicliiius, ^to, altero Panlino, quod Academïae 
-deinde lociim oonce^ait Ncc opus est, in incmo- 
riam Vobia revocare, quam ÏeÏivï sorte jam tum 
.Jena gavlsa sii, quom translata Viteberga in hanc 
urbem liteiarom domiciliD,- moxqae Gymnasio 
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Cette b«ureus« splendeur qui Tait le partagé - 
de l'UiÙTersUé n'est ni d'aujourd'hui, ni d'une date 
trop prochaine. Elle étoit là dès les tompa do 
JEAN FRÉDÉRIC .notre Fondateurj dés les 
temps des Princes lEAN FRÉDÉRIC et JEAN 
-GUILLAUME dignes fils d'un si illustre père; 
rarement elle fut éclipsée, jamais elle ne cessa, 
/aam oroisaont - toi^oors pendant deux iiècles m 
demi, elle reçut un nouvel éclat sous le goUTcr- 
ncmcnt de la sage AMALIE, elle est parvenue à 
son comble soua lo r<-gDc si florissant de CHAR- 
LES-AUGUSTE. Sans remonter à cette hanté 
antiquité où les Muses trouvèrent par la libéralité 
àes chefs un paisible séjour dans l'enceinte de cette 
Tille, et se lixèrcnt aveu les sciences et tout ce qui 
sert à leur donner du lustre dans îcs deux Mo- 
nastères alors existants, celui dt; saint Mieliel à pré- 
sent )a Paroisse, et celui de saint Paul dont l-IJiiiver- 
silé a depuis acquis l'emplacement; je ne ffrai quo 
vous rappelicr cette époque célèbre où Jene eut à so 
féliciter d'une heureuse destinée, lorsque, par la 
translation de l'Université de Wittemberg, et la 
fondation dNin collège dans notre ville, les Mnsea 



bic constituto, Muaaé, pestis prioium airocitate 
fugalae, deia etiam armorum vi dïsBÏpalae et es 
celeberrîma iUa Academia essuie^ in ptacidain haac 
vallem, tamquam in aliqnod peroppoTtimiim de? 
versoriiUD, cotnmigrarent. Inviiabat etûm eas tc- 
gionia araoeDÏtas; vocabat pach otium; allicicbat 
indulgentia Prïncipiim , qui capilvi paritilis mnti- 
datum revcriti, dcrolictarum litcrartiin patrocinium 
huinanisume Boaceperaiit. Jam etadioie arœsse- 
bantur doctorN) in ma quisque arte praeshmtesj 
colligcbantur hue sei^tae e triaii nauFragio, quod 
bellum fecerat, tabulae, librorum cgregiua appara- 
tusj juvenes denique, diffusa per Gcrmanlani novï 
Lycci fama incitati, ad illtid untliquc confluebant^ 
Et doininabami- jam tum ïn lioc litcraruiu sacrario 
Jonnuis Sligclii, quciii MdâDthoa iniprimU ama- 
bat, c-lcganlishima doclrina; pracfulgebat Victorini 
StrigL'Iii pUilosopbuDv acumea; suspiciebatur C3ui- 
siophoFi Holknaniii-ju SMictioribiw lingoii âocoidïs, 
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exilées des rivca de l'Elbo dabui-a par los ravagea 
de la peste, et bienliit apri's par lt>j furtuvs d'une. 
guerre désastreuse, vinreol se réfugier dans noire 
paisible vallon, comme dans un hospitc propre à 
favoriser leurs silencieus travaux, Elles y cloient 
iavitéos psr la béante du site, eile»y étoicnt attirées' 
par l'heureux IciuE que taui offiioit la paix de nos 
' coittrées. MeS' f ihrant appelée* par la magnani- 
mité des Frîncesj qnj, .fidèles «ux ordres d'UD père 
alors éti eapdriïé,' m âëcliïrèrent lee protecteurs 
des études mus asile. Bientôt ■!& tfemproMèrent' 
dy rauembler de toutes paru des Docteurs éminenta 
en. tout gonro de.âcieDoe. Us ,y rsciieillicent .ce 
dépôt célèbre de livres de toute espcco comme au-i 
tant de débris du triste naufrage que la gueiTfl 
avoit suscité. Us acciidilircat avec bonté la nom- 
breuse Jeunesse aride du savoir que la réputation d<f 
nouveauLjcéc y faisoit accourir de toutes tes partie» 
de l'Allemognc. Ce sanctuaire des Muses fut missous 
la direction de Stiegel ami particulier de Mclancthon 
et l'im des beanx-csprits de son temps, et du profond 
Philosephe Slrigelius. Hofmann y professoit leï 
'Ii^BgaeB aaintes, Sliefel la GéuAétrie, Oertel' le« 



MkhaelU Stifclii in dcmoiistranda ditncEieDdi arte, 
Viii Orlelii in pvofilcnilis litcrïa Graccis, et Kico-, 
lai Backmeisleri in conjungcnda cum arlibua hu- 
manitatis maihcmatum subtilitate e&tmium studium 
et glorioaa aemulatio; mos atitem aovo Gyinriasio 
imniortalitatom nominis affercbat magaus illo Fia- 
cius, qucm ex ultimis Itlyriae regionibua ad vîn- 
dicandam a auperatitîone religioneiQ propitia l'or- 
tona fane eduxerat. 

Eliixornnt jam tum viriiitca tnac, fplicissima 
Jpna, appaniitr[iic , qu^ilLi tu liLturn cfsrs hhcrali- 
late Principum, ad magna et praoclara quacvia 
speranda illnstri ^Dodam quaû aîgiio soblato, Quae . 
qiiîdem liberalitaa etiam postcrîs temporiboa adeo 
Don dcfuit, ut eam in palmariis Iiujua Acadcmiao 
bonis nunicrandam , et caetera bona, quae et nii- 
mero pluriina et dignitate ioaignia sunt, ex ea 
jraedpue derivanda esse censeamiis. Libenditatem- 
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lelircs Crfc([U03, cl Baohtti Pister les Belles -lettres 
et les MathL-inaLi<jUes. D'oxcelleutes 6ludcH y étoicnt 
eoiitenues pJr une bi'illaiite émulutioLi; et pour 
mettre le eomblo h h gloire du nouveau collège, 
il ne paroissoit y manquer que' Flaccius qui pré. 
cédé d'un nom immoriel y fut conduit par un heu- 
■eux destin du fond de l'IUyrie pour dégager la 
lliéologb des «xeuia al^i^i^^ qtûj avoit intro^ 
duit Ïb, ■u^entitîon. 

Cà^^ iat dSalors,- Hetemrf Jetw 
eeti'iclat '^m îiSuitmai lée sniit^B'lii* j^us pré-, 

tif devieodrois up jour la libérsIUâ As Prin- 
ëea; érquè fut déployé, pour àinai cUre, cet Éten- 
dàrt a^t<)ur '(fai;uel venoient se ranger des hoitimea' 
M capables de concevoir cl d'exécuter des choses; 
gtanfles et magnifiques. Celte Libéralité qui signala^ 
ton origine fut lellenient iiibiTcnte à tes succès, 
que je n'Iicsitc pas de la mettre m nombre des' 
premières prérogatives de ion Académie, et d'a- 
vanèer'^ellï Tut comme le germe qui fit éclore 



, auteni nos tantum- ditiimus éun» qnaa Hi peeuniii'^ 
rum atqne atipendîonim krga erogatîone cernïlurj 
^EUnquam etiaiu liac bunus !îti;ras innii lileralia 
juvari, nemo ignorât; sod (licimiis oain putlssiinucu 
virtutism, quAe a libero et megno aaiiiiu prufocLat 
recto-âa bimanja pehns judlcio innixa, aC ingeiraïs 
àtudils ar^naqne natrita, bninanî nihil betidioae 
deapicit, quac concUiare omniiun aniinOS, bonam 
quDdvi«- odjuvare, -et demaâre- onnts .-(naDr; affi- 
cioruin gcnere suidab Hao Udi liberaKUta con* 
spicui fuere, qaotquot huie Aeaifcmiae divîno' 
ieneEcio Rectoroa alque Consemalores oliLigcrant: 
^am ad tuenda illa, quae vere liumana hoiuinum- 
<qao natura et «todio digoisaima sunt^ hoc eit, ad 
«mandas augendasquft literaa, sapientiuîine oon- 
tuleruuL 

ËtJqvat liQo podMiniuin temporel qno opii- 
leatiulna imperia Ivnge^i^ artibns proe^ioationem. 



elle éit en possessîonllV'ftlleEpas vuu ima^efiMBs-r 
aizDni, que cette L>ibéndUé se bornât à ces dons pé- 
cuniaires, à CCS bourses nombreusca qui d'un accord 
rnianiine sont considérùos comme un en courage m eut 
tD dispensai)! c au Lravai] des Gcnâ~ilc-lotti'cs et au 
progrès des (.'tudes. J't'iHpnds parler au contiairo, et 
{l'une manière plus prOcisp, de cette vertu sublime 
^appanage des grandes ames , qui jugeant saineuiciit 
dea choses huraaiocs, et nourrie dans l'étude des 
Beaux-Arts et des Sciences , ne croit pas devoir 
dédaigneiiscmeiit mépriser ce qui a le moindre 
rapport à la culture de l'esprit; Tertu. qui B le 
don de concilier les esprits, de coopérer A tout 
genre de bioii , et qui s'applique à gagner lea coeur» 
par des services de toute espèce. Tel fut le genre 
de Libéralité dont par une honte totite divine ont 
été doués les illustres Recteurs et Conservateurs 
qui ont préflidé notre Université. Guidés par cette 
vertu, ila oat ma toute leur sagesie à l'établir, à faire 
fleurir les institutions les plus dignes de l'homme et 
les plus faîtes poiir G'xcr son attention, à lionorer les 
lettres, à reculer les bornes de leurs domaines. 

kappeUend-nous surtout avec une reconnoissancë 
Jài\éB dé surprise les efforts admirables de cette 
Libéralité. de nos SèieDijaiiiies.Duca.de lAb^che^ 



. splendoremque a&ctam, celuMÎteoram-fib Erne- 
atiua stirpe Dacam, qui Yunariae regnanint, ]>• 
beraliMÏiiuu Toluntates pie reminîsci; juvat divina 
îllornm in humanitatcm mérita recordari hac aeute, 
qua mmorum ctlam cïvîtatium literatis oiiU intcr- 
itum miiiitatur Mars impïus, iavïtatquc furens ad 
atrocissïina spectacula. Quao Eenipora quoties jne- 
cum reputo, opnlendam impcrioriun modeste com- 
parans cum tructibiu^ ad pacis artea literaramqao 
cnlturara inde profeclls: toiles me fateor in admî- 
tationem tapi au&ustaï souus -vimabiehsis, 
quae Uterarum et artium provida cura tantumaon 
modo civibtu, sed universae Germaaoruiti nationi 
décos atqae emolumentum aftolït, -goactom va 
.solet in rogia opum omnium ac divîlîarum rcdoii- 
ilantia a Priacipibua csspoctari. Kimirum quum 
Mpiciiti-'^iiii^i" m publicao jauJoralionora, coh- 
junctam cum masinio ad vcram et solidam gloriam 
mdorè^VunaiîenBeaPriacqiesadfaiberent: compro- 



Ernnsliiip f^:v<i'-^^\■'lmhr , cl.ins re; li-iiU <»i des" 
Eliipirca (i|)iiU*iiM (lis[njsi>iil (le nioyi'iM lotil autrc- 
iiiciil pDis^anLs il'i'tali'h- leur et ii'Mr magiiiri-. 

cence. Rappelions - iii>iia les grandes obligations 

tem» oit mie gueiTe- désasltëuse nienarC Je fcuri 
xmns 1er onètofatCM Abu leHns . fiuques dana les' 
moiodce» eifés,ii>ùlft(v^ «n lareof ne présente que. 
le 9pectacle.de la déTastation. Fuis-je porter un 
oeil' attCn^raor cet ïems maffienreiix et comparer 
Ihs reatO^cia ïiBOitlaiév de H6a ptliMaDtS jSint>!red- 
tetms m fjm J«kn> f outfvraiiid âne Ait pour' 1'»»»^ 
«ineat ;de* ,.^rts pOMÏblb^.erde» lettFM^ san8.direi 
rnyi, d'admiration envera I'augitste itAiapM .DB 
■ÂxE-WEjMAa qui par sa prévoyante sollicitude 
illustra, enricfiil auVan[, nori séVifemErif Tés' cilb- 
f«as, iiiaifl towlo l' Allemagne, qu'on pouri-oilf 
l'Mtbndro d'une maguilitonue vraiment royale^ im 
revenus iappuisaUles. F.u t'Ilet les Princes de cett» 
Auguste Maison prenant pour liase la sage admi- 
nistratiou du b)tn public, et sans cesse animés dU 
desif d'une vérltabie et solide gloire, ont prouvé 
par leur admirée exemple,, combieu en cettaiiM 
U 



bàTerimt suis exemplis, ,qaod veteres' praâenter 
praocepcruat, ad ]itera$ juvantlas optimum in ch- 
'fitate vecUgal esse.parumonJam. Inguo'illî, magno 
eum lîterarum detrimentOi ùnitatores liàbuerunt 
paacos; qtium îi contra, qui. rebiu novis et ad 
populareto £nnain pstoutioribus gtortaiii qiiac^sive- 
funt, immcDaam fnniiliam iliiceicni, jiiniii) i|m)- 
dam coDtentlonis amoro oo aupcrandi çupïditale 
i^grantem. Cujns.rqi. nihil ^^et e longinqao 
Qxempla rqratére: ant«:|aouli» poaiia sun^i saoonrt: 
kun ea n'steniat; «acculum loquitùr. Incidit enîni' 
Àoatra aolas in tempus, rerum novanim, înaolîta- 
rimt, incredibiliuin adco feras, ut, nisi reverenda 
forent annalium testîiqtv4a, .pottericas îia, gnae 
aoamet ocnlis noatria lunrpBvimiu, aiillam fid^ 
habitura videatur. Vidiinua enini ac videnms res 
jublicas cversas; vidimiis i-pgpa, s^iio auo dettu- 
^3; vidintus pi'incipcs, sua et niajorom saorum 
«ujcstabcepoliatoai 'Tfdijiuu 4iiiperia,^ab aniiquo. 



-la maxHUS' des AnolenB: que ncn ne facilito phi- 
le ]uste tribut reyondiquc par les scjt^nccs ((u'une 
aage 'Sconomio des fonda publics. Exemple.» qui, 
an détnment-desXottres,' n'ont trouvé que pcii 
d'unitatours; la plnparf dfis PrmtcA â>biiis''da 
charme de la noilveauté et . de ces forme* ext£- 
neurea qui captivent les suffrages d'un aveugle 
Tulgaure,- se lussent entraîner- & la malhenreuse 
émulation ^augmcDter- a- l'excès le cortcge de^ 
Grands attaches a leur personne, source inépuisa- 
ble de couleniions , d une funeste jalousie, do vains 



efforts pour se supplanter 
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(la loyons les Etats re- 



voluuoaoes,' les Rois desaendr6-de Jeuf tMne, -Ies 



stqiu w novwn.-plws Fegiiaiiiit fbmiam violaatd 
oofieta, Haa Tes tanlai, tam inaudiUs, qui patrarè 
ac perlicere polueruDt, versaotur quidem illurum 
nomioa in oro Tulgi et communibus Bermonibtis; 
coinitalur eos ingenlis gloriao cboragimn; sequitur 
Jtnpida popuJortun.ftâmiratio; sed nos, Musarum 
Bacerdotca; nnilto magis dBteManmr pacis artibus, 
nmltoque lubantius dilaadamm eoa, qui tueadis 
-ornandUque Ëteris monimieoUi sSu posuenint, 
troparis omaibua longe perenniora. Ad Vos igitur 
.laelî OGulos (XHivertimus, acadeuiae nobthae 
'VUTRiToitBa, qui digciplinarum sindiis, prioraih' 
teni])oram immaiiïtate ejectii, spiriimn, sanguinem, 
^airiami et oHm reddidiati*, et bçdie Gotuerrada} 
qui Mosea, tamqnam e Bepnlcro rediviras, hac 
fconarum aitidm offidna et recepïstis olitn, et ho- 
irie Iqt^^ï qui nuBo non tempore quaii aignam 



PuiManceâ dûpouiliées de titres iransmis par une 
longue suite d'illustres auc^trcs, les Empires perdre 
leur antitjMc constitution et l'édirits avoe violence 
à de uoiivelks formes de gouvcrneniciit. Les hom- 
mes capables de tenter et d'effectuer des choses 
si grandes, si inatleodues voient leurs noms passer 
de bouche en bouche; ils sont l'objet des conver- 
sations les plus ordinaires, les plus générales. La 
gloire et son cortège les environnent de toutes 
parts. Ub s'enyrrent des applaudissemenlA d'un 
peuple stupide dana aon admiration. Pour noua 
-gardiens du tempi» des Sfusea nous Taisonc nos 
délioea dn culte que naaS leudons aux orti amis 
de la pidx et nàm préférons dans la distribution 
de nos éloges les hommes qui se sont «nx-mëmes 
érigé le plus beau dos monninens en protégeant les 
études, en cherchant ji leur donner du lustre; ces 
trophées sont plus glorieux à nos yeux, ils sont 
mille fois plus durables. C'est donc à Vous, sÉ- 
BiisissiMES coMsEn V ATEtiRs de uolre Acadé- 
mie, c'est à Vous que nous adressons nos voetix 
dans l'ivresae do notre reconnoissence; à Vous qui 
lenr donnast une nouTclle patrie, rcudttea autrefois 



dedîslia, ut alii Friacipes ad reatîniendam, TÎaâi- 
candsnique litcrarnm dignltatem consurgcrenL In 
hac Sasonica de coelo inissa suLole nuUoa Maiios 
CODSpiciniua, qui Felut pcstilcQtl quodam sidiu-e 
literasaHlarint; acA qui Octaviaaoruin, Trajanonin], 
AntoniDorum liboralem in arlee enînmin aemulatt 
BÎQt Bomidcnturque, perinultos laotabundi vono- 
ramur. 

Quae lilierditas Principuin quantum hnicAca- 
âeiniae bonum aitulcrit, inde ab e]us primordîîs 
pcr oranes actotca cogniluin est Ex quo eiiim 
hacc Muaarum scdca a prima îlla, quatn dixi, origine 
fdici gresBu ad summao gloriae fasUgium tam- 
qnam pcr gradua aeccnderat, et es amplo Gymna- 
sio aiiiplior Academia (ifllcirucrat: tania fuit iri liac . 
Acadciiiia doctomiii, puldjtis salariis aurtoralorum, 
in qtioqiic disciplinarum gcncro et multitude et 
claritas, ut ïpsa nullam supcriorem, paucaa- pares 



Ja vie et le courage aux études opprimées par la' 
fcrocilc de nos guerres; à Vous qui noua en sTca. 
conservé le précieui: dépôt; à Vous qui tirant pour 
ainsi dire IcsMuscs âa tomiicau, leur aveg ouvert un 
TcFuge dans ce sanctuaire des artf^ et les avei: tnain- - 
tonuea dans ce saint asile} à Vooa enfin qui tou- 
jours los preu]iers à tracer les voies les ploasûres, 
Bves guidé les efibrU des. autres Sonverains dans 
leur concours au rétablissement dos études, aux moy- ' 
cns de leur faire récupérer leur première dignité.' 
La Maison de Saxe, cotte augusli; lignée de divine 
origine, n'a pas produit de Marins qui eût terai- 
les Lettres ilc son sonlile pestilentiel, mais elle a 
produit plusieurs Octaves, plusieurs Trajana, plu- 
sieurs AnLonias, une foule de Princes émules île ces 
bienfaisants maitres du Monde. Ils existèrent, ils 
Oiidctafen^lWj- et noHCfDeiles-iloiDnKmt jm^i 
«ifi^^Atre: pàfét^s.jd^ j^.yifs Mntimeaa de joie. 

Vous n'ignorez pas, usssiEuns, quels Keu- 
rcux effets a produit dès son origine cette cons-^ 
tante Libéralité idonli je Viens de vous entrâieiûr'if 



habcrot. Nam in llicologia qi-idem quïs non su- 
spitiut nomina Jo. Gerhardi , Snlum. Ckssii, Jo. 
MusHci I Jf • Guil. Baieri , Jo. Fr. Buddci , Jo. 
Andr- Dbii"'j lo- Gea.-Walcluî, Ëm. Jac. Dft- 
novii, Jo. €IirMt Doederleinii , Henr. Eberh. 
Gotil- Pauli aiiommipie? In jHfis scionlia <p:is non 
grato aoînio ajjnoscat mcriut, ciuiiiiis lîtnr. Sclinride- 
winiut Matili. Wrsenbeçkins, Me. Rcusncrus, -Do- 
niin. AramMHs, G<»t AJwnHs SU-twiiB, Nid. Cbe. 
Ejnkenu, Adr. B«ienu> Jot' San. QvaBfpitfUas» Jo. 
Ern. Florkius, Jo. Geo. Ester, îb. Chr. Scfaanin- 
liurglua, Jo. Aiig.HclIfelUins, CaroL Frîd. Walcbius, 
Tbcopb. lïurolandus, Paul. Joa. An»elmua Pener- 
badiina etcaeteri«meUiiemnt? In artc saluiari quia 
non dilandct progream, Jo. Scliruetpri, Jani Cor- 
naril, Geo. Volgangi Wedclii, Hcrm. Frid. Teich- 
moycri , Geo. Ellrl^ Uambcrscri , Car. Frid. 
Kallschniidiii, Em. Godofr. Baldingcri, Jo. Enn. 
Ncnbancri, Suali ChriaL Loderi-, Chrùl. GuiL IIu- 
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«i'rappbrté fea 'premiers mceèa, est parvëntt gfir 
ducllcnienl et avec des progrèj si marqués au faite 
de la glaire litléraire; depuis que ce Collège l'e- 
tnarquable par fétenilue de ses établissements fui 
érigé en Université, nous voyons dans toutes les 
époques, et daoa tous les genres de science, des 
. chaires richement doléea et occupées par des Doc- ' 
teùrs dont le nombre et la célébrité n'ont jamais 
été surpassés, ont k peine été égalés dans les Unî- 
yersités les plus renommées. Nous nous enor- 
gueillissons du souvenir des très-sages Moilrps qui 
remplirent nos chaires de Ttiéulogie. Gerliard, 
Glas, Musi'us, Bayer, fiuddée, Danz, Walch et 
Saiiovius, Doederlein et Pauliuoot été les oracles 
de l'Allemagne protestante. La Faculté des Droita 
offre à notre reconnoiasance les noms, les écrits 
immortels d'un Sclmeiduein, d'im \V essenbeck , 
d'un Beusncr, d'un Animée, d'un Struve, d'un 
Lyiikor, d'un Bejer, d'un Brunnquellj Estor, 
Siiiaumbourg, Helireld, Walch ont fixé le sens 
dos Lois qu'ils ont mises en ordre; nous ajoutons 
les noms d'un Hufeland, d'un Feuerbach et de tant 
d'autMB i^ui sont dereuu» les oracles de nos tii- 



fèland^ lao. Ftii. A^enuanni, bc sîmOiom ingsnid* 
dexteritate et stndio. ntirabïUter factos? Qnid philo- 
«oplios commemoTem, lo. Fetr. Reuschium, Uenr. 
Kodilenim, Joach. Geo. Dariesium, WulQanac ac 
ctaead^ctoa, aatTecratiorea, qui aua ipsorum nomina 
no'ria Beclia ac dHcipIinit indita videmnt? Quiâ'tnaT 
thetnatîcoa et phyaicoa, £rk Weigelium, Geo. Elirli> 
Hambergernm, Jo. Andr. Segnemm, Laiir. Jo. Dan. 
Snccoïïium, nlios, aerfrissiidimuti di^ciplinaruiir 
studia magna ciim laude prafessosj aut Listoricoi 
deniqoe, literatorea ac pliildogos, Jo. Andr. Sot. 
niim, Casparum Sagittarium, loacb. Erdm. Scfaini- 
&rim , Chr. Goul. Buderum , Burcard. Gouh. 
StruTÎnm, GoUL Stollium, Juacum Lipsium, Laor. 
fihodomeiniiii , ' Jo. Ern. Imm. Walcbium , Jo. 
Godolr. Eîdilioniimit, Gxt'ut. Godoir. Schiitiitiin, 
<[ui industria ma et acnniine. illod Ikerù lumea 
«GC^deïniit, Tel BerraFinit, epo exttlncin uni- 



fcananx. L'art de guirïr ne doit-i] pu Dne partie 

de ses progrès aux Mtdpcins expérimentés qui 
ont enseigné dons nos murs, aujt Schrooter, aux 
Cornarius, aux Wcdel, aux Teirlimayer, ans Ham- 
]ierg<T, aus Kaltschmid, ainsi qu'aux Baldîngcr, 
aux ÏNeubauer, a Messieurs Lodcr, Ilurcland et 
Ackermann? "loua ont eu et le disfcrncnicnt. né- 
cesBairo pour conaDitre le aiege du mal et l'appli- 
cation des remèdes, et la dextérité requise pour 
employer le fer avec succès dans les opùraEions 
(le la Chirurgie. - Vous rappellerai-je let prolbadj 
pemeiin 'qui ont «iCMure 'jea pas ae la Philosoplue, 
Reuschf Koehler, Dariès, cea lélés partisans de 
Wolf, ou CCS Maîtres plus récents qui ont formé 
de nouvelles écoles et donné leurs noms à de nou- 
veaux systèmes? Sans compter eos savans Profes- 
seurs des sciences exactes, ces Mathématiciens, ces 
Physiciens soigneux investigateurs des merveilles 
de U NAture, Wefgd> Hamberger, Segner, Snc- 
GOW| dont les noms sont inscrits au temple de 
Mémoire, les Historiens, les Philologues tels que 
Bosius, Sagiiiarius, Schmid, Boder, Stnive, StoU, 
Justo-Lipse, Khodoman, Emmanuel Walch, et Mes- 
sieurs Eiclilioru et Scliiitz qui par leurs travaux 
et leur sagacité ont répandu et entretenu sur lu 
litl^ature cette vive lumière sans laquelle on oe 
Xa 



T«nae cnltarae >ci«ttiam et ipsam ade» huniBiiita- 
tem tetra caIîg.o iiuequîtar. 

Et Q qaam TeDem, «am natnra mihi facim- 
diam tribuisset, at Vestras, auflissihi sho- 
FESSOREB, satis digne possem praedicare virtutes, 
in qiiibu.3 magnum Acadeiniau Jenensis bonum 
conlîneri intelligo. Sed ab bujus argumenti uber- 
tate, in qua difficOiiu est ezitom oratioBÛ, tpam 
principium inTeiiîre, ut promu abstineam, tma 
Veater me admonet pndor, tum mea dicendî ia- 
fautia. Unum igïtur hoc commomorabo, in ipsa 
latione, quae tnm olim ia arcesaendis coUigeadis- 
qne dootoribofl, tant edam ia Vobi» eTocandis 
et oniaadis eppariùt, inesse aliqnid, qaod etlî* 
beralitatem iHam Jrmoipnin tettetur, et oaTura 
hujns Acadcmiae demis atqae emolmnontum pa-^ 
tefadat 



màrdbe qa'à tttom et âans tobscoritâ mr les lontes 
.applanies par eux pour toutes les autres Sciences, 
jiour les Etudes humaines. 

Qu'il me seroil dou\, niEssiittiHS, d'avoir reçu 
de la Nalure les talcns aiiHiaans pour relever d'une 
"manière qui en soit digne le mérite qui vous est 
^rsoiuiel. Je ne balance pas de le cousidérer coram* 
la première des prérogatives de cette Académie; 
mais l'abondance du sujet rendroit plus difficile 
l'essai de terminer, que celui de commencer oes 
èlogesj voire modestie m'impose silence, mon ira- 
puissance me rend muet. Qu'il me suUîse de roy 
Toqner dans la mémoire des Assistens et la scrur 
puleuse délicatesso avec laquelle sont choisis de 
toutes part les docteurs les plus célèbres, et celle 
avec laquelle voua avoK clé désirés, sollicités parmi 
ic» illustres pour accepter nos chaires. Vous pa- 
roisscz dans cette aaspuiblée dans tout l'éclal de vos 
titres; et cela ne sulRt-il pas pour mettre dans !a 
plus grande évidence jusqu'où est allée la LiLc- 
ralilé de nos Princes, et quel immense surcroît 
-d'avantages a su se procorer l'Âcadémie dans ces 
^eniiws tenu. . ' - 



Etcnîm certum est mu, bominninque intelll- 
gontissiraorum conscnsu firmaïuni, ad veram Aca- 
dcmiac ot utilitatem et gloriam id maidinc provl- 
idendiun esse, ut profiMSorîa munerà deferantor 
âoctoribas, in ipM aetatis flore ao robore coqstt- 
tutls, ncqite indigcais aolmn, verum etiam ester», 
Lisquc taiilo iiiagis ac frcqucnlius, quanto pluribus 
jngenii doctrinacque dotîbus excellant. Ad banc 
Butem ]egem omnu noatra et formata est Acade- 
mia^ et iiristïna» profèssorîae provinciaD dignitatem 
lueluc. Tuclur? inio vero auget iUïm et aropli- 
Bcat non sine cjiunlam cipprobrio JDamm' Acade- 
mîaruin, îq quibus una scmper eademque docto- 
rum natio dominatur, domettica illa et paane 
idiserim Tcnia(nda,-,'TOCBta ad proFessorira bonores 
non tam ex merida ac dignitatc, quam vel Cura- 
torum faciliuite, vel fortuito ordiiit^, vcl naiivitatis 
glorïola. Tel eliam propter aetatis quamdam prao- 
rogatiram. Quae quidem Academiao gBonùmt fere 



-'Cest one Téritè confirmée par l'expfriflnce et 
Bvonifl par les gens les plus instruits, que rien ne 
contribué davantage à la gloire et à l'udiité d'une 
école publique, que d'appeler aux diair«a vacantes 
des docteurâ cneure dans la fleur et la vigueur de 
l'âge; d'adinellrc les ctrangera à ooncoorîr aveo 
les élèves de l'établissement; de les préférer le pluf 
souvent, quand le génie, quand 'les «oniioiisancea 
acquises les rendent dignes de^ce choix. Coùtume 
louable, et base Inébranlable sur laquelle s'est éta- 
blie, s'est affermie notre constitution, et qui con- 
serve dans cette Académie r<iiiliquf dij^iiiti': (!n ses 
Chaires. Elle l'augmente joiirnclloiiK^iit, elle l'am- 
plilie celle dignitû à lu hoiitu du lorlainci autres 
Universités dont les Chaires sont toujours occupées 
par des Docteurs nés daus le pays, dans !e scia du 
Lycée. Que doit-on attendre de ces reerutomons 
formés dans l'enceinte domestique, je dirois prcSr 
que parmi les suppôts d'nne Académie? Là ce aa 
sont ni le mérite, ni les talens exquis par lesquels 
est déterminée l'élection; elle ne dérive souvent 
que de la protection de Cnratears faciles à cir- 
convenir, du hazard, de l'ordre d'ancienneté, de 
la petite gloire d'une naissance fortuite, du service 
de longues années passées sans succès dans un posta 
JnfSrieiv, «ogiidl OB croit devoir «alia accorder 



advenlicîîs qulbuadam co'mmodis ot opportunitati- 
bus gaudent, harain possessione tamquam clatiores 
fectae, istam munerum exloria, ai opua «it, Tccte 
ac sapimter cDmmittendomiii 'Ubertatem contem- 
psere prima, dcin contemptam ita atniaerunt, iit 
taiiii rmctiis jocturain nuUa umquam bonorum 
acccssio consolcmr. Dc-iiKitit ilaijiie advejiliciîs 
istia bonis glorïari, qui eïpertes aunt béni illïus, 
qao nuHutn majiUj exccHentiiis nuUum, nnllum 
cortius afferri lîtpratls civiiatihus posse, ïenenais 
Acadcmiae exemphiia incredulis demonstrat. Aà- 
spiciant emm liuno in nostra AoaJemia florem 
âoctorum, e remoliasimiâ terris Principum libera- 
Htate âekctonim} «etnaat aernnlatianeai, goaie in- 
jor " inquaînoa ac J^milîarea collegaa non poteat 
tanta tamque literis fructuogainterefidietei qtiantam 
cocjuiicta extcroruni doctoninï cnm poptdaribus 
■tudia et ortae hïac novae necesaîtudiiies excitant; 
aiettaXt quam sint noatri 'in Itac «Q«rrinra'e«mu- 
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que!qu<! avancement. Souvent ces cf^Èces d'Aca- 
déraios pourvues d'une tlol suffisante pour iairq 
jouir le pi-iît uoiiibrc; de leursoi embrea des com- 
inoditca de la vie, et enorgueillies de ce fiitild 
avantage finissent bientôt par ne plus sentir ic pris 
de la liberté des élections par laquelle il leur est 
donné d'appeler aux chaires des étrangers d'uu 
mérite reconnu, ils dédaignent cette liberté et na 
tardent pas à la perdre. Vainement croiroient-etles 
a'en dédommager p ai- quelque avantage d'un ordre 
supérieur. Il n'en sera pas ainsi parmi nons, 
Itstti^VRS. L'exemple cunataut et couronné du 
succès donné par l'Académie de Jena désiUera les 
jeux des plus incrédules, et leur prouvera jusqu'à 
l'évidence la vanrté qu'il y a de se glorifier d'una 
dot, quelque; riche (ju'elle soit. Qu'ils voient, et 
l'éprouvent par cux-mùmes, s'il pont y avoir, dans 
un corps littéraire, une prérogative .plus grande, 
plus excellente, plus certaine que celte liberté deâ 
élections. Qu'ils voient briller dans notre Uni- 
versité cette élite do Docteurs appelés des ré'ions 
les plus éloignées par la libéralité de nos Princes, 
Qu'il voient cette émulation pour les grandes cho- 
ses, laquelle parmi des commensaux, des collègues 
dont onparCage la familiarité,DepoiUTa jamais être si 
active, si futile en travaux onportaiu qu'elle IVst 
Y 
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latione alienî a teterrimis illis fectionum orllbua 
et maclimBtîoiiîbus, quaa emergcndi in patrto solo 
et in yacou provincias quam primnm ioTolandî 
CDptditas gignit, epca roborat, «msuetodo tnetnr; 
cognoscant, qnaatom nostrî abboneant a socordia 
et Tetemo, qui Temaculomin doctorun Iàniiliai% 
opimis stipendiis condnctam, planJentem iiibîmet 
inviccm, et in laborioso scilicet oûo socure ob- 
dorniisccntem , facillime occupât! animadvertant, 
quam ]onge lateque apud cxtoros propagclur tiim 
fides tum lÀma Academiae, quae publicae magia 
qoam popiilariiim morom ntilitati prospidens, ex- 
teromm merîtia ao virtutibua Viam. adhonoresnoa 
intercludit; colligant inde, qui fàctam ait, m Je- 
Densis Academia ab antiqnÎMiniis inde teipporibus 
^ eiset et baberetor feradadninni aerninariom 
(roditimun, imde exteri vineta ana instraerent, 
complerent, otnarent} fateantur denique, ex bis 
Vàam Acadenuae Tïdsùtadiaibiu m mulatioiiibiia. 



^feolivemont dans les efforu réunis des ïadigènM 
el des étrangers, où le besoin de se distinguer tienp 
lien d'un continuel aiguillon. Qu'ils voient, combien 
dans le perpétuel couHlt d'une noble émulation, noa 
ProFeaseurs ont d'éloigncmcnt pour cc3 ftincstes fac- 
tions, pour ces moyens aussi petilsi aussi lâches que 
malheurens, pour ces sourdes machinations, pour 
ces intrigues habituiilk-ment employées, alin de se 
procurer un poste dans le sol natal, de s'impatroniser 
sans délai dans la première chaire vacante; intrigues 
•nfântéea par \a cupidité, romentées par l'espoir, au* 
teriaéea par l'uaage. Oui, vEssiBu&a, pour peu 
que l'on soit au fait des sages coutumea de notre 
Académie, l'on s'apperçoit sana aucune peine, que 
ceux qui occupent quelque place ont la plus forte 
aversion pour cette inactivité, cette ignavo faiacantiso 
si commune parmi les Docteurs placés au milieu du 
cercle nombreux de leur parenté, consommant dans 
l'inertie les riches émoluments /i'ua traitement ossu^ 
ré, s'applaudîssant entre «ux d^DiM oiànHà infrod* 
tueuse, et végéiant dans la léthargie d'un trav^ 
qu'ils ont au rendre mécanique; l'on se trouve en- 
touré de celle hoiioiable < i>iiliance, de celte haute 
répuLitiou dont l'Académie jouit jusques dans les 
lieue les plus écartés, parfaitement convaincus- que 
préférant lebien commun à l'aranceineiitdesparenU, 



quas antiqnorum doctorum abitoB,' noTcutiin ao- 
cessiis subiadc iaduxit, et ipaam laudis utilitatis- 
que plurlinum cepisae, et literamm insignes an- 
.'dus atqne iacrementa TMtnndane; pottreino iatet' 
ligant, illa ipaa bona, quae suù propria Acad'emiïa 
et ad resarcieDdum primarîi illius boni defecttim 
Sûtis gravia putant esse, In hac nostra Musarum 
-sede adeo aon deaiderari, ut aimile quoddam e 
disnniilL ratîone conunodum efflorescat. Hoo gùale 
ait, et quo pacto ad noatram Academiun peiL»- 
ne&t, panlo Tdierios exponam. 

Sperniint nîmîrum et conteranuat nonnolli 
Academiarum aedes, in lalibus urbibus coUocatas, 
quae et franqaiUae aint, et ab rcnim hamanarum 
mnlto usu et apectacolo remotae, et in qnibus una 
ernâido dominetur; eas contra in coeltun extol- 
lunl ei tutn ad vitae auavitatem tum ad docirinaa 



ie Sénat ne EeroM jamais Is voir des hQnneora «a 
mérite, anx talents des étrangers; l'on éprend, coOi- 
raent il est arrivé que PUnîversîté s'est maintenue 
âans cette possession immémoriale d'être une fertite 
pépiDÎcrc de savants, donc les autres corps tittk-raircs 
s'empressent do se complettor, de se peupler, de s'il- 
lustrer; l'on ae voit obligé de convenir que Tes vicis- 
situdes,, les mutations fréquentes auliquellcs est att- 
jette notre UniversîLé n'ontservi par ecs déplacements 
et CCS rem placements journaliers, qu'à lui donner 
pkis de lustre, qu'à luiprocurer de plus grands avan- 
tages, qu'à coopérer plus abondamment aux progrès 
des lettres, à l'extension de leurs domaines; l'on 
comprend enGn comment notre Université n'est au- 
cunement aflectée de la privation d'im avantage dont 
quelques unes se glorifient comme de leur propre apa- 
nage, et que même elles croient une compensatioa 
auffisantc du début de liberté dans les élections. Loin* 
de regretter cette prétendue commodité notre Uni- 
Tersilé s'applaudit <Farriver à sea fins par mie voie 
toute opposée ^elleitouveunbien. beaucoup. plus réel 
dans cette privation; c'est ce que. je me propose de 
vous expliquer plus au long. 

S'il est question de' porter son jugement sur la 
local d'une Université, ce n'est pas un petit nombre 
de gens qnidédaignent et méprisent celles qui sont 



ntilitatem xnùce commendant Academiaa, quibni 
taie conUgerit studiovum doraicilium, in quo li- 
ceat iotef omnis |«iem homioes et res p«rpetuo 
veisart Kam in iUis fere ombratioos et stultoi 
hft minM oriri, qni propter omiim rerum liiima- 
ïiarnm iinperiliain, Igoorato cruditionis vero con- 
ImUo, literù ipsis neecïo quam propriam praestan- 
iiam tribuant, quaesitam illam tum ia difficultate 
Biiidiorura, tum in qnadam laudo âiligeotia^ etiam 
Biha profuturae, tum in iautua illa doctornm ho- 
minum inier doclos bomînea celebriiatc. Kec 
sane inOoiari licet, «x ahsconditis quibiudam 
'doctorum aecessibu», io quibus nihil praeter era- 
Jilionem neque audiatur, neque cemat^, negiie 
cogitetur, prodire iHud paedagogicae atnititiaé 
gennSf quod, quomam ipsom novum est, novo 
Bonùae peâantismiuti appeSarnnt. Quac qiiidcm 
■tidtiUa in eo potitûmum cemitur, çuod Iiebetis 
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ibjdies dons 1m rillat trancpiilles et éloignies du ta-' 
mnlte des affurea, ia théâtre des pasaîoD? hnmainej, 
et où l'éraditioD semble uniquement occuper les 
esprits. Ils ne croient propres à procurer les dou- 
ceurs de la vie, à favoriser les études, que ces Uni- 
versités assez heureuses, dans leur opinion, pour 
Être au sein d'une ville oià l'on puisse vivre dans le 
bmrbiUou confus de- gens de toute condition, d'afif^ 
res de toute sature. Us ont pour elles une piédileo- 
tton marquée, ils les élèvent jusqu'aux hues. A les 
entendre, les Universités établies dans la Province 
ne produisent que des hommes qui n'ayant aucun 
usage du monde, etignorant en Licremeut le but es- 
sentiel des études attachent une importance tonta 
particulière aux LeUres, et s'imaginent la trouvée 
dans les difficultés que présente un travail ingrat, 
dans la réputation d'une assiduité al>soluinent stérile, 
dans cette sourde célébrité que les Docteurs se ren- 
voient mutuellement, et qui ne sort pas de leur 
sphère. Personne ne disconviendra. Messieurs, que 
c'est dans le réduit obscur de quelques Docteurs qui 
ne savent et ne voient rich que ce qui remplit l'orbite 
de la scieiiCB à laquelle ils se bornent j où prît nais- 
sance cette ineptie scholaire inconnue dans les lemi 
de la belle Littérature et si justement châtiée parmi 
nous sous le nom de Pédiaitiama, Cor il végète dans 



Mqus impoliii iogenii homina» in sna tanlum vel 
atudiorum pane, vel yiveaâi radone misère, 
tamquani in viaco, adLaerescunl, eam unice cm-. 
pant, unice laudaat, caeleris omnibus cnm fastidio 
quodajn anteponunt, mm laro ignari quam inctt- 
f ioaî «que adeo impalieirtes nnÏTerriia^ cuiiudam, 
giiam Tel in: Kterarum atuiua .oogitando, vel in 
TÏtâ agendo «xperioiidoqiw Mseqaaotnr. At Tero 
laec aluUitia, guotl ox îp»à ejna ndlJone intelS^- 
mi, -primo non wlnm eùaacUnr rerum «xira ■pro- 
prium studioram TÎlaeçpie geam posîtanim îgno- 
Éadone, «ed multo jnajora habet Èa ipsa doctonm 
hominum înler se Tadon« mutaotiue commemo 
uutrimeata; deinde ea impiinu* Jtabitat ui iia 
Acadentiis, ad qnarnm tnunera mm nisi indigenij 
Aditiu patet, exteiû autem ka obatractns «st, tit 
- ni in somma erndiUirmn cîrium pénuria pere- 
grïni doctores aut numguani aut pemr« catbedrû 
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Ib poBssîcre des écoles une espèce do gens hébctos, 
éiiioiissw, sans polissùre, agglutiiiea à quelque mi- 
scrablo fragment des études, et menant un genre 
de vie tout à fait original, qu'ils préconisent osclu- 
-sivemfrui, qu'ils iruuvtuL aeiu uigue u<^ogeSf 
qu'ils prélêrcDt orgueilleusement à tout autre; 
moins ignares qu'apathiques et dédaignant d'ac- 
.quérir quelque connoissance universelle, soit par 
une étude réfléchie, soit par l'usage du mondi: 
et i'cxpérience qu'il procure. Or c'est assez d'avoir 
'■âéfilu -cette folie pour montrer, en premier lieu que 
.jMi sejBlamflfi tolla yrovicat de l'ignorance des choses 
qui sont bon 3a cours ordinaire des études, et de 
ïa vie d'un hoihmit de lettres; mais qu'elle peut 
encore tire portée h un plus haut dégré d'eKaltation 
par le coniact respectif de cette espèce de Docteurs 
Cl par la contagion de ieur commerce; et pour 
montrer en second lieu qu'elle se manifeste plus 
J^iqpitmiiieBt -dans .tes IJaiveesiiéa oft let 'éiiifiAgen 
«ont exclus des honneura <ïe l'ci^dgne nient, on n^ 
sont admis qu'avec de grandes difficultés. Vous 
seriez stupéfaits de voir avec quelle inaoucîanec, 
ou plutôt avec quelle ténacité ces Professeurs in- 
digènes qui pullulent comme do vils mousseron* 
sur le sol do pareilles Académies, conservent et 
JjS^cIciDt lea Tieilles opinons de VéctAe et a^achar» 
Z 
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jnqioliaiitar. In lalibus Acadeiniis, in qaibos Fun* 
gorum !ritu Tcrnaculi Professores succrescunl, mî- 
mni; quantum immobilea ac tenaces àat antiqua- 
tum at opinionnin 'ht consnatadiimiii magistni 
(juam lentî sese in Tulgari disdpliDae tradendae 
ambilu, tamquani in mola venanda mancipiom', - 
coQtineant; quam mature inier conmetos popu- 
Jarium platisus et inanes acclamationes aeDescanb 
-Saec, liaec est slirps, hoc aemen peâantîsmï, hoo 
naturale ejns quasi pabulum. Nibil istornm in 
nostrain Aeailrmiam cadÏL Quippo in hanc, ut 
anlca disi, ex univcrsa Geroiaoïa vocali sunt vo- 
canlurque doctores, qui sludiorum discordi con- 
cordia aamolationem patîunt,, aalntarem lileris, 
sed isli stultilîae adversam; qui diVeno ingenionim 
ot monim cultu insuiicii, dÏTersae disdplîaarani 
tractationi assueti, nil propemodom aimile ml 
commune habent^ tiîst ùngnlarem Ulum.IUeias or- 
nandi proferendJgae ardorem. la hac ïgitiir do- 



□eut à consolider des coutùnitis qui sont le Con-~ 
traste de uoa moeurs plus libtTales; avec quelle 
iodolence, comme l'esdavc condamno à accélérer U 
rotation immuahle de la meifle, ila se meuFODt danr 
le cercle ttroit d'un enseignement vulgaire; avec 
quelle promptitude ils vieillissent au bruit des ap- 
plaudissements journaliers , des vaines acclamations 
de leurs suppôts. Voilà, uessibuds, le vrai berceau 
du pédantisme ; c'est là qu'il jette de profondes ra- 
cines, c'est là qu'il s'alimente avec le plus de succès. 
Loin de nons losoupçtm qu'il puisse se trouver quel- 
que -chose de. si monstrueox, de si réroltant daâa, 
l'enceinte de notre Université. Je l'ai déjà dit, je 
le répèle avec satisfaction.. C'est dans toute l'étendue 
de l'Allemagne qu'elle ae vivifie, qu'elle a choisi, 
qu'elle choisit encore ses Maîtrea. ils sont parfailo- 
mcnt d'accord dans l'aasiduité de leura travaux, et 
habitués à divers moyens de parvenir à leurs fins. 
Ij) i p ipl * Uffl >;witretient par le choc des opinioiù, et 
cette diversité de seatiinenis si propre à aiguiser les 
^^rila ne peut £tro que l'antipode du pédantisme. 
Chacun apporte avec soi l'esprit, les moeurs d'une 
province étraoBcre, chacun a sa mûthodc particu- ' 
lière, on n'y trouve rien de semblable, rien de com- 
mun, que ce aèle égal dans chacun d'eux pour le 
progrès et l'illustratfuu des Lettres, Par ce concours 
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clorum, e disjunciisfumia regiooibiu accitomiD, to- 
rietate, nullum umquam fuit nec hominum ncc 
rerum geniu, cnjus non aut praesenlia aut notilia 
lenensibiis ddiu etiam et propios quant mnlti» 
aliis coDtigerit ; nulla fuît cogitandi et sen- 
tiendi, aapiendi etiam et desipicndi ratio, qaae nOB 
Lie apparucrit; nulla inyenii ot aiijiiii humani for- 
ma, quam liic non Ucucrit uontucrï; nuUa quae- 
ttÎD de megnis rebtu, ad hominis in hac vita coo- 
âitionem spectans, quae non. apud nos agîtaia sit} 
nnlla déni que in toto paene turrarum orbe rea 
{pra^s acUl est, quae non quemdam ex noslris, lam 
diverais incolîa tetigerït et aiTecerit, aut iructu, 
«ut detrimenlo, aut alig modo. Nobis igitur, no- 
bîa par hujiû non tam urbis quam Academïao op* 
portnaitatas licet, varium illud et multiplex opi- 
nioniim 'homauarum Bpectaculuu ante oculoa lu- 
berç : a qno qui minore ïntervallo dis chu as ïdeo^io 
lélidiffee esse edutrantor Acedemîae qnasdam» 



vaôir és- Mdtras nsteinblés des régions lea 'ipbar 
éloignées, il n'jeat jamaÎB homnié ctlébre, doctiin*- 
remarquable qui. ne fdt plutôt présente, tout au 
moins plutôt connue dans Jena que dans tout 
antre Uea. Y eut-il jantaîa opiAIÂn"oU' sentiment, . 
raisonnement on absurdité qui n^ lussent divul- 
gifie' dbs- leur wiginsi' T -«iit-'il"4lidq1lt -f^rme 
de génie pjirticuliire qm (dt pu soustraire h, 
l'observBtîpa", . quelque question tnqtôrlante et re- 
lative à 'ce que l'homitie a de pins précieux en cette' 
vîe, qui n'y eût été suffiaamnient approfondie; et 
s'êstril' passé quelque chose Je grand, de rraiineiit. 
frappant dans l'Univers qui n'ait touché, affecté 
par ses heureux on funestes effets ou de quelque 
autre manière l'un ou l'autre des divers éléments 
dont soDt composées nos fariiltc'S. C'est donc à nous, 
MBssiEuiis, c'est à nous (juc par un heureux. 

cette Ville, mais à i'Acadtmïe, il est donné d'avoir 
Bans cesse devant les jeux ce spectacle si varié, 
«r étendu des opinions humaines. Et si quelque» 
vains spéculateurs ont estimé plus heureuses le» 
l^Teni(4« màia éeaitées âe U gnnde atèœ de» 



maximarum et g ravisai m a mm rerum, quae cxtra- 
Iheras aguntiir, spei'laciila offerenles; nae illi, 
qaae magna cl gravia dociis honiinibiu ùai et esaa~ 
debeout, parnm yi4entnr coiuideraue. 

An illam fcliciiatcm potius contigîsse èxis^itia-' 
bîmus iia Acndcinianuii doctorïbus, quos assidue^ 
circumatrepit opificmn turba, quos doprimït met', 
çatorum Ëutat, qui iia cïrciiiiilufd amu tdionim 
bominnin, in^rlmis diiioruiD, mnltitudîne, ut. vis 
caput attoHere, Tocon emîuere andeant? An 
hoc est istud loûes decantalum lemm magnàmin 
speciaculum, quo nos Bcilicet careainns? Ita ni' 
mirum cenaent nonnalli, snae fortunae solatia 
perbumaniter in eo quaerentea, quod auctgritas et 
piincîpatus erudiloram, nïti alîorum ordiniun am- 
' plitudine temperetor reprimQtnrque, facile abeat 
in putidam qnamdam arrogantiam sdiolasticamque 
auperluain, quas iinica eircnnufîciM* araditionia 



affaires puLiiques, parce que le spectacle plus rap- 
procllé Uoiiiic: lieu à Uc plus sûres observalions; 
c'est qu'ils n'ont pas assez considéré que ce rappro- 
«bernent a pour les Gens de lettres les plus grave» 
iacooTenîenis. 

Croirons-nous digne d'envie le sort de ces Doc- 
teurs a rade iniques que nous voyons obsèdes par «ne 
troupe brujaute d'uniaaiis, r.ivalca par le faste des 
uégociQjita, tellement oppressés par la foule, et sur- 
tout par celle de personnes opulentes, qu'à peine 
osent-ils lever la tête, à peine prononcer quelques 
motâ? £st~ce donc là co spectacle imposant dont on 
rehausse si furt les avantages, et dont la privation 
semble inspirer quelque pitié pour nous? Piusiéiirs 
ne se dissimulent pas ce que cette situation peut 
avoir de pénible, et se consolent dans leur infortuno 
en nous objeclant que dès que l'Hutorité, le despo- 
tisme des Docteurs nVst pas reprimé, .ou du moins 
tempéré par ce que les prérogatives des autres clas- 
ses de citoyens peuvent avoir de prépondérant, il 
dégénère facilement en une odieuse arrogance, en 
une morgue pédantesque uniqtiement préoccupée 
(lu poids et de la dignité du' savoir, et plnne ^ud 
mépris humiliant poiu tont ce qui réspire tans se 
ccnsacrer* aux Lettre^ pour cous même qui les cnl- 
iiroot sans en tirer sujet d'ostenution. Souvent 
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-soae molem ac d^DÎtatu &fiti^i)n, dèspiciat cac- 
tcros omncs, qui Tel «ne lîteris vivaiit, tcI sine 
literarum oatentatione lUeratï ùoL Audio ciiml- 
nationes, et partim coiicedih Sed idem inHii hoc 
Ticiaiim concedi .postnlo, et siiam eruditia dignî- 
tatem -ddieri, et, qui ea fruBatur, non continue 
xidiculae isti inanitati obnoxios fieri. Satis enîm 
liistoria oomiuin tcmporum monsiravit, intéresse 
ad litcraruin saiulein, ut vigcant lïterati, ut sa- 
^ieadae mapetri in dignstiono haJjeaatur, utdacii 
ad doctrinas pecscrutaDdas etiam «temo lionorîs 
«nlta exditenhir, «t indootia prMetabilioree cen- 
aeantor. Itaquo ego proiiteor, adhitohes, me 
oialle gnavac et industriae vitae honeslam kudcm 
^oerere in Académie , in que mus literatis honoa 
.«oastet, quam.pingni, «tîo et salario pascl în en, 
vjtttt in auidno et amplisnmo ninm grtnrissinia- 
jrmn apectacnla ordinem eniilitoruin obicurari at- 



jtiEs oreilles sont frappées <Io ces rccriminations, et 
([iLeliiuprois, ]'e suis forcé de coiivmiir de leur jtis- 
lice. Mais que l'on coovienae aussi, par une équi- 
table ri ciprocité, qu'il y a un coitain caractère de 
dignité iustparablc des Lettres, et quo tous ceux 
sur qui tombcDt ces distinctions, n'ont pta le ri-' 
dicule travers dont on parait vouloir fkire un dc- 
font. inKèrant a l'état des Sarants. Une espérience 
générale et fondée sur l'histoire de tous les siècles 
liiontre évidemment qii'd est important au pVo-' 
grba des Lettres, que ceux quilles cultivent soient' 
on honneur, que les maitrcs do la sagesse soient' 
environnés de dignité, que les Savants soient es- 
cités auï reebcri'lii's pi'iiilile'i de kur profession 
par di'S bouneurs t-\lii-ii:ni-<, pl reçoivent des dis- 
tiueLio.i5 qui les élH.-nt au dessus du Vvdgaire. 
Je eoniVase donc, si k, s i f. u i\ s, que je préférerois 

soua les loi^. (l"uiic Ai ail. inie où les Letlres sont en- 
couragées par ces Leuioij^iiages de coiisid(?ration, que 
de consumracr, dans nne inullc oisiveté des appointe-' 
mens lucratifs, au soin d'une société, qui sur la scène 
îonrnaUière et rraimcut grande des cvénemens lût 



^« oppriini patiatnr eJioftua vel oatoDtafîoiuB tcI 
4^iilentia. 

Accedi^ qaod !n liac nostm Academia speoto,-. 
cnlom illud îuaigDÎter angetur doctomm liospïtum 
fFequontia, qnl, non ut muneribus publiais praofi-< 
ciantur, sod ut sibi et lïtcria jucundo vivant, in 
bac utbe aiit sedem fortunarum suarum collocant, 
an^ per aliquod cetta tempua peregrinantiir. Non. 
igdoiaiia, AtrciTOBES, qaanta Kaiperfaeiàt, ipianu^ 
etîamnum ait talium homtmun, ingenîo, litwis eV 
tnoribua oxcultorum, iufaac ciritate celebritat; usa' 
cggooscitia, bac potiaùmum vari^ttae eruditornm. 
«Soi, ut in sublilisaima et sovcrissima literor^uin 
toactatione tamon non negligatur populaïis eruditîo,_ 
et prîvatîm iUa necessaria, et publiée utilis, qaae 
non praeceprïa abaolritur, neque lectîone aut sta? 
dio comparatur, sed batiiitnr. ex nultiplid homi- 
nnm httmanenimtpie remm obserraiioiw. Atq1^ 



plus imporlans, verroit le corps des Savan» liltler 
contre i'ostcutatioti cl l'opuleaco dus autres claNos, 
et âcruit condamné à une obscurité peu difTéronte 
d'une Tcriioblc oppression. 

Mais j'ajoute, pour lever toute difficulté, qiie le 
ipectacle varié que prnsente noire Académie, reçoit 
'un surcroît de dignité par la présence continue des 
.hâtes ^udit4 ^ y éÂaeat, non pour y èsercst 
quelque emploi', maia pour y jouir d'eux-mêmes et 
consacrer aux tcavaus des Muses, qui Tiennent 
"yu-aosférerleiirs jimpriétfs ei s'y Établir à janlaïa, 
■«n Misisscnt avidéiueutropportunité d'y faire quel- 
que séjour. Vous n'ignores pas, usssieurs, com- 
lùen a de tout tems contribué à la célébrité de cette 
<(îl)e la présence de tàni dlioiomes éndnfchs par leiit 
fénie, leurs taleas, iaa nTbamtÀ Vous «afts par 
un long usage, que grâces aux diverses qualités 
ces hommes trt-ainlcnt savans, quoi qu'absorbas 
dans Jes éludes abstraites et sans relâi-iii', les 
membres do l'Académie n'ont jamais ni;gligii de sa- 
crifier aux Muses plus ainies-dea rapports sociauît, 
d'acquérir ces connoissances si nécessaires pour se 
délasser dans le particulier, pour être utiles aux jeux 
du public; connoissancos qui ne s'acquièrent ni dons 
les leçons d'un maître, ni daiis les lectures assidues, 
ni deiiB le> études metfaodiqfaeaj riiaÏB gai M ptii- 



bac erudilornm varielalc, non mullittiflinc et af- 
'flueDtia onmis gencris lioiniiiuin, pcrpciua iii aui' 

mis îdearum, conceptiium, ditbitationum et judi- 
. ciorum novitaa esn^tit, vel pmtiais alla atqne 

alia forma induîtur. Et possem excmplïs doccre, 

quaiilam Iiacc freqncntia Iiuapiiiirn viiii )ia1)U(?rit 

nisi et Hfliicta niilii essnt modcstia illoruin, qui ctiam.' 
mim opud nos ddgunt, et unnm pouem iuetar 
'omnium nomînare Io> Henricum Vossium, vinun 
.egregium et rarae tum doctrinae tum fideî, quem 
■pet aliqnot annos magna! oum utilitate nostra hic 
commoratum, mox mitioris coeli temperiem quae- 
rentem, adversa nobia, utinam-ipsi secunda For- 
tnna niipcr dcmiim invitas Academiae, dolenti ci- 
- TÏtati, ItigeotiLus amicia eripuit. 

Jam rero canssaa si 'qiiaaritis, propter qaas a 
tôt hominibos doctia hQjas poUsumam Academiae 



sent dans I'ab»ervation de l'homme et des choses hu- 
maines. Or c'est moins dans la multiplicité que 
dans la variété des boinines, q«e l'un irouve cette 
mutation, ce rcDouvellemcnt continuel <i'iil<;cs, (le 
concc;|iLÏons, do doiilis, île jiigi'un'uts (jiii se niaiii- 
fcstcjit sans cesse suiis àt: iiuuvi-llc.s rormcs. Qu'il 

si propres ii momivr la grande influence de cca illus- 
tres lioles pour enlreleuir l'cniulalion, pour resser- 
rer la discipline; si je n'avoia l'approlicnaion de bles- 
ser la modestie de ceux que nous avons l'honneur 
de posséder encore. Je cilorois entre autres Mon- 
sieur Voss, ce savant aussi recommaiidable par sa 
doctrine que par sa probe intégrité. Le besoin d'un 
climat plus doux vient de l'enlever à nos cercles; 
puisse noire perte Lire compensée par la coiiscrva- 
llqn de sa prijcii;usc sauté; lel^ ont clé les adïeus. 
que lui ''rcnt l'Acadér"!*' ii<u ne le vit partir i"'- 
regret, la Cilé piongée dans h douleur^ ses amis 
bugnéa de larmes. 

Si maintenant vous demandez, quels sont les 
puissants altraitâ qui engagent tant d'ilhistrcs Savants 
à fixer lenr séjour dans le sein de l'Académie, je 
vous les montrerai dans certains avantages que nous 
devons considérer comme de nouvelles prérogati- 
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jiOBpitJiim expetatur: in tllb îpais banuis non 
guBedam «ju^ bona contiaeDlur. Noio nuDO ea 
conwctarî diceado, quae in conspectu omnium e\- 
posita, aponte in ociiloi incurriutt: regionis miraitt 
amoeuitatem, quae Musas alliclEj otii tranguillita- 
■ttaa, qaae altectaa foret; annonae Tilitatenii quae 
reî famillacis Tel dilEcultatos rel parsimoniam ans- 
toutat; mosei mïaeralo^i» thesaurosi qui-paucii 
Tantale ac pretîo cedunt; sosocomionim ad pa- 
licam institutionem patefactorum opportuaitates, 
quae aliis Academiis eiiam eicmpla praeiverunt; 
mcdicorum dciiique darain pcritiam et dcxierita- 
tem, quae, adjuvante imprîmis aërû ealubrïlate, 
MgrotaBUDua eeMiagimam opem iiollicetar. Hae« 
omnia etai aatîa inemorabilia sant, volo tameà, ne 
niniis obruar rerum copia, in Us nonaullis acquic- 
ïcerc, quae communlum literariiiii studia propius 
attiugaDt, babcantque cum iis, quae aoce exposuî, 
«n^nHctionem quaméam et velut oontÎBiiaijoneiti. 



m. Je ne parlerai pas dë cem. qui sont tellement 
«a Éridcnce qu'ils n'ùchsppent à la pcuétration da 
pgnonne. Jo ne parlerai ni do la beauté du pajs, 
aéjonr si déUcieus pour les Muses, iii du tranquilo 
loisir dont l'Homm&rde-Iettresy jouit, ni du pris mo- 
dique d(M denrées si fj^vorable à ^économie, dom^- 
1j((ue-, ù dm trésors du cabinet- miner alogique égal 
à peu d'antres pour la rareté, pgnr la richesse de sea 
Dollectioiis, ni des établissements de clinique ouverts 
à l'instruction, à fexpérïence, les premiers en data et 
les- modèles que d'autresAcadémîea ont odoptés-avea' 
tant d'«na[««Mement; ni mâmer de la, péqÂtratioq 
exquise, de la dcstérïlo peu commune denoamtd- 
trcs daus l'art de gucrir, près desquels accourent 
cette foule d'illustres infirmes assurés d^ prompt 
TétsUi»9ement auquel la- pureté de l'str oonivibus a) 
ATantagensoment. U'j-asima'doutedbnsQhftcnnedo 
ces ci rcou s tances quelque chose de- remarquable et 
de digne do ce Panégyrique; mais obligé de me res- 
treindre dnns cette variété di; matii rcs, je me bor- 
nerai aux objets qui, toudiaiit do plus prés les étu- 
des, ont do la liaison eL de la *uito avec les pi'cçQ^' 



QulbuB in rcbus qnid prias oui libcntins apud' 
Vos praediceiB, auditobes, aurca illa seniicadi, 
doccBdi, scribendi, liberute, qua haec Academia 
pet omn^ aetates ita «ui]^aadiiit, ut, quae pat-, 
main îpsî 'hoe in génère erqMret, in imîrersa Ger-i 
niania nuila rcperiretur. Testantur iheologî, in 
Jcncusi Acûdeoiia libère professi, quoil in aliis 
pcrictilosum, in aliis etiam impîuni, iiorribile, ex~ 
Mcràbile viaum «st: Tesiantur biatorid, qtios nulla 
umquam de rebns civilibus dissérentes cenanrao 
acerbilas occ retai'Javlt in curau, netjue ad blanda 
nieiKl.i(-ia ailrjjit, Ti'MaiiLiir pliilosophi, quorum 
lace scinpcr apud nos pamit impcrlum, ut, 
familitu daxeront, ïn nostni fera Acadainia 
esorircntur: Hïo onim, Marschallo olim Greiffio 
rcs acadcmicas administranio, tolerata floruitWoI- 
fiimn secta, quaui Halenses vi et impetu exatlrpa- 
tum iveraot. Hic, iaventibus nmuù Friucipibus 
eoruinr[ue Amicis, KEmlii docIrÎDa ct^ut prunum 



-' ' premier qui s'offre à nos regards, et dont 
j^treprends le jilus volontiera le (lévcloppemcnt, 
c'est celui qui de tout teiiis relève l'ûclat de cotre 
Académie au dessus i^e luute autre école d'Alle- 
magne; je parlf la lilirrli- de penser, d'enseig- 
ner, d'écrire. Lilierlé conrirniLe par le constant 
usage de nos Théologiens qui sous la sauve-gai'do 
de celte loi fondumeuUile n'ont pas liésïté d'avan- 
cer dans leurs leçons et dans leur« écrits des as- 
kcrtions qu'ailleurs l'on o'eùt osé proposer saut 
danger, l'os eût étonnes comme iitijucs, coninê 
^rribles, eoitime exécrable*; de nos Hittorienà 
dont j^ais la crajote d'une' ceiuHre'-aâvtTs- nu 
des opinions politîqaes n'a arriMi .une plume dans 
aucun tems proFanée' par une adulation mendon- 
^le; de nos ^ilosophes, qui tenant constamment 
lé seeptre de la raison ont vu fleurir dans Gelt« 
^acnlti presque tous ceux qui ont donné l'oxis-* 
tcnce et le nom aus sectes modernes. C'est ici 
que, sons le Prorectorat de Marschal Grcif, fut 
accueillie, se développa la célèbre doctrine do 
Wolf si violemnicnt persécutée, si honteusement 
baimie djB Hall; o'^st ici que sons la protecUon db 



et ^aeciptie esttdit: bie RelnlioMi, Fichtli, Schd- 
jingii et acholae ^ertae, et libri plerique cunscri- 
jpU sunt, indigiiantibus et conquerentibus iniquis 
ïîtoranmi aesUmatoribus, qnibiu talîa ingénia noi) 
^gere, sed urere, non aediBeare, sed ruinas dt^ 
oe» videbantur. Tcstanlur denique libertatcm il- 
latn ephemeridcs lilerai-iap, ijuiii-, quod in bac scin- 
der Academia emiocro aique exceUcre potuerunt, 
poa debeuir id neqne conailio neque arcanis qiùr 
liiudam artibus moderatorum-, aed noico debctnr 
ïsli acribenili libcrlati, quae pcrspîcacjssimoa cen- 
soips c ciillissimia Europac rogionibus facile cob- 
i-aa^lt, conjunctos fflciliua tenct. et ad libeTR de 
cepublica literaiia. pomuntiaiidiim aponco exci- 
tât — O Faranf Klibitatem temporum, ubi scn- 
tire, quae vclis, et quao aontias, diccre licct! O 
inyidcndam forlunam A-cademine nostrae, si com- 
paretur iis, in quibus ncc scribcre qiudquam, neo 
docere, nec. propemodum co^tare summis juge» 



nOS'PrÏDOW m de cofK qu'ils honorent leur con-- 
^Ance, k ducLrini; dt; Kanl cumincuça à être préco- 
nisée et fut divulguée, avec plus d'empreascmcnt; 
<^est ici que Messieurs Reiahold, FicliCe et Sclielting 
ouvrirent Icura brillantes écoles, et conçurent Icuri 
Bcrita, sans s'inquiéter des cris d'indignation,' des 
plaintes amères de personnes bornéi^s dans leur ma- 
nîèra 4'eD.VÏsagiH' lesïottres, et qui prenoient cette 
rive lumière pour un feu dévoram , ce.s Hvsii.'me> 
profondément raisonnés pour des plans destruc- 
teurs de tout principe de raisaniiemeiit. Si les Jour- 
naux liitLTuires de Jena ont conservé depuis leur 
origine celte ri'putation si marquée, cette supériorité 
aï constante, ce n'est pas à de sourdes menées, à de 
Uclws intrigues tlela part de leurs Directeurs qu'îbe& 
août redevables ;\ mais bien à cette préçaeuse liberté 
dontlescbarmeBontdesattraitsEipuissaniasurlesCri- * 
lianes judicieux des contrées les plua savantes det'Ëu- 
jvpe; elle devieut leur centre commun; elle les tient 
étroitement réunis; «lleestunpuissantaiguillondesai- 
flir cette occasion de pron<incer sans obstacle surtout 
<ce qui concerne la littérature. Heureux temps où 
il est donné de penser en liberté, d'énoncer en li- 
berté ses penscps! O! sort lortuné de notre Acadé- 
mie qui fait de cette liberté l'objet de la juste jalousie 
des autres établîswnients littéraires, où l'an îatcrdit 
Bl> a - 
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niis pcrmittitur, nisi quod paucorum hominum , 
qiios Siipcriiircs scilicDl vocaul, vcl arbitrio prae- 
ficriptum, vel auctorilate oancitum comprobatum- 
que sib 

, Ha«c BDtem tanta nobU libertaa cancessa ne 
în libidinem et immoderatam quanidam lïccatiam 
vertatnr, nostri Principes aatis Rantum putant tum 
prudenUa doctoram, quos Ipn docendi provinoii 
dï^os judicBverunt, tum aliïs rdnu, qaEbns no- 
ttrao hoic academicae TÏtae salaUre qaoddam tenn 
peranneiiUini affenur. Nam, nt verbo coinplectar, 
tanta eat apud nos liberalltas vitae alque urbanila^ 
quanta m plensque Acadomiis frustra quaeratnr. 
Data iJla auîae liberalilate, micia viciiiarum «r- 
bium, Vimartao imprïmis et Gothae, elegantia^ 
ma] tum d«aîque adjatnenti babens àb ardum, quae 
ibi excolunlor, pulcritudiue. Quemadmodiun i^- 
Uir studia nostra abhonere oitendi a pedantismo: 



Ût plus grancU génies la faculté d'écrire, d'enseigner, 
je dirois presque de penser rien qui ne aoit prescrit 
Ribitraircment, sanctionné impérieusement, approuvé 
îneptement par une poignée de gens qui se qualiSent 
da titre de Supérieurs. 

Qndqne fflimité^ qne paroiiso eette lîbevtë, tu 
mraignons paa, UKsaiBung^ qifelIo prenne un 
ractère immoral, qu'elle dégénère ea une liconoe e f- 
frénée. La sagesse de nos Princes la croit suffisam- 
iDcnlgaranLii?, soit par la prudence d'cs Maîtres qu'ili 
ont jugé dignes de remplir nos chaires académiques» 
aoit par d'autres ci retins tan ces qui tempùrent ce 
que lu vie des Gens- de-lettres pourroît avoir de 
trop iiidi'pen liant. Car, pour le dire en un mot, 
rarcmco' troivcroit-on fn aunluc autre Univer- 
site des moeurs aussi libérales, aussi distinguées 
par leur urbanité. Elle les conserve telles par le 
voisinage de Weimar et de Gotlia renommées par 
le bon ton qui J ilomine. Elle leur donne plus de 
oonustauce par la culture des beaux-arts qui y 
Sont en honneur. Si j'ai dit que notre genre d%- 
tadea contraste étonnamment avec le pédantïtme, 



ita ab eodeni vitio vacua atgtie \mra asl noatra vi- 
ta. Qua in rf; majiis qiiiddam et gnii ilisi inesl, 
guam quod impérîtl scutiant. Nam ca est ulrius~ 
que atultitiae cogoatio ao prgpînquitaa, ut muccEi 
iàcîlius, goam dissocîarî ac divelli pouînt. Quam- 
obrem vitara eniditorum, hoc cal, mores, in ipaa 
. agcndi publiée privaiiiiivo ratioiic cxpirssos, ab 
isto pedantismi maJo. lilierare etiam in celeberri- 
pàa opulenûaumûque- cintaiibiu -ihutra Jaborant, 
guibiu ezMÎrpaBilî îlliiu acofsdJqtn non eédem 
inmedis cootigerunt, qaae juAu quidem Vimo^ 
rïenaïi Atdae «t ticimUa, et elegantia, et libeiali- 
taa sammiuiaCraiiL 

Injuriam Vrstria jiuiiriis faccrom, Auditoiies 
DOCTissiHi, si vellcm Vobis copiosius demonatra- 
- Te,.ci^oreni homînuni atque elegantiorcm vilam non 
exsUtere ia scholarum um&raculii, non enasd « 
«olitùdine mnseorurn so bibliothecainm, neqne ex 



pen dois autant dire de notre genra de vie môme; 
et ceci est plus iniponaDC, de ■plus grande con- 
séquence que ne l'imagine ri'[npéritie. Vous n'ig- 
norez pas, insssiEuits, que le pédantisme des' 
études et celui de la vie sociale ont do si grands' 
rapports, se touchent de si près que ces deus es- 
pèces de Sottise sont d'ordinaire plutôt intimenient 
li^ que faciles à dîsçernerj que propres ù subsiS' 
ter sâpar£ment. C'est un vain efibrt, même dans 
les citis les plus célèbres, les plus upulenies, quS 
de tenter de priserrer du pédanlisme la tÎo des 
Savani, j'entends par là leurs moeurs publiques et 
privées, si l'on n'y peut opposer les mêmes moy- 
ens d'extirpation que le voisinage, la'' politesse, 
l'clégance de la cour de Weiinar noua mettent 
sans cesse entre los ni^ms. 



Ce seroit nn'Ti)nii(iiiri\ m ■■■ s - 1 1 r .-j l.i justesse 
avec laquelle vo..» »,.pr.--. u-/ '.-„. .■• . I........ d.- vou- 
loir prouver par tant d.- m- q.u- l'I.om- 

oiété dont il est ici qutsliuii, ni à l'oiiitire de» 
éwles, ni dans Itt solitude, d^ Musées et des bi- 
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urbium magiûEuâiiie «t celebritate proficùéi; tei 
onitiiu.li) maxime eHlorescere e libcraliiace ac venu- 
slate prîucïpaHs Âulae, cujm ca vis est ^tque au- 
ctonUfi) ut ad bàc annm esiemplnm et r^uJaja 
flfpnM facile Accommodentar. Nam quod Plato ma— 
a'icorum eantibtts, ait, nmtatia mtilai-i civiiaium 
alBtns, id nobis revocare pniiiis liri'bit ad consuc- 
tudînem et ralionem Aulae PrîncipiSj ad quam, 
velut nervi in fidibus, iîa mor«s oinum impel- 
liintiir et «jnclaimt Si guis enîm replïcare vo- 
luerit inemoriam lemporum, inTeniet, gacdescum- 
quc summi civitalis TÎrl fuerint, cliam in vlcm et 
habita, lalem civitalom liiisse, et quaecuiiique mn- 
tatîo monim in Frincipibns exaiiterit, eamdem in 
popillo «eqiratam. Quo pèraidosîna i(a(;ue. Cicé- 
rone Buctore, de re publica mereniur mal! Prin- 
cipes, quod non solum vitïa coiiciplunt ipsi, sed 
ea infundunt in ciTitatem: eo praeclariora sunt. 
mérita iltontin, -qui tum alias vktutes, tom.prae- 



-bliotbcques. Mais l'urbanité ac s'acquiùre pas pré- 
ciséinenl par le séjour des villes qui n'ont de céli-bro 
que leur grandeur. Elle germe et produit ses plus 
beaux fruits dans l'enceinte d'une Cour délicate et spi- 
rituelle, dont l'ascendant influe _8Hr tout ce qui l'en- 
vironne, et sert d'exemple et, de règle au reste dea 
sujets, I-.C divin Platon atlribuoit des eflels asses 
grands auï mélodieu!; actejits de la Musique,. pour 
asïurerque les difliigemcnts opérés dans l'harmonie 
dca instruini-nts tausoiont des revolutious analognea 
' dans le Gouvcnicment des républiques. Appliquons 
, Bvecplna à» rondomeDC ceU« idée à Ha&uence dea 
Cours . qui comme nue lyre eadiantereMe modifie 
les moeurs et les met à iMnisson de celles du Prin- 
ce. Ouvrons en cfict les annales des provinces et 
des empires, et nous verrons que les ciIls ont lou- 
inurs eu la iiliis ijrao')'' promptitude non seulement 
à imiter dans le choix desvctcmenta et dans celui des 
aliments les grands- hommes qu'eUes ont eu le bon- 
heur de posséder, mais qu'elles ont même subi dans 
les coutumes des habitants les mutations qu'occasion- 
noient dans l'intérieur du palais les moeurs austères 
ou corrompues du chef du gouvernement. Si donc, 
comme dit Ciceroo, les mauvais Princes sont d'au- 
•tant plu» pernicieux a la République, que leurs vicea 
ne leur restent pasj mais infectent la Citéj combien. 



cipue cas, qnibua baec TÎtae civilia aocîetas orna- 
tur, humanitatem atqus elegantiam, p.ropterea ijuud 
în legibus frustra pracacribimtiir, esemplo sud in 
ciyes transfenmL lam videte, AUDiionzs, quafti 
praefulgeat hîs dotibns Aula Vimanenaisj quant 
exijuisite dignitati vcnustaiora adjungat; quam cs- 
pcrs sit friyidac; cl cxanimis affectaLionis; quam ni! 
jupcrbiae in morlbua, nll siatulatîonis, nil auper- 
oiUi babeat; quam generose amoyeat ostaDtationom, ' 
viliorum sociam et adjutricem] quam liberaliter 
denique oEGdosam sedoliiatem, in qaa nîl ineit 
veri officii, et anlicïa et dvibus remictaL Ex fan- 
'jusuiuU rïnui^iu, iftCd dutAiCL, qiùu eilmn M 
nos omnemqae yîtam nostrani emolnmenta quam 
plurima dimanent? 

Ac dimanaTerum jam dodnm, qaunt ea sem- 
per inter Âulam et Academiam TÎcinitatïa conjun;- 
ctio intercesserit, qnae, niai exstaret, pennnllis 
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paruneraUoD conlraire, ne iloit-on pas préconiser 
lo mérile do ces souverains, qui par aurcroit auit 
verlus cominuJics, possèdent cncu ru celles qui cuii- 
tribucnt aus agréments de la vie sociale, cette liu- 
maaité, cet extérieur aimable donl jaiDais uc se sont 
occupées les Lois, mais que l'exemple imprime si 
profondément dans les uocurs? Qu'il nous soit per- 
lais de juger de la Cour de Wcimar d'après les 
principes que je viens d'établir. Nous y verrous 
ces qualités portées au plus haut période, une Dig- 
nité relevée par oe ([ue les Grâces ont dt plus e.\- 
quisj l'Affabilité qui écarte au loin la Froideur et 
l'Aff«^terle; la Modestie sans dissinmiaikin, sans 
baotours; la Simplicité qui ea bannit génère us cm eut 
roBtentation arec toua les vices qu'elle fomeate et 
dont elle sVcompagiie; la coRdescendeoce officiçiu^ 
qui dispense de cea faus empressements, de cette 
SMiduité gênante là oâle'service n'est pas néeessaire; 
^^^ffAi^fl"^.®?» fte^a!i».*nMili!ait pM, 

tt'^èrent pas sur nona, siu nos JDoenrs, les pliu 
heufffàic ■è'ffeia? ' 

Depuis long-tems elles ont eu cette aTanta^ . 
getisc influence; depuis long-tcms régnent entre la 
Cour et l'Université ces ràpporU bâbitriéls que noBB 
i^iqan testés de inettte.^ 9pmt)t^ 'doaraqn{«s AIUt-; 

Ce» 
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furtasse ad diilcUPlstonu Tellloassoriîaomnia ab- 

titganda osae videretur. Non possum dissimulare: 
aiupliua ditaiii cl aperie. EijiiiUuiii înfelicissimam 
scnipor exisliiiiiivi sorlem duclomm, qui parère 
coguuiur Frincipibus, ad quos ncmini patcL aditus, 
- uiù bominibus génère ac nohiiîtate sptendidi^ ma.- 
Jorumque bnga sternmata oatentantibus; nec 
niia nriseranda mibi vidctur conditîo eorum, qiiît 
bus ne amîcoa quidcm Frincipnm eu m (iducîa qna-- 
dam accodcro liccl. Quod infortunium iia est re- 
gionibus, ubi ab Aulao aulicarumque remm ac^ 
cossu, tamquam ab aliquo aacraio adyto, profimï 
scilicet bomines, qui eruditioaem proUtontnr, ar-, 
cert solfint' atque interclndi: Qui si adnùttuntur 
jiiterdctm, îla dubiam illic experiuntur aorteni, i[a- 

iicin apqiKilitaLcm ilosidci'aiil j pltro^que ut impe- 
iratac adcundî vçuiae mon. pocuiteat. Magnum 
iHud'proFecto ac verum infortunium. Nam ut ne 



soires de Platon et de Rousseau, s'ils ne noua étoieut 
si présents, si familiers. Il u'est plus temps de dissi- 
muler, je suis pressé de m'éteiidru du\-an[agp. Je par- 

j'ai sincèrement déplore le sort des Gens de lettres 
forcés de vivre sous les lois de Princes dont l'accès 
n'est permis qu'il la Noblesse qui compte avec osten- 
tation de nombreux ancêtres, et que jamais je u'ai 
considéré sans pitié ceux des Docteurs qui n'osent 
même s'adresser avec conGaace aux Grands que 
les PrinCeft hoaomit delettr ÎDtïmité. C'est cepen- 
dant l'inconvénient ordinaire de ces régiona où la 
porte du Prince, l'entrée de sa cour est interdite et 
fermée ponr jamais, comme celle d'un sanctuaire ïa- 
TÏDlable, à ces prophanes qui font métier de cnllîrer 
les Lettres. Et si quelquefois elle leur est ouTerte, 
ils s'y trouTent tellement étruigers parle peu.de sim- 
plicité, devérité, d'égalité sociale qu'ils y rcDContrcnt, 
que bientôt ils se repentent d'avoir sollicite leur ad- 
mission comme une Eràcc. Je ne balance pas de con- 
sidérer cette interdiction ou cette abjection comme 
le comble de l'infortune, et si d'un cdté les Aca- 
démies e:9osées a ce funeste péril l'éproureut et 



âe- 00 nuno dîcam, qood muluc satîs aensorunl et 
conquestae aunt Acadcmiae, cotitcmpiis liLcralis 
etiain litCTOS conlcmoî, artesque vilipeudi; in tali 
despicatu cruditorum lieri iion piitest, quin infrin- 
gatur anicnorum ad magna toodeuliuin generosu» 
impeins, perdatur eleganliBe eensus, et oinciis Je- 
nique liberalitaa, quia ex naialium tantum splen- 
dore aestlmatur, miserabiliter inarescai. Felicem 
igitur Uanc Acadcmiam, in qtift inde ab incunalm- 
lis cjua usque ad nostram aeiatem tum Principes, 
faia Princîpnm amici, quia litenu amabant, ctiam 
literatos fovemnt, «mprimis «cadeinieos doctores 
«oluerunt, et in quamdam iitriaquo decorom fami- 
liaritaiem admiserunt, ita eiistimaDles, non esse 
hominum dignitatem divitib, qoae saepo luqiieai- 
mû, saepe atulliaûmïs eomîagimt, nec génère, qaod 
fortaftnm est mnnns naturae, sed iDgenin, sed 
docttinaj sed Animo metiendam. Talcm Frofcaso- 



ne 'Cessent Se m plaindre que le dédain qoi frap- 
pe les Gens- de -lettres, retombe par coatre'-coiip 
- sur les Lettres mêmes, et bit des Arts im objet 
de mépris; il ne pent se Sure d'mi autre côté que 
cet aTÎlîssement des Savants ne finisse par refroî- 
dir leur zële pour les grandes cboses, par étein- 
dre tout sentiment de délicatesse, par dessécher 
toute idée libérait^ dès qa'on s'babitue à n'en croi- 
re capables que ceux que distingue la prérogative 
de la naissance. Exaltons donc avec transports la 
fortune propice de notre Académie, qui dès son 
terceau jusqu'à présent n'a cessé de voir ses Prin- 
ces et leurs confidents Être sincères amis des Let^ 
très et protecteurs déclares des Savons, accueillir 
avec bonté dos Docteurs, les admettre a une fujiii- 
liante aussi honorable pour le Souverani qui l'ulTro 
que pour le sujet qui en est le dépositaire; elle les 
voit uianifester par ces distinctions, que justes ap- 
préciateurs du inenle, lis ne le croient pas inhé- 
rent aux prérogatives de l opulencc, sauvent le par- 
tage des hommes les plus corrompus, les plus stupn 
des, à celleS' d'une naissance illustre, don fortuit de 
la nature; mais aux qualités de l'esprit, aux t^entif 



rum in talî Acadomia Tiuun quïs. non opti^em 
putet? Aul, cui ea contigit, guis non pnicrî seo- 
sum, .& prindpAlî Âula in ordiucat «nidîtoruu 
^oaû tTans&isum, toto-aaimo ampleclatur? 

Hec didûnm est, qnin sensus iUe pnicci et 
congiiii, quo ipsnm veri seiuum vel gigni constat 
val ali et eserceri, et TÏtae et liteti* fructus ubcr- 
TÏmos aSerU. la eat enim seasus, qui eruditîom 
animam, emditis'vttaoi, et ipn adço vitae yîm vi- 
talem ac salatarem impcrtït. Ad qaem Tel eli- 
ciendum Tel acueniltim non tan^ leclio Tslct et 
meditatiO) quam eoasuetudo TenuAtomm hominum, 
atque opemiii, qnas a pulcris artibus provenîont, 
docta contempla tio. Magnum igitur et illustre as- 
henissiui pTtiHciFis noitri facuelîciuin etiam in 
co cliicft, 'iKKid iii urbem suain niur-nccnlissime 
iavitavit vïroa, non doctrina tantum, sed elegaatia 
itnprîmis ac Tenustate praestantee, ia qnibua fin- 



«tu sratïmeata. Sort fiirtmié d'un Profeuevr adqiii 
à participer à de tels arantages! Qui dantera qu'il né 
devicQoe bientôt un des plus zélés ))arlisBD3 de ce bon 
godl appanago de la cour, et si facilement traiumii 
ftux Gcns-de-Icttres par celle curumunication? 

C'est ïraimrnl ce bon gofa, ce discernement 
des convonancefi qui fait naitrc le aenlimeiU du 
qui le nourrit,qui le met en action etlui fait produira 
les fruits les plus abondants soit pour la vie sociale, 
eoit pour le chois et la perfection d«e études. C* 
sentiment eKqius est l'âme de l'érudition et viviiie 
les- Savants, il donne à Is vie mémo une vigueur 
salutaire. Ce sentiment ne se puise, ne s'épure, 
ni par la lecture, ai par la méditatïou, il se fom* 
par la frcqucDUtion des gens de goût, il reçoit son 
développement dans l'enthousiasme de la contem- 
plation des chefs -d'oeuvre de l'art. N« (tevoiM>- 
SouB donc pas, iiessiEURg, considérer conme u|t 
àea plus insignes bienfaits de notre Sérénitmime 
Frînce, d'avoir su par une intinilicence an dessui 
dé tous les éloge* fixer dana sa fieiidence des hain>- 
rocs ornés de connoissaooes de tout genre, ilont les 
écrits recherchés pour leur correction et leur élé- 
gance donnent à croire que les Ctràtsa et les Mu- 
aea w sont empreaiéaf k V^via -d^ le* situfi dp 

i> d 



gendts Gratiae omnea M Musae compîravtsse vi- 
deatur. rîDxerimt autem illa ingénia non modo 
md ipsorum et commuma patriae gloriam, sed ad 
nostram qnaqmé ntilïtatem. — Vutroa maaes t»- 
tWT, Herdere oc Schillerci et toûn aeois anctori- 
talctn, venerablKs Wiriandi, quum Domina vest» 
poreonî memorioe et cum noininibua patriam iin- 
mortaUlatt coiuecramia, vtaaaene potiorem, quam 
itoàtra« bajas oivitatis nâomm ImbaisiiB? Quoin^ 
quam utraqoe tÎTiuu et atndiù^ et morititis, «t 
amore denique Principîa ïta consentit, ut diaddium 
tato ne cogitarî quidem possit. Et summa profe- 
xto digniu est carîLate Frincepa, qui iUum elegan- 
tîac aensQiu, qua Ipse maxime pollet, non taatnm 
in lia evocandis ostendit, in quorum ingenîia ja- 
■ctmda quaciit principatiom cararnm leramenta, 
aed mnlto inagia in iis eËgendia omandisque pro- 
bavit, quos perpétuas babet UUnim cnramm <o- 
cios et coiuilionua adminiotros. . - 



leurs ravcnra. Et cea génies du premier ordre ont 
trouvé liitr glûirc, ont rehaussé celle do la Pa- 
trie en J(.v()uant leur plumo à notre instruction. 
J'altesLe vos Génies; Mânes illustres de Herdcr et 
de Schiller. J'atteste l'autorité de vos vieux ans 
respectable Wieland. Quand vous consacriez vos 
veilles à l'immortalité; quand avec vos noms vous 
éUmisii^ le lieu de votre séjour, étoit-ce de Vous, 
_n'étoit-ce pas de nona-nièines, n'étoit-ce pas do 
cette ville que vous croyiez vous occuper? Mais 
«st'ii question de supposer quelque différence en- 
tre l'une et l'autre ville, tandis qu'elles sont IcUe- 
mcnt assimilées dans leurs moeurs, dans leur tendra 
àilaclieinent au même Prince? 11 en est vraiment 
digne ce Prince chéri qui nianifeste l'ardeflt detir 
de propager les principes du bou goût dont li a 
le tact délicat, non seulement en rocueillaut autour 
Je lui tons les genres de génie, dans le cvrcte des- 
quels Il trouve ses plus doux délassements des soins 
du Gouvernement, mais eu choisissant avec un par- 
fait discernement, en s'attachanl par les distiitriions 
«t les honneurs les sages Conseils destinés à veiller 
conjointement avec lui sur le bien de» peuples, apf 
pelléa à porter avec lui le fardeau de tadoUnit- 
tratioa- 



Nam qimm non raro Academiis carendia adhi- 
bcBntiir viri, qui, ut litcrarum aiitistitcs artiiimquc 
patronî aniicupeBlur, satU ducunt litera« et artea ez 
JaTeailï quadam institutions record ari : nostris rébus 
Tel praesnnt Tel &Tent artinm non )iidioea lantnai . 
peritissîmî, aei caMMnimi adeo rariptores, Goe- 
tbiug, Voigiitia, Wollxogenînsi Thonius, Einsie- 
ddiusi qutnqaeTiri in ans qnïsque provinria et 
Irte excellentes ac paene incomparabiles. Quibiu 
intnendù translati mbit Tidemur, Principis bene- 
ficio, in beataa veterum rïvitalea, in quibu* nec 
juri dLcunilo nequc civïtati administrandcte qnis- 
guam idoneus putobattir, niai qui ertium degantia 
fecnsnm vcnusti acuisset, mentis intplligcntiam IP- 
jmasset, ammumque ad omnein huinanitatcm con- 
Connasaet. Horum aospiciia Tirorum elegantia pe- 
3em fixil' Vimariae; florent artes; praemiis et ho- 
nonbns exoitantur artifices} ad publicam KoiîtiEuii 
celebrantor artinm opéra; TÏget mnsîca ùnprimis; 



H n'Ml' pas rare de voir la Cuf'atelle d'une 
Université remise entre ïca mains do gcn.s qui .';o 
persuadent follelnent que la réminiscence de quet- 
'qnea études faites avec sncoè» tiens la jeunesse lé~ 
^dme BoffiuoinieBt le litre de-fnoviseur des étu- 
des, de Patron des Artîïtes: Cest à nous qu'il 
est donné de voir la direction, la protection des 
études confiée à des horatnes, qui outre toute l'cx- 
pcricnce de jugea conaommrs, ae se prcsentpiit qu'a- 
vec toute la cék'brité des écrivains du premioL- or- 
dre. Goethe, Voïgt, Ensiedel, Wolkogen, Thon, 
Hommes excellents dans leurs départements respec- 
' ûfii et îocomparaMes sous tant de rapports. Par 
ces 'bienfaits signelés-de notre Sérénissime' Prince, 
nous nous voyons trailsportéa dans ces bennOBBa 
âléa de l'antiquité qui fnrent également autrefois h 
, patrie dos arts, où personne n'étott censé propre à 
rendre la justice, à s'acquitterdesfonctîoDsdel'admi- 
aistratioD, ai par une élude raisonoée des arts, il 
n'avoit perfeclionué son goi'it, réglé sa raison; for- 
mé son coeur dans toutes les études humaines. 
C'est sons Ins auspioes salutaires des hommes lus- 
tres qne je viens de nommer, que Wqimar est 
devenu le siège do goût; que les arts y sont flo- 
rissants; qne les Artistes y sont attirés, fixés, en- 
'.Goniagés par du prix et des iManeurt) qu'an y 



Brtificmm denîqaé sconicum id fastigii «abenaï^ nt 
amplîoritjiu civiutibus excinplum praccat. Quamm- 
«riîaiii q)paratii^ Bostia, addjtorbs, quantamno- 
bis qttoqoe ia hao iu:ad«mtca 'riia raateriem eiip- 
!peditet, non modo ' relasandî lioaeste animi, aaà 
'«liam imliibeadi, alendi -et dinrceadt iUtut pideu 
*acasus, <|ucLa iiemmî magïs, qaam docto liDmiiû 
.necQ^aorium esse, omnes làienliui. 

Et quum «rvenlre sacpcnTimcro soleat, W 
i^nas DTDuiKDta debcbant ease, «adem, inteniper 
'j-antiiia snnipta, fiant aTocamenta stodiomm: no- 
Ihs etiam hao ce bene consultiun arLilramor, <]uod 
parata ^idem est isât fraendi opportunilas, ne- 
que tamcn non, vel proplor loci quiimclain diitan- 
tian, ita circumscrijMa, quia parôoria eoque ju- 
cqndioris usas Idemtidem admoneamur. Super- 
. biant iplur Acadomiae, quaiuia non in vicinia, sed 
jn îpU rdat gFmievolupUUri^e astei <}slentaDtar: 



ttosne la pli» grande publicité aux déconvertN 
nrïlea aux Arts ; qui; la Musique surtout y trouve 
des. Amateurs; que la Sc^nc 7 devient une école où 
les plue grandes cités puîaent des leçons. Vouséprou- 
Vei tous les Jours, mbsbieurs, combien celte réu- 
nion de ce qu» les arts ont de plus atirajant dut 
mUcibuû' à. ooas procurer d'utiles relàcbcmeiu, à 
jiousiiutin',ànonsuoarrir»ànotu exercer dons cette 
délicatesse du aentiment, dont personne se coimoit 
mieux b nécessité que l'homnic de lettres. 

Mais n'arrîvc-t-il pas souvent que les choses 
dont l'emploi modiTc acroïl un moyen Je perfection, 
ponrroicnt par leur trop fréquent usage détourner 
de l'étude? C'est donc peut-cti'e encore un avan- 
tage particulier de notre situation-, qu'ayant l'ocea- 
aion journalière de jouir de ces biens inestimables-, 
nous soyons cependant assez circonscrits par la 
distance des lieux, pour être avertis de redou- 
bler le prix de la jouissance en usant modércmenC 
de cette facilité. Laissons Jonc quelques Acadé- 
inies se gloritier d'être établies au sein même de 
c«s ails .â'agrénAtntj^nuus qu'elles m rappellent 
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wd moinînerini caedem; tulBÙ et vent fructaoMtn 
esse studiosis, interdum quaorere voIuptaleS, in(H 
do ne desit inrcniendï occasio, quam uliro obla- 
tas, &CM cum lUeranun studiia quasi ^Tortio, 
inéontlMninr antplecd. Ejîciant aliae Acatfcmiae ■ 
omnea illas artes, et, tamquam pesliferas jurènibn^ 
exilio damnent: nos nostra agnoscamas bona, no- 
•tria laeti fruamur, et quum tanla nobis adsint 
commoda, nobismet ipai numquam deaioiiu. 

Sed quîd eg* Vos adhortpr ad ea, quac et me 
planius inicllisilis, et H">"l<' s^loli^? Ai.t 

quid ego Vos aHiciorum commoncraciain hoc die, 
qQo pHunentom feliaitaièm ka oihbm persentÏM». 
lis, M inreqirainn» hotbiiÎ omen gratalabundi «o- 
cipiatU? Agelia itaque porro, quod jam diidum 
BffBgio insUtuistis, Veatrum puiabitîa esse, vb- 
KKBAKOT cMOFseio^es, aatiquain Academtao 
gloriam faitegrsin praeawre, , <çlM»deMm to- di« 



qu'il Mt pliv sAr, plaa ntile 

à préparer par quelques fiuïguea lea plaisirs qu'oa 
ett certain de trouver enfin, que d'en. user &é- 
qiiemment et aux dépens, des études, lorsqu'ils 
naissent sons nos pas. Qae d'autres Universités 
plus sévères bannissent h jamais tous ces arts, qu'el- 
les se les interdisent comme contagieux à la jeu- 
nesse; pour sous, nous croyons devoir nous glo- 
rifier de cette prérogative, et nous nous laissfiroiia 
sileraux doux sentimens de joie qu'elles Toatédore, 
et puisqu'eUes présentent tant de {àeîlités , nous ne 
serons pas assea «Qnemis de noju-mèmes pour y r»- 

Cependant ne m'accuserez -voua pas, MBS- 
siBuna, de trop Insister sur des choses dont'vons 
coTinoÏAseï mieux que moi le prix , et desquelles 
vous avez M vuloiiticrs contracté l'habitude? N'au- 
rois-jn pas le iiiùine turl à vos jeux, de vouloir 
retarder les pieux devoirs qui nous réunissent eu 
ce jour dont la Télicité vous pénètre teHemcnt, que 
TOUS attendez arec quelque impatience l'émission 
des roeuz qu'il mo reste & former. Continuée donc^ 
UESsiEDAS, à'opéreree que voua evei commencé' 



augeré; VesErum putobitis ease, AUAKTisaïui 
civBS, invidiam et crimimUionpa malevolorum 
ab hac cmtate, a nobla, a Vobis ipsis dcpetlere; 
lit 'Omnes inteBigvaitt praeclaros aliquot literamia 
doctorea Jenenaiboa eripi potuisse, praeclariorea 
Uteras non passe. 

Tu auCeiu, auterue ao aapientiasime Ocus, qui 
hxwc nobîs feitum àiem kcgitiu es, novae proqwr. 
ntâtû laelnm augurîum, tuap», tnere-, a pater, 
inpoaterum quoque Academtam tuain, cui per Prin- 
cipes, liberalitatis luae in bis terris vicarlos, tôt 
booa, tôt décora^ tôt ornamenta concessisti. Aver- 
sunoa procul, gnî ea intercipei* noUs- capinnt. 
DupeUe imninentes bcllamm nobes, née patere 
eoa, qui voces Mtuarant desîderant, litnorum 
cjangoribiu esterrerï. Tove sbxemissiuos aca- 
pàjiixn HCTRtTORES, et Amicos Elorum tuae 
benevolentiae certisamia ugnis érige et robora. 



ATM tant d« mctià. ttniKAKLS kiUiV, iwu 
Tomplire? commeyotre plus pressant besoiu.le deroic- 
gacré de mamtenir dans toute sa pureté la gloire do 
l'Académie, de lui donocr de jour en jour une nou- 
VpUe splendeur; et Vous, citoïkss icACEniguÉs, 
Vous l'objet de nos tendres sollicitudes, conlïnnea 
à réprimer do cetle Cité, de Nous, de Vous-mê- 
mes Penvic et les récriminations d«t iDalvaUaataf 
et que l'Uiiivprs apprenne, que si les conjoncturM- 
ont pu priver Jcaa do (lui'Iques-uns de ses célè- 
bres PrôfesseiiFS, jamais elle ne se trouvera privée 
des études <çù vpns j attirant. 

Etre étemel! Aateur et Consommateur de toute 
sagessel qui nous accordez ce jour de jubilation 
tomta^ Pangure favorable de nouvelles prospéri' 
tés, protégez, 6 Père clément, protégez dans la 
suite des lems cette Académie qui est vraiment vô- 
tre, il lacjmlle, par votro insptraltoti ditinO, les 
Princes minittres de votre mnnifiecaeè daos tes toor' 
trées ont accordé tant de prérogatirea^ tsnt dîhoB- 
Senrs, tant de disiincCinns. Dissipée au roîn quicon- 
que tenteroit d'en intvrojpiier la emxti. Etmgrtti cet 
nuages orageux précurseurs des fureurs de ta gHeVr 
rc, et ne permettes pa» que la Jeunesse assemblée 
pour prêter Poroilte mv aeeens^aisibles de la sagesse 
émanée- de. tou», soit saisi» de faijeur au setai de Ik 



PraerapUD tSii onrM aît, Doaâàn, avsvsva nn- 
Kva TiUAKiEKsiB, in qua Rectoris-nostTÎ bene- 
fiM&tùumtun lomen elTulget. Dia, precamor, 
CAHOLUS AUGUSTUS nna ciim sbrekissi-' 
jtA SUA ooMjucE has terras prosperet, et sera ad' 
ymûatilla Aies, qua Ipsi ad ci^natos Superos re- 
Teriaotur. Serva iHDutoENTiasisiAM etus ma- 
TA£H, sanctum aïiîque cïvitati nomen, ANNAM 
AMALIAM; aervft sitboiiBie auoobtax; bbtJ 
va DNiTERSAH cxLaïaaru AU fauiliau. — t 
ïïil opTis est amplius- oraro. Conflitunt cnlm nmne» 
precc8 in vota Je illis faciunda, in quibus raa- 
fna et solida futurae etiam folïcitatis nostrae ilio- 
damenta jacta snnL Feticitatis rero loin commo- 
nb, mm nobïs propriae. Communent tueuir pro- 
pitium nobis ac pracscns nuper Impcraioris ALE~ 
XANDHI numcn, cuî ad viudicandara ingetni- 
scentia Gerinaniae libertatem victricia arma con- 
tîngani. Noitxam uietnr natns nnper Frincepj, 



trompette belliquease. Comblez de vos faveur.': lils 

SËBÉHlSSlUEa FHINCES CON SE K V A T ^ C IXS i> 

l'acaheuie. KelcveE, fortiSez leurs Miiiialrcs par 
les aïgnes assurés de Totce bienveilltuico. - Prenez, 
Sei^enr, sous votre garde particulière k-avcttstb 
HkisoN HB wEiMAs qui resplendit du aoleil de 

votre bienfaisance dans la personne de notre nr.c- 
TEUH. Poisse, ô Dieu do bontO, puisse CHAU- 
LES AUGUSTE et sa seeebissibe evossb 
faire prospérer pendant longues années lea terres 
soumises à leur sceptref Fuisse-t-il n'arriT;er qu« 
comblé de jours eC de prospérités au rcpoa glorieux 
do ses pères! Conservez- nous long- temps Sa tees^ 
CLEMEHTE uEEE ANNE AMÉLIE <loni le noiti 



est égalc[n(.'m crier uus 


. deux cités. Sauvez Sou 




touleSd très iLxnsTHE pa- 


«iLL^ Qu'ici finis^sent 






nos sentiments pour ceux 


en qui nous voyons aolidi 


^ment établis les ibndemcnu 


assurés de notre félicité. 


d'ODc félicité mâme à venir. 


d'uae félicité commune. 


d'une félicité qui nous est 



propre. Assurés de la félicité commune par le Gé- 
nie de l'Empereur ALEXANDRE qui daigna 
ces derniers jours nous honorer de sa présence. 
Le ciel bénira d'un auocès profère les- 'armes qu'il 
toome contre les oppresseurs de la Germuûe con»- 



magnonua nonunotn IiereSf PAULUS ALS- 
XANDER CONSTANTINUS CÀHOLUS 
FAIDERICUS AUGDSTUS, qui ad pro- 
paganda et ainpli&cand& Gentis Suac décora in 
principati pnrpnra sic adolescat, ut Patris induat 
generotum amnmin, Matris rercrat pietaicm, Avi- 
et majorum Suorum virCtiics gluriusa acmula- 
tîoue CQiuâquatiir. Sic pnslîna Acadcmiao boaa 
maoebunt} sic ragebDntur botû: ut anh feliciad- 
iBÏa Princtpibua, AliinssHna reipttblicae statu, nos 
lïhcTÎqne noatrî et poatm eocuoi Mcsni vitam 
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teroée. Assurés de notre propre ft^liftlû, elle est 
nos la garde du Prince nouveau-né, liéritier de si 
grands Noms, PAUL ALEXANDRE CONS- 
TANTIN CHAULES FRÉDÉRIC AU- 
GUSTE. Qu'il croisse sans obstacles sous la 
pourpre ducale pour devenir le soutien, le propa- 
gateur des illiistrations de sa race. Qu'il hérite de 
la générosité de son Père, de la tendre piélé d«^ 
Mère. Qu'il cdtire avec uns glorieuse émulation 
les vertus de son .^enl, de ses Ancêtres. Alors 
l'Université conservera ses Prérogadves, elle leur 
verra prendre de nouveaux accroissetnens, et c'est 
ainsi que sons ces très-heureux Princes, dans le 
plus heureux des Etats, et Nous, et nos Ëo&ns, 
*A notre Postulé nous passerons des jours heu- 
reux. 
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